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L’Allier rafle Québec et Vaillancourt Laval
Les Québécois ont clairement opté pour le changement après 24 ans

Jean-Paul L'Allier

Isabelle Paré

Vive surprise à Québec où contre 
toute attente, les Québécois ont voté 
massivement hier soir pour le chan­
gement en élisant l'ex-ministre Jean- 
Paul L’Allier à la mairie et la majo­
rité de son équipe au conseil muni­
cipal. à l'opposé, les Lavallois ont 
fait le choix de la continuité en ac­
cordant un fort appui au maire sor­
tant, M. Gilles Vaillancourt.

Dans la Vieille Capitale, il s'agit à 
toutes fins utiles d’un revirement 
spectaculaire alors que le dernier 
sondage, effectué le 1er novembre, 
plaçait les deux candidats presque à 
égalité. Au moment d’aller sous 
presse, le chef du Rassemblement 
populaire, M. L'Allier, récoltait en­

viron 30,t>31 voix, alors aue son adver­
saire, le chef du Progrès civique, M. 
Jean-François Bertrand, tirait de 
l’arrière avec 21,033 votes.

Dans 18 des 21 districts de la Ville 
de Québec, le Rassemblement popu­
laire, qui jouissait d'une confortable 
avance, prédisait une majorité as­
surée au parti de M. L’Allier.

L’ex-ministre libéral de 1970 à 1976 
a donc défait du même coup le dau­
phin du maire Jean Pelletier, Fran­
çois Bertrand, et a mis fin au règne 
du Progrès civique qui durait depuis 
plus de 24 ans à la mairie de Québec.

Du côté de Laval, la surprise est 
tout aussi surprenante alors que les 
sondages ne laissaient pas prévoir un 
balayage de cette ampleur de la part 
du candidat du parti en place, M. Gil­
les Vaillancourt. Au moment d’aller 
sous presse, les derniers résultats ne

donnaient pas moins de 46,623 votes 
au maire sortant, 23,313 voix à Mme 
Pierrette Roussin, et 20,192 votes à 
M. Théorêl.

Avec les résultats dans 913 bu­
reaux de votes sur 1038, le PRÔ des 
Lavallois était assuré d’une majorité 
écrasante de 22 sièges sur 24 au con­
seil municipal.

Dès les premiers résultats par­
tiels, comptant pour 78 bureaux de 
votes sur 1038, le maire sortant dé­
tenait une nette avance sur sa rivale, 
avec 1,872 voix, contre 946 votes pour 
Mme Roussin, talonné de près par M. 
Théorêt qui récoltait 828 votes.

La tendance du vote vers 21h lais­
sait prévoir une amère défaite poul­
ie Parti des Lavallois qui pensait ra­
vir au moins 18 sièges sur 24 à quel­
ques jours des élections. Seul le pré­
sident de l’opposition, M. Maurice

Clermont, du PL, était assuré de son 
siège.

Les 214,000 électeurs lavallois ont 
semble-t-il préféré « l’expérience et 
la continuité », slogan du Parti du 
Ralliement officiel des Lavallois, 
aux promesses de changement des 
partis adverses. Tout au cours de la 
campagne, le PRO des Lavallois a 
mis le paquet sur les réalisations 
passées de l’administration Lefeb­
vre, sur une politique fiscale et l'a­
mélioration du réseau de transport 
en commun. Abolition de la taxe 
d’eau, gel des comptes de taxes en 
1990 et des dépenses à l'hôtel de ville 
étaient au premier rang des promes­
ses électorales du parti de M. Vail­
lancourt. Ce dernier a fait beaucoup 
de millage avec l'entente sur l’Or­
ganisme régional de transport 

Voir page 14 : Elections Gilles Vaillancourt
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Grève 
générale 
à Hydro 
jusqu’à 
minuit
lüan-V. Dufresne

LK CONSEIL des services essentiels 
ayant approuvé hier la liste des ser­
vices déposée par les trois grands 
syndicats d’Ilydro-Québec, comme 
prévu la grève générale de 24 heures 
fut déclenchée ce matin à minuit 
une.

Demain, et pour 24 heures égale­
ment, deux grèves rotatives affec­
teront aussi les régions de Manicoua- 
gan et de Richelieu.

Les débrayages se poursuivront 
ainsi jusqu’au 18 décembre, à moins 
que les parties ne s’entendent sur les 
négociations pour la convention col­
lective, ce qui apparaît peu probable.

La Conseil a approuvé la liste des 
services essentiels pour la sécurité 
et l’intérêt public en recommandant 
cependant quelques ajouts. Ceux-ci 
furent acceptés par les trois unités 
affiliées au Syndicat canadien de la 
fonction publique, qui regroupent 
14,000 travailleurs dans les bureaux, 
les métiers et les services techni­
ques, et le Conseil a pris soin dans 
son communiqué hier d’y voir là un 
sens des « des responsabilités et une 
preuve de lucidité à l’égard de leurs 
obligations enves le pubüc».

Une première liste avait été dé­
savouée par le Conseil à la veille de 
la grève promise du 24 octobre der­
nier, obligeant les syndicats a dé­
poser une nouvelle liste. Celle-ci fai­
sait jusqu’à hier l’objet de négocia­
tions soutenues, mais si le Conseil l’a 
enfin approuvée, il signale qu’« en 
raison de la complexité du réseau, et 
parce qu’il s’agit d’une première 
grève avec les services essentiels 
approuvés par lui à Uydro-Québec, 

Voir page 14 : Hydro

LE FORUM 
POUR L’EMPLOI
Quelque 1,600 
participants 
font un sombre 
diagnostic
Paul Cauchon

ENVIRON 1,600 participants ont 
constaté hier matin à l’ouverture à 
Montréal du Forum national pour 
l’emploi, la quasi-faillite de tout un 
système. Faillite du système d’édu­
cation, qui sait mal former les futurs 
travailleurs. Faillite aussi de plu­
sieurs entreprises, qui savent mal re­
cycler la main d’oeuvre, investir 
dans la recherche et le développe­
ment, et aménager les conditions de 
travail pour permettre la vie fami­
liale.

Ce sombre constat n’a pas surpris 
outre mesure ces participants, qui 
étaient venus de partout pour ce 
grand forum, une première histo­
rique qui se tient hors des cadres 
gouvernementaux.

« Notre démarche doit résister à 
ceux qui croient que le chômage est 
une fatalité, sinon une nécessité. 
Nous devons résister à ceux qui 
croient que c’est la règle de sacrifier 
une partie de la population pour per­
mettre à l’autre de bien vivre. Nous 
ne pouvons taire notre conscience » 
a lancé d’emblée Claude Béland, pré­
sident du comité de parrainage de ce 
Forum, et président du Mouvement 
Desjardins, donnant ainsi à ce Fo- * 
rum un caractère d’urgence.

M. Béland a rappelé qu'avec un 
taux de chômage qui se maintient 
bon an mal an entre 9 et 10 % au Qué­
bec, malgré la croissance écono­
mique des dernières années, la perte 
totale de production et de revenus 
résultant de la sous-utilisation de la 
main d’oeuvre s’élève à $ 26 mil­
liards, soit 20 % du produit intérieur 
brut de 1987.

Le système d’éducation est pointé 
du doigt. « On dépense $ 9 milliards

Voir page 14 : Emploi

Le gouvernement s’engage à faciliter les voyages à l’étranger
d'après Reuter et AFP

BERLIN-EST — Quinze mille per­
sonnes au moins se sont enfuies ce 
week-end de la République démocra­
tique d’Allemagne, tandis que des re­
mous se faisaient sentir au sommet 
de la hiérarchie est-allemande au 
lendemain de la manifestation his­
torique qui a réuni, samedi, un mil­
lion de personnes à Berlin-Est.

Le ministre de la Culture du pays 
a ainsi engagé hier le Bureau poli­
tique au pouvoir à démissionner pour 
permettre à Egon Krenz, nouveau 
chef du Parti socialiste unifié (SED), 
de mettre en oeuvre des réformes 
démocratiques. Le ministre de l'In­
térieur Friedrich Dickel a annoncé 
le même jour que la RDA allait libé­
raliser sa politique sur les déplace­

ments à l’étranger, en donnant des 
passeports à ses ressortissants et en 
délivrant des visas pour les voyages 
hors du pays dans un délai maximum 
de trente jours.

Une fois adoptée par la chambre 
du peuple (Parlement), la loi rem­
placera la réglementation qui assure 
depuis samedi un libre passage des 
Allemands de l’Est en RFA, via Pra­

gue. Au cours des dernières 24 heu­
res, plus de 15,000 candidats à l’exode 
ont quitté la capitale tchécoslovaque 
pour se rendre dans l’autre Allema­
gne.

La liberté de voyager, aujourd'hui 
un privilège d’apparatchiks ou de 
personnalités proches du régime, est 
une des principales demandes des

Voir page 14 : L'exode

Des réfugiés est-allemands, installés à l’ambassade de RFA en Tchécoslovaquie, montent dans un autobus pour la gare de Prague. Un train les 
amènera vers l’Ouest.
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L’exode se poursuit en Allemagne de l’Est

L’accord de Meech 
« ne passera pas », 
prédit Jean Chrétien

Le célèbre pianiste 
Vladimir Horowitz 
est mort hier à 85 ans
WASHINGTON (AFP) - Le pia-
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Jean Chrétien

Pfefre O’Neill

QUALIFIANT le premier minis­
tre de catastrophe nationale, Jean 
Chrétien soutient que l’entente du 
lac Meech, « qui ne passera pas », 
est farcie de failles, notamment la 
clause relative à la société dis­
tincte dont l’insertion dans le texte 
constitutionnel a été, selon lui, une 
erreur. « Ce n’était pas néces­
saire ».

Comme il l’avait fait la semaine 
dernière à Shédiac au Nouveau- 
Brunswick, puis à Longueuil et à 
Windsor, l’aspirant à la succession 
de John Turner s’est donné hier à

Saint-Léonard l’allure du'chef de 
l’opposition officielle, en consa­
crant l’essentiel de son interven­
tion à mitrailler les politiques du 
gouvernement conservateur, dont 
l’entreprise de réconciliation, le 
déficit gouvernemental et la taxe 
sur les produits et services (TPS).

Concernant l'entente du lac 
Meech, M. Chrétien reproche â 
Brian Mulroney de faire croire 
aux Canadiens que le pays est ac­
tuellement plongé en pleine crise 
constitutionnelle. « Si ça ne mar­
che pas, ce n’est pas la fin du 
monde. Il faut cesser d'énerver le 
monde. Le Québec en sera au 
même point où il se trouve aujour- 

Voir page 14 : Chrétien

niste américain d’origine russe Vla­
dimir Horowitz est mort hier après- 
midi à l'âge de 85 ans d’une crise car­
diaque chez lui à New York. Le cé­
lèbre pianiste a /.'onsidérablement 
marqué le monde de la musique par 
le génie de ses interprétations et par 
l’extraordinaire virtuosité de son jeu.

Né en Ukraine, le pianiste était en 
bonne santé jusqu’à tout récemment 
a déclaré hier son agent Peter Gelb. 
Il a effectué une séance d’enregistre- ’ 
ment la semaine dernière et, il y a 
trois semaines, signait des autogra­
phes dans un magasin de disques.

Rarement pianiste aura provoqué 
autant d'admiration durant ce siècle. 
Son jeu, parfois qualifié de «tempête 
contrôlée », est devenu le modèle de 
toute une génération de pianistes.

Les critiques célébraient sa pro­
digieuse variété de nuances et sa so­
norité, que beaucoup estimaient sans 
égale dans l’histoire du piano.

Vladimir Horowitz, le musicien 
classique le mieux payé du monde, 
avait défini le jeu du piano comme la 
« coordination du cerveau, du coeur 
et des doigts ».

Lorsqu'il avait fêté, en 1978, le 50- 
ème anniversaire de son installation 
aux États-Unis, notamment par un 
concert à la Maison Blanche, le pré­
sident Jimmy Carter l’avait qualifié 
de « trésor national ».

Sa carrière, qu’il avait commen­
cée à 19 ans par un concert destiné à 
aider financièrement sa famille, dé­
possédée de tous ses biens à Kiev par 
la révolution russe, a duré plus de 

Voir page 14 : Horowitz

AUJOURD’HUI
Mairie de NY : 
duel mouvementé
Les deux principaux aspirants 
à la mairie de New York sont 
obsédés par l'Histoire. Le 
premier veut y passer, le 
second, la répéter Page 2

Le Liban a un 
nouveau président
Un député de 64 ans, M. René 
Moawad, est élu neuvième 
président de la République 
libanaise par le Parlement 
malgré l’opposition de Michel 
Aoun Page 5

Capitals.............3
Nordiques........ 0
Les Nordiques encaissent un 
septième échec consécutif et 
un quatrième d'affilée à 
domicile. Page 11

t ES UMîTES

\ null*

S.-*-

jMfj pp®

Louis Gill

LES LIMITES DU PARTENARIAT
Les expériences social-démocrates de gestion économique en Suède, en Allemagne, en Autriche et en Norvège.

Le partenariat: vers un meilleur partage ou un affaiblissement du mouvement ouvrier.
Vol. de 160 pages — 15,95$ BOREAL



2 Le Devoir, lundi 6 novembre 1989

MAIRIE DE NEW YORK

Débat mouvementé entre les candidats en tête
Maurice Girard

de la Presse Canadienne

NKW YORK — Les deux principaux 
aspirants à la mairie de New York 
sont obsédés par l’Histoire. Le pre­
mier veut y passer, le second, la ré­
péter.

S’il est élu, demain, comme le pré­
disent les sondages, le démocrate 
David Dinkins deviendra le premier 
Noir à gouverner la ville la plus po­
puleuse des États-Unis, avec près de 
huit millions d'habitants.

Son adversaire républicain Ru­
dolph Giuliani espère répéter l’ex­
ploit de Fiorello La Guardia, qui a di­
rigé New York dans les années 
trente, même si les électeurs démo­
crates étaient à cette époque, 
comme aujourd’hui, cinq fois plus 
nombreux que les républicains.

Pour la première fois en huit se­
maines de campagne, les deux can- 
didats se sont affrontés pendant le 
weekend au cours de deux débats té­
lévisés assez mouvementés. Sans 
toutefois atteindre le niveau d’inten­
sité de l'affrontement Mulroney-Tur­
ner aux dernières élections fédéra­
les, la rencontre aura été l'occasion 
d’un véritable affrontement, marqué 
par des accusations personnelles 
comme on en voit rarement en poli­
tique canadienne et québécoise.

Après un premier débat d'une 
heure samedi soir à WABC, les deux 
aspirants se sont affrontés en face à 
face, hier midi, à WNBC. Comman­
ditée en partie par Air Canada, la 
rencontre de dimanche a presque 
tourné à la foire d’empoigne.

Laissant de côté son calme imper­
turbable, le candidat Dinkins s’est 
même exclamé, après des charges 
répétées de son adversaire contre 
son intégrité : «Je n’en crois pas 
mes oreilles ». Signe de la nervosité 
qu’il a laissé paraître pendant le pre­
mier débat, M. Dinkins s’est mis à 
donner du « Rodolph » à son adver­
saire Giuliani plutôt que de l’appeler 
par son nom de famille comme il le 
fait normalement, se distinguant 
ainsi de la pratique habituelle d’in­
terpellation aux États-Unis où tout le 
monde s’appelle par son prénom, 
même de purs étrangers.

Avec une dizaine de points de re­
tard dans les sondages, Rudolph Giu­
liani a tenté de profiter pendant le 
week-end de l'appui de la Maison- 
Blanche à l'occasion d’une visite de 
la première dame du pays, Barbara 
Bush. Pendant le débat, il n’avait 
donc rien à perdre et tout à gagner 
en attaquant systématiquement le 
« jugement » de son adversaire dé­
mocrate, qui a vu pour sa part la 
haute direct ion du Parti démocrate 
lui renouveler son appui.

Moins nerveux hier que samedi, 
M. Giuliani a tenté de mettre en 
doute « la personnalité, l’intégrité et 
la moralité » de M. Dinkins. À plu­
sieurs reprises, U est revenu a la 
charge sur trois aspects précis de ce 
qu'il appelle les « failles » dans la 
personnalité du candidat démocrate. 
Pendant quatre ans, M. Dinkins a 
« oublié » de payer ses impôts. En 
pleine campagne électorale, il a été

obligé de congédier un organisateur 
condamné il y a 20 ans pour enlève­
ment, Robert C. Carson, qui a dé­
claré ne pas être antisémite, « mais 
anti-blanc ». Il est resté vague sur la 
vente à son fils, pour $ 58,000, d’ac­
tions d’une société que, trois ans plus 
tôt, il évaluait personnellement a un 
million de dollars.

Et M. Giuliani de reprendre un des 
thèmes de sa campagne publicitaire, 
orchestrée par Roger Ailes, l’expert 
républicain qui a permis au prési­
dent Bush de gagner les dernières 
présidentielles : « Comment quel­
qu’un qui n’a pas payé ses impôts 
pendant quatre ans peut-il songer sé­
rieusement à accéder à a la mairie 
de la ville ? Vous ne résisteriez pas à 
l’examen d’un comité du Congrès », a 
conclu M. Giuliani dans une allusion 
aux enquêtes qu’il a du subir avant 
d’obtenir la charge de Procureur du 
district de Manhattan.

« Distorsions que tout cela », a ré­
pliqué le candidat démocrate, visi­
blement sur la défensive pour une 
des rares fois depuis le début de la 
campagne. « New York ne veut pas 
d'un procureur du ministère public à 
la mairie mais d’un maire », a lancé 
Davis Dinkins. « Peut-être, de répon­
dre M. Giuliani, mais New York veut 
aussi d’un maire qui n’aura pas peur 
d’un procureur du ministère public. »

M. Dinkins a répliqué en mettant 
en doute les intentions de M. Giuliani 
qui, avant de se lancer en campagne, 
faisait près de $ 20,000 par semaine à 
l’étude White and Case, procureur du 
général Manuel Noriega, de Pa­
nama, accusé par les États-Unis de 
trafic de drogue. « Pourquoi quatre 
quotidiens de la ville (dont le New 
York Times) et une bonne majorité 
des électeurs me donnent-ils leur ap­
pui de préférence à M. Giuliani, qui

Les candidats Rudolph Giuliani (à gauche) et David Dinkins.

se présente comme la meilleure 
chose qui nous est arrivé depuis l’in­
vention du pain tranché », a-t-il de­
mandé à la ronde.

Après un début mouvementé, le 
ton du débat a baissé par la suite, ce 
qui a permis aux candidats d’aborder 
dans une relative sérénité des ques­
tions essentielles comme l’éducation, 
le déficit appréhendé d'un milliard 
l’an prochain dans le budget de la 
ville, la lutte contre le trafic de la 
drogue, la violence dans les rues, le 
métro, les écoles, la mauvaise qua­
lité des services, la détérioration des 
infrastructures, etc.

Figurant, pris entre deux feux, et 
servant de faire-valoir aux deux au­
tres candidats, le chef du Parti 
« Right to Life » (pro-vie), M. Henry 
Hewes, a tenté de mettre son grain 
de sel dans la discussion, mais il s’est

Barbara Baird Filllter dirigera désormais les destinées des conserva­
teurs au Nouveau-Brunswick. C’est le premier chef de parti conserva­
teur élu au Canada.
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fait sévèrement rabrouer par le mo­
dérateur, qui lui a rappelé subtile­
ment que personne n’était vraiment

ses opinions.

Un autre candidat indépendant a 
refusé de participer aux deux ren­
contres, le conservateur Ronald Lau­
der, héritier de la maison de cosmé­
tiques du même nom. Jouissant 
d’une fortune personnelle évaluée à 
plus de $ 350 millions, assortie de re­
venus annuels de plus de $ 35 mil­
lions, M. Lauder a dépensé plus de 
$ 15 millions de son argent personnel 
depuis le début de la campagne, sur­
tout en publicité télévisée dirigée 
contre M. Giuliani. Pourtant, pour 
une fois qu’on lui offrait de passer 
gratuitement à la télévision, il a re­
fusé. Allez donc y comprendre quel­
que chose...

Une femme à la 
tête d’un parti 
conservateur
FREDERICTON (PC) - Mme Bar­
bara Baird Filliter est devenue en fin 
de semaine la première femme à 
être élue leader d’un parti conserva­
teur au Canada.

Cette avocate et femme d’affaires 
de 37 ans a conquis le coeur des dé­
légués conservateurs du Nouveau- 
Brunswick lors du congrès à la direc­
tion de samedi. Elle a obtenu 1,021 
des 1,369 votes.

Sa maîtrise des questions politi­
ques, son allure déterminée et le fait 
qu’elle soit nouvellement débarquée 
dans l’arène politique lui donnaient 
un sérieux avantage sur son seul ri­
val, M. Ilazen Myers, 55 ans, ancien 
ministre du gouvernement conser­
vateur de Richard Hatfield.

Bien qu’elle ait maintenant l'appui 
évident des membres de son parti, 
Mme Filliter a une sérieuse pente à 
remonter : redorer le blason du 
Parti conservateur auprès de la po­
pulation. Le règne de Richard Hat­
field avait en effet pris fin dans la 
controverse et les scandales politi­
ques.

Les conservateurs ne détiennent 
actuellement aucun siège au Par­
lement, toutes les circonscriptions 
ayant été balayées par les libéraux 
lors des dernières elections.

Mme Filliter, qui n’a jamais fait de 
politique, appuie l'entente constitu­
tionnelle du lac Meech. Elle prévient 
le premier ministre de cette pro­
vince, Frank McKenna, qu’il devra 
assumer les conséquences de son op­
position au lac Meech advenant 
l’échec des négociations.

« Je ne crois pas qu’il y aura d’ac­
cord parralèle. M. Bourassa et le 
gouvernement du Québec ne retour­
neront pas à la table des négocia­
tions pour changer quoi que ce soit à 
l'accord. Je pense que l’entente du 
lac Meech sera un échec », a-elle dit.

Un héros de l’URSS 
rêve d’une Maison du 
Canada À Moscou

e Tison
de la Presse Canadienne

OTTAWA - Une Maison du Ca­
nada à Moscou? C’est un rêve 
que caresse Artour Tchilingarov, 
président de la Société Canada- 
U RSS, président-adjoint du Co­
mité d’État soviétique sur l’hy- 
drométéorologie, et héros de 
l'Union soviétique.

M. Tchilingarov, un homme de 
forte stature, doté d’une impres­
sionnante moustache, reconnu 
dans son pays pour ses recher­
ches dans l’Arctique, était à Ot­
tawa récemment dans le cadre 
de la Conférence sur la coopéra­
tion eanado-soviétique dans 
l’Arctique.

Il a pris la parole dans de nom­
breux ateliers au cours de cette 
rencontre, traitant d’environ­
nement, de transport, de techno­
logie. Mais il a profité de toutes 
les occasions, tous les cocktails 
organisés en marge de la confé­
rence, pour toucher un mot sur 
son dada, l’établissement d’un 
Club canadien, ou d’une Maison 
du Canada, à Moscou.

Il ne s'agit encore que d’un pro­
jet, mais M. Tchilingarov voit 
grand.

Ce club deviendrait la plaque 
tournante des activités non-gou­
vernementales canadiennes en 
Union soviétique. Il constituerait 
le pied-à-terre des gens d’affaires 
intéressés à établir des liens 
commerciaux avec les Soviéti­
ques, des étudiants, des scienti­
fiques, des sportifs, des artistes 
canadiens impliqués dans des 
programmes d’échanges avec 
l’URSS.

A long terme, il voit le dévelop­
pement d’un grand hôtel en 
marge de cette Maison, et l’ou­
verture d’un restaurant McDo­
nald’s.

« Il existe un meilleur climat 
dans les relations entre nos deux 
pays, a déclaré M. Tchilingarov, 
au cours d’une entrevue accor­
dée à la Presse Canadienne à 
l’ambassade soviétique, à Ot­
tawa. Je crois que la visite pro­
chaine du premier ministre 
Brian Mulroney en URSS don­
nera un nouvel essor à nos rela­
tions, notamment dans le do­
maine commercial».

M. Mulroney effectuera une vi­
site officielle à Moscou, Kiev et 
Leningrad du 20 au 25 novembre 
prochain.

« Je crois que les gens d’affai­
res qui voyageront avec M. Mul­
roney seront intéressés à établir 
un tel club, parce que cela les ai­
dera à faire des affaires en 
URSS », a affirmé M. Tchilinga­
rov, par l’intermédiaire d’un in­
terprète.

U ne Maison du Canada à Mos­
cou deviendrait non seulement 
un centre de l’amitié entre les 
deux pays, mais également un

lieu d’information sur le Canada 
et les Canadiens, a-t-il poursuivi.

« Ce serait un club commer­
cial, non-gouvernemental, orga­
nisé dans nos temps libres, par 
des gens qui ne sont pas des bu­
reaucrates », a-t-il tenu à faire sa­
voir.

Des entreprises privées cana­
diennes seraient chargées d’équi­
per le club de tout le nécessaire, 
tandis que les Soviétiques au­
raient la responsabilité d’en faire 
un centre populaire de culture, 
de commerce, de science, et 
même de sport.

L’un des vice-présidents de la 
Société Canada-URSS est d’ail­
leurs nul autre que le célèbre 
gardien de but de l’équipe de l’Ar­
mée rouge, Vladislav Tretiak, qui 
aurait abordé la possibilté de 
créer un Club du Canada à Mos­
cou avec la Ligue nationale de 
hockey.

Au siège social de LNH, cepen­
dant, on ne semblait pas au cou­
rant du projet de M. Tchilinga­
rov.

Des entreprises canadiennes 
déjà actives en URSS ont d’ail­
leurs accueilli avec prudence la 
proposition du héros soviétique.
« Il faudrait en savoir un peu 
plus, c’est un peu prématuré de 
se prononcer maintenant », a dé­
claré Mme Maureen Kitts, direc­
trice des relations publiques des 
Restaurants McDonald’s du Ca­
nada.

Elle a indiqué que les Restau­
rants McDonald’s avaient déjà 
pignon sur rue en URSS, et qu’ils 
avaient moins besoin d’une telle 
initiative.

McDonald’s du Canada ouvrira 
à la fin janvier son premier res­
taurant à Moscou. En vertu d’une 
entente conjointe signée avec les 
Soviétiques, McDonald’s ouvrira 
19 autres établissements à Mos­
cou au cours des prochaines an­
nées.

Chez Lavalin, même réaction.
« Nous ne sommes pas contre 

en principe, mais ça fait long­
temps, au moins 19 ans, que nous 
avons notre propre bureau à 
Moscou », a déclaré le vice-pré­
sident au marketing de la firme 
d’ingénierie québécoise, M. Clé­
ment Richard.

Lavalin a participé en Union 
soviétique à la construction d’une 
usine d’exploitation de gaz. Il y a 
d’autres projets en vue, mais M. 
Richard a refusé d’en dire plus.

Mme Kitts a cependant in­
diqué que la suggestion de M. 
Tchilingarov pourrait plaire aux 
entreprises canadiennes qui com­
mencent tout juste à s’intéresser 
à l’Union soviétique, et qui veu­
lent explorer ce nouveau mar­
ché.

« Si vous voulez faire des pro­
fits en URSS, il faut d’abord se 
faire ami avec l’URSS », a pour 
sa part insisté Artour Tchilinga­
rov.

Mère Teresa 
partiellement
CALCUTTA (AFP) - Le Prix Nobel 
de la Paix 1979, Mère Teresa, a re­
pris des activités, a-t-on appris hier 
auprès de son entourage à Calcutta 
(est de l’Inde).

La fondatrice des Missionnaires 
de la Charité avait quitté le 14 octo­
bre la clinique de Calcutta, où elle 
avait passé 39 jours, ayant eu de la 
fièvre et des douleurs à la poitrine.
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reprend 
ses activités

Mère Teresa, âgée de 79 ans, n’a 
pas encore repris son travail auprès 
des déshérités de la grande métro­
pole, mais travaille pendant plus de 
cinq heures par jour dans sa rési­
dence de Calcutta, a indiqué soeur 
Priscilla, l’une de ses plus proches 
collaboratrices.

« Elle est contente de reprendre le 
travail », a dit sa soeur Priscilla, sans 
préciser à quelle date le Prix Nobel a 
repris des activités, qui consistent 
« actuellement à s’occuper des pa­
perasses et à présider des réunions ».

Mère Teresa ne pourra probable­
ment pas se rendre de par le monde 
pour visiter des centres de l’ordre 
créés par elle en 1950, pour des rai­
sons de santé, avant fin novembre ou 
mi-décembre, selon la même source.
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EN BREF...
Le pape appelle à 
l’action contre les 
«marchands de mort»
CITÉ DU VATICAN (AP) - Le 
pape Jean Paul II a lancé un appel 
dimanche pour une action 
Vigoureuse contre « les marchands 
de mort » qui se livrent au 
commerce de la drogue. Dans sa 
bénédiction dominicale, de son 
balcon de la place St-Pierre, le Pape 
a souligné que le combat contre la 
drogue « est l’un des plus grands 
défis actuels de l'humanité ». « Il est 
nécessaire de répondre à ce défi de 
là drogue de manière décisive », a-t-il 
dit. « Il est nécessaire d’identifier et 
de démanteler les intérêts des 
marchands de la mort qui spéculent 
sur les souffrances de millions de 
gens »... « Il est par conséquent 
nécessaire de parvenir à une large 
prévention qui soit centré sur la 
promotion de la responsabilité, de la 
solidarité, du respect, de 
l'enseignement de la vérité, du bien 
et de la justice ». Le pape a fait 
l'éloge du travail des centres 
rpédicaux de réadaptation: « ils 
cherchent non seulement à sauver 
de nombreuses vies mais aussi à 
propager une culture de l’espoir 
Contre la mort ».

Haïtiens expulsés: 
le PQ dénonce le 
silence de Québec
LE PARTI québécois s’in.quiète du 
« silence complice » affiché par le 
gouvernement québécois devant la 
levée du moratoire sur les expulsions 
d’il alliens par le gouvernement 
canadien. La ministre québécoise de 
l’Immigration, Monique Gagnon- 
Tremblay, « est demeurée coite en 
lieu et place d’intervenir haut et fort, 
tant auprès d’Ottawa que sur la 
place publique » s’indigne le député 
péquiste André Boisclair. Le député 
de Gouin s'associait ainsi aux propos 
de Gérald Godin, critique de 
l’Opposition officielle en matière de 
Communautés culturelles. Pour M. 
Godin, la ministre fédérale Barbara 
McDougall, qui a décrété la levée du 
moratoire, menace ainsi les droits 
fondamentaux et la sécurité de 63 
ressortissants Haïtiens, et elle 
présume « de façon erronée que la 
situation en Haïti se serait améliorée 
cl normalisé ». Pour Gérard Godin, 
de récents rapports de l’Organisation 
des Nations unies et de 
l’Organisation des États américains, 
de même que de nombreux et 

' unanimes témoignages, confirment 
la poursuite de la violation des droits 
et le maintien d’un régime de 
répression en Haïti. MM. Godin et 
Boisclair font valoir que Québec 
pourrait faire usage des 
prérogatives que lui confère la 
réglementation afférente à la loi 
québécoise sur l’Immigration, déjà 
utilisée auparavant. Le 
gouvernement québécois pourrait 
alors délivrer des certificats de 
sélection pour « considération 
humanitaire ».

Lucien Bouchard veut 
l’aide des Acadiens
LE MINISTRE de l'Environnement, 
Lucien Bouchard, a exhorté hier les 
Acadiens et le gouvernement du 
Nouveau-Brunswick à sauver 
l’accord constitutionnel du lac 
Meech, sans le modifier, tout en 
s’engageant formellement à tenir 
compte de leurs préoccupations dans 
les plus brefs délais. S’adressant aux 
anciens et anciennes de l'université 
francophone de Moncton au 
Nouveau-Brunswick, qui fête cette 
année le 125e anniversaire de 
fondation de cette institution 
d'enseignement, le ministre a lancé 
un vibrant appel à la compréhension 
des aspirations légitimes du Québec.
« Aujourd'hui, a-t-il dit, plus que 
jamais, nous, francophones du 
Québec, avons besoin de vous, car 
vous détenez l’une des clés qui 
peuvent ouvrir le passage de 
l’accord du lac Meech —le vous 
exhorte ce soir (samedi) à appuyer 
cette entente. »

Deux nouvelles 
secousses à Alger
ALGER (AFP) — Deux nouvelles 
secousses telluriques ont été 
ressenties hier à 12h40 à Alger, l'une 
de 4 sur l’échelle de Richter et 
l’autre de 3.5, deux minutes plus tard, 
selon le Centre de recherche en 
astronomie, astrophysique et 
géophysique (CRAAG) d’Alger. 
Samedi soir à 21hl0, une réplique du 
séisme du 29 octobre a atteint une 
magnitude de 4.2 degrés, suivant une 
autre secousse de 3.5. Selon les 
spécialistes, ces répliques peuvent se 
produire pendant deux ou trois 
semaines et atteindre une intensité 
maximale de 5 voire 5.5 sur la même 
échelle de Richter. Le seisme du 29‘ 
octobre en Algérie, dont l’épicentre 
se situait entre Oued-Djer et la cote 
de Cherchell, à environ 80 km à 
l’ouest d’Alger, a été d’une 
magnilude de 6 et fait 27 morts, 
plusieurs centaines de blessés et des 
milliers de sans-abri.

À TORONTO

Sécurité accrue et 
vivats pour Aquino

de l'Ontario, Larry Kent, a déclaré 
que des mesures de sécurité rigou­
reuses ont été mises en place. 11 a 
toutefois refusé de préciser si des 
mesures additionnelles avaient été 
prises après que le Toronto Sun » eut 
dévoilé l'arrestation de deux hom 
mes par la Gendarmerie royale du 
Canada.

Deux partisans de l'ancien dicta­
teur Ferdinand Marcos auraient été 
appréhendés par la G RC avant le dé­
but de la visite de Mme Aquino au 
Canada, selon le journal torontois.

U il porte-parole de la G RC à To­
ronto a toutefois démenti cette nou­
velle. « 11 n'y a eu aucune arrestation 
entourant la visite», a-t-il précisé.

La présidente Aquino se rend au­
jourd'hui à Ottawa pour un entretien 
avec le premier ministre Brian Mul 
roney. Les deux chefs d’État signe­
ront plusieurs ententes bilatérales.

Mme Aquino est le premier diri­
geant des Philippines à se rendre au 
Canada.

Les échanges commerciaux entre 
les deux pays se sont chiffrés l'an 
dernier à environ $ 189 millions!US). 
Quant aux investissements cana­
diens aux Philippines, ils atteignent à 
peine $ 36 millions, selon l'attaché de 
presse de Mme Aquino, M Adolfo 
Azcuna.

Depuis 1986, selon M Azcuna, le 
Canada a fourni une assistance de 
$400 millions aux Philippines.

Les ententes que les «lenx chefs 
d’État doivent signer, à Ottawa, 
comprennent entre autres un pro­
gramme d'aide de $ 56 millions pour 
des projets de développement social, 
comme les routes.

La mine et le sexe des jurés compteraient 
pour beaucoup dans des causes de viol

TORONTO ( PC) — Des milliers de 
personnes agitant des drapeaux jau­
nes ont accueilli la présidente des 
Philippines Corazon Aquino devant 
une église catholique du centre-ville 
de Toronto, où elle a assisté à la 
messe, hier, deuxième jour de sa vi­
site officielle au Canada.

Clamant « Cory, Cory, Cory », la 
foule de quelque 2,000 personnes a pu 
à peine apercevoir la présidente. 
Elle s'est retournée, a agité la main 
et est entrée dans la cathédrale St 
Michael où s’entassaient un millier 
de fidèles.

Connie Sollano qui a quitté les Phi­
lippines il y a 17 ans pour s’installer 
au Canada a attendu deux heures ap­
puyée sur la barricade l’arrivée de 
Mme Aquino.

•< Elle est une bonne présidente », a 
dit la secrétaire âgée de 42 ans. Elle 
est bonne, pure et sincère »

l.a présidente des Philippines, 
âgée de 56 ans, est arrivée à Toronto 
venant de Vancouver pour un voyage 
de quatre jours au Canada.

I.es autontés des gouvernements 
fédéral, provincial et municipal ont 
accueilli Mme Aquino à l’aéroport in­
ternational Pearson.

Un porte-parole du gouvernement

PHOTO CP

Entourée d’un service de sécurité considérable, Corazon Aquino, la présidente des Philippines, salue la foule 
lors d’une visite à la cathédrale St-Michael de Toronto.

TORONTO (PC) — Faut-il juger les 
gens d'après leur mine 7

Oui, quand il s’agit de choisir les 
membres du jury dans une cause de 
viol. C'est ce qu’ont appris les parti­
cipants au congrès annuel de l’Asso­
ciation des criminalistes qui s’est 
tenu à Toronto, en fin de semaine.

Un avocat de la défense a dit que 
si une victime de viol est jolie, il choi­
sirait pour siéger sur le jury du pro­
cès de son client, des femmes plutôt 
laides. « Elles pourraient se sentir 
menacées par la beauté de la vic­
time », a déclaré Fletcher Dawson, 
un avocat de London, Ontario.

Cauchon

LE BUREAU interculturel de Mont­
réal, un projet-pilote mis sur pied il y 
a un peu plus d’un an par l’adminis­
tration Doré, est devenu un bureau 
permanent depuis moins d’un mois. 
« Nous sommes victimes de notre 
succès, je reçois ces jours-ci 60 ap­
pels par jour » s’exclame la coordon­
natrice du Bureau, Viviane Du- 
cheine.

Cette nouvelle structure consiste 
en un bureau de liaison entre l’ad­
ministration et les citoyens des com­
munautés culturelles, et elle pré­
sente deux fonctions : à l’intérieur, 
on veut sensibiliser tous les services 
municipaux aux réalités multicultu­
relles, alors qu’à l’extérieur on veut 
aider les communautés culturelles 
(les associations comme les indivi­
dus) à s’y retrouver dans les méan­
dres des services municipaux.

« Plus le temps avance, plus on 
touche à tout, ajoute la coordonna­
trice. Notre grand objectif, c’est de 
faciliter l'intégration des commu­
nautés à la vie montréalaise. Ét on 
se rend compte que souvent les bar­
rières sont beaucoup plus culturelles 
et linguistiques».

Le Bureau comprend une dizaine 
d’employés, dont sept agents de liai­
son parlant le français, l’anglais, et 
sept autres langues au total, et il ef­
fectue souvent son travail à travers

CANNES (AFP) — Les toiles de Pi­
casso volées hier lors d’un cambrio­
lage dans la villa de la petite-fille du 
peintre, Marina, à Cannes, dans le 
sud-est de la France, faisaient partie 
du fabuleux héritage de l’artiste, 
composé de plus de 15,000 tableaux et 
estimé à environ $ 800 millions(US) 
de dollars, indique-t-on dans l’entou­
rage de la famille Picasso.

Marina, petite-fille de Pablo Pi­
casso, avait perçu avec son demi- 
frère Bernard une part des legs fa­
buleux répartis en mars 1976, trois 
ans après la mort du grand peintre le

« Il ne faut pas croire pour autant 
que nous sommes sexistes ou autre 
chose », a ajouté l’avocat qui a sou­
levé la question de la sélection des 
jurés lors d’un atelier de travail sur 
la poursuite et la défense dans les 
cas d'agression sexuelle. « Au risque 
de blesser les gens, il n’y a pas d’au­
tres façons de le dire, a-t-il poursuivi. 
Ce qui ne veut pas dire que, person­
nellement, nous partageons cette 
opinion ».

De son côté, un procureur de la 
Couronne, Denise Bellamy, a expli­
qué qu’elle désignerait aussi des 
femmes dans une cause d’agression

des petits gestes quotidiens. Viviane 
Ducheine mentionne par exemple 
que dans le quartier Côle-des-Neiges 
s’est posé récemment un problème 
d’enlevement des ordures. « On se 
plaignait que les déchets traînaient 
partout. Mais personne ne semblait 
avoir informe les immigrants ré­
cents qu'il faut sortir les déchets tel 
jour à telle heure. Le quartier est 
sale, les préjugés augmentent, alors 
qu’au départ c’est un problème de 
communication. Nous tentons ainsi 
de sensibiliser les services muni- 
cipux à la réalité des groupes ethni­
ques ».

De la même façon on tente de 
mieux refléter la présence des néo­
québécois dans les « symboles » sous 
responsabilité municipale. Mme Du­
cheine mentionne, par exemple, que 
dans les création de nouveaux petits 
parcs à Montréal on voudra tenir 
compte de cette présence par l’ar­
chitecture et le décor floral, une de­
mande qui vient de ressortissants la­
tinos, semble-t-il.

Le Bureau a également préparé 
des plans de communications à l'in­
tention des médias ethniques, publi­
cisant les différents services muni­
cipaux en plusieurs langues. Et il 
coordonne régulièrement de grandes 
rencontres publiques entre les res­
ponsables municipaux et les diri­
geants de chacune communauté, 
telle la rencontre qui s’est tenue la 
semaine dernière avec la commu­
nauté hellénique.

8 avril 1973, entre ses six héritiers.
Une quinzaine d’oeuvres d’art, 

dont la valeur est estimée à environ 
$ 17 millions, parmi lesquelles plu­
sieurs toiles de Picasso, de Matisse 
et un buste de Rodin, ont été déro­
bées, dans la villa de Marina Picasso.

Le cambriolage s’est déroulé sans 
effraction en l’absence du gardien de 
la villa. D’après les traces de pas re­
levés aussi bien dans le jardin qu’à 
l’intérieur de la villa de deux étages, 
une seule personne aurait commis le 
cambriolage, selon les premiers élé­
ments de l’enquête.

sexuelle, mais qu’elle les voudrait 
plutôt jolies.

L’avocate croit qu’une belle 
femme pourrait mieux comprendre. 
« Je crois, a-t-elle poursuivi, qu’en 
Amérique du Nord dans les années 
80, il est impossible qu’une jolie 
femme n'ait pas été harcelée sexuel­
lement au moins une fois dans sa 
vie ».

Par contre dans les cas d’abus 
sexuel sur des enfants, l’avocat de la 
défense Dawson opterait pour des 
hommes comme jurés. « Je voudrais

— Sachez tirer parti des objections
— Devenez plus enthousiaste
— Provoquez le désir d'achat
— Sachez parler en public

le plus d'hommes possible sur le 
jury. Parce que chaque homme a 
probablement un petit peu peur que 
s’il aide la jeune fille de son voisin 
dans la salle de bain, la première 
chose qu’il saura, est que quelqu'un 
interprétera mal ce que l'enfant dira, 
et il pourrait faire face à une vilaine 
accusation criminelle ».

« Ce que j'essaie de faire, a-t-il dit, 
selon les faits entourant le cas, est 
d’essayer de choisir le genre de per­
sonnes qui pourrait avoir des crain­
tes ou des préoccupations ou quelque 
sympathies ».

— Communiquez efficacement
— Améliorez vos relations humaines
— Séance disponible pour entreprise

Un hommage 
à Maurice 
Bellemare
SAINT JEAN DES-PILES (PC) - 
("est par un roc d’un blanc brillant, 
(m calcile dolomie, orné d’une sobre 
plaque gravée, que la municipalité 
de Saint Jean des Piles a marqué 
son admiration pour Maurice Bel­
lemare, « le vieux lion » de la Mauri- 
eie ; il fut député à l'Assemblée na­
tionale et maire de celte localité, si­
tuée à une quarantaine de kilomè­
tres au nord de Trois Rivières.

Samedi après-midi avait lieu l'i­
nauguration du monument, placé 
juste à l'entrée de la propriété de M. 
Bellemare, en présence de Blanche 
Bellemare, la veuve du défunt, des 
autorités civiles et religieuses ainsi 
que de plusieurs amis du disparu.

Le maire Michel Lépine a fait une 
brève allocution de circonstance. 
« Dans notre coeur, nous portons 
sans doute la pensée de beaucoup de 
familles québécoises qui gardent l’i­
mage d'un homme qui s’est donné 
pour ses électeurs et la population », 
a-t-il déclaré.

La plaque se lit comme suit : « Dé­
dicace de la Municipalité de Saint 
Jean-des Piles à Monsieur Maurice 
Bellemare. Citoyen émérite ayant 
fait sa marque sur la scène politique 
provinciale et municipale. Membre 
de l’Assemblée législative pendant 
trente-deux ans. Instigateur d’impor­
tantes réalisations pour l’avance­
ment et le bien général de notre 
communauté... Notre collectivité, en 
commémoration et respect, inscrit 
sa gratitude à l’égard de cet homme 
qui a bien servi sa paroisse et le Qué­
bec. »

Bibliothécaire en chef
Bibliothèque Howard Ross de gestion

Université 
V McGill

Université McGill
Le titulaire de ce poste qui relève du biblio­
thécaire des humanités el des sciences sociales 
doit afficher des qualités de chel dans la presta­
tion de services au» lecteurs, le développement 
des collections el le perfectionnement du per­
sonnel. L'effectif de la bibliothèque se compose 
actuellement de deux bibliothécaires el de cinq 
bibliotechmciens. ainsi que de certains employés 
occasionnels durant l'année universitaire 

Le candidat doit posséder les titres suivants: une 
maîtrise en bibliothéconomie ou en bibliothéco­
nomie et sciences de l’information d'une école 
de bibliothéconomie reconnue, el de préférence 
un grade supérieur en commerce ou en gestion, 
au moins cinq ans d'expérience avec responsa­
bilités croissantes dans une bibliothèque, ainsi 
que de bonnes facultés administratives, d'excel­
lentes aptitudes en consultation de bases de 
données informatisées et une bonne connais­
sance des nouvelles technologies employées 
dans cette discipline. Les candidats doivent être 
bilingues Les candidatures doivent nous parve­
nir au plus tard le mercredi 15 novembre 1989 

L'échelle des salaires d'un bibliothécaire adioint 
de 2è classe commence à 27 571 S el celle d'un 
bibliothécaire adjoint de 1ère classe à 33 265 S.

Faire acte de candidature auprès de

Calvin E. Evans 
Bibliothécaire de secteur 
Bibliothèque McLennan 

3459, rue McTavIsh 
Montréal (Québec) H3A 1Y1

COURS DALE CARNEGIE débute
LUNDI le 20 NOVEMBRE à 18:30 hres

aussi disponible en anglais

MERCREDI le 15 NOVEMBRE à 18:30 hres
APPELEZ POÙR RÉSERVATION: 285-1287

Présenté par: E.J. Glowka, 300 Léo Pariseau, Suite #714, Montréal, Québec

Le Bureau interculturel de Montréal

Un succès foudroyant

Un cambriolage estimé 
à $ 17 millions chez la 
petite-fille de Picasso

i

PHOTO JACQUES NADEAU

En souvenir des Patriotes
Une centaine de personnes, dont deux s’étaient même déguisées 
pour l'occasion, ont voulu marquer hier le mois des Patriotes, 
devant le monument dédié à Louis-Joseph Papineau, au Pied-du- 
Courant. La cérémonie avait été organisée par la Société Saint- 
Jean Baptiste.

DALE CARNEGIE 
Fondateur

PLUS CONFIANT 
EN VOUS MÊME

GRÂCE AUX COURS

DALE CARNEGIE

NOUVELLES ARMES 
CONTRE LE CANCER

Assistez à l'invention 
d'un nouveau 
médicament; 
voyez comment les 
médicaments agissent 
sur votre organisme et 
découvrez de nouvelles 
armes contre le cancer.

Omni science
Avec Claire Pimparé

Ce soir 19h 30

$ Radio
Québec

C'est autre chose et c'est tant mieux.
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L ACTUALITE INTERNATIONALE

Gorbatchev demande élections en grèce

aux mineurs de Mitsotakis n’a pas la majorité absolue
retourner au travail

MOSCOU (AFP) - Mikhaïl Gorbat­
chev et le premier ministre Nikolaï 
Ryjkov ont appelé les mineurs 
d'Union soviétique à cesser les grè­
ves qui oui repris il y a une semaine 
dans le grand Nord, à Vorkouta, et 
dont les revendications politiques 
sont dénoncées hier dans la presse.

Le numéro un soviétique a fait sa­
voir aux mineurs de Vorkouta que 
« le gouvernement connaît les de­
mandes des grévistes », a déclaré le 
chef local du parti Youri Spiridonov.

Dans une intervention télévisée 
samedi à Vorkouta. il a précisé que 
M. Gorbatchev l’avait prié, lors d'un 
entretien téléphonique, d’appeler les 
mineurs à cesser la grève, a rap­
porté hier Interfax, une publication 
de Radio Moscou.

L’agence TASS a pour sa part dif­
fusé hier un appel de M. Ryjkov aux 
mineurs de tous les bassins du pays 
leur demandant de « faire preuve de 
raison et de cesser les grèves » et an­
nonçant une réunion le 17 novembre 
à Moscou avec les représentants des 
collectifs de travail.

Une des demandes des grévistes 
de Vorkouta — où 12 mines sur 13 
sont arrêtées — était l'arrivée sur 
place du premier ministre ou de ses 
représentants. Ils accusent le gou­
vernement de ne pas faire appliquer 
les accords conclus en juillet dernier 
pour mettre fin au grand mouve­
ment de grève auquel avaient parti­

MANGER MIEUX- 
C’EST MEILLEUR

cipé plus de 200,000 mineurs.
Mais le Comité de ville des grévis­

tes de Vorkouta a diffusé le 3 novem­
bre un appel aux travailleurs sovié­
tiques, transmis également au Soviet 
suprême, exposant une série de re- 
vondications politiques.

Files vont de la reconnaissance of­
ficielle du comité comme organe re­
présentatif des mineurs à l’examen 
par le parlement de l’abolition de 
l'article six de la constitution sovié­
tique sur le rôle dirigeant du Parti.

Les mineurs du bassin d’Inta, au 
sud de Vorkouta, ont décidé de ne 
pas se joindre à la grève de leurs voi­
sins, tout en soutenant leurs reven­
dications économiques, a rapporté 
Inlorfux.

I ,e quotidien des syndicats Trouel a 
dénoncé hier un accord conclu le 31 
octobre par le Comité de ville de 
Vorkouta et le vice-président de 
l'Union des Coopérateurs de l’U RSS, 
prévoyant notamment des consulta­
tions juridiques « pour la vente à 
l’étranger du charbon produit en sus 
du plan ».

Le journal dénonce aussi les pro­
pos politiques tenus ces derniers 
jours devant les grévistes par le pré­
sident de l’Union, l’académicien Vla­
dimir Tikhonov, un député écono­
miste qui plaide pour des réformes 
libérales au Parlement.

Troud publie aussi un article d'un 
membre d’un comité de grève d’une 
mine de Vorkouta, dénonçant l'in­
fluence du secrétaire du nouveau 
Front populaire de Russie, M. Vla­
dimir Ivanov, venu coopérér avec le 
Comité de ville.

L’appel de M. Ryjkov quabfie « d’i­
nadmissible » la situation créee par 
les grèves pour l’économie sovié­
tique à l’entrée de l'hiver. Il affirme 
que le gouvernement exerce son con­
trôle sur l'exécution des accords de 
juillet, qui sera encore examinée le 
17 novembre.

Selon Interfax, les mineurs du bas­
sin de Vorkouta envisagent des mee- 
tings pour le 7 novembre, date anni­
versaire de la révolution d’octobre, 
au lieu de la manifestation tradition­
nelle qui a lieu ce jour-là en Union 
soviétique.

RELAIS D'AFFAIRES
ESTRIE

«iinrnpr nr IflUl/ClipC. Pour vos réunions d'une ou de quelques |Our- 
HUDCnUL UL JUU VCnUC. nées, nous pouvons accueillir votre groupe de 4 à 
130 personnes dans un décor enchanteur qui saura rendre votre réunion des plus pro­
ductives A partir de 60$ p pers par jour, incluant l'hébergement, trois repas, pause- 
santé. salle de réunion, tableau de conférence A quinze minutes de Magog, Route 220, 
Orford Bonsecours JOE 1H0 — (514) 532-3134

LAURENTIDES

Auberge
St-Denis

****

(514) 227-4766 
(MTL) 497-5602 
FAX: 227-8504

23 chambres 
( 18 avec foyer)

cuisine française

Forfait: 
“Réunion d’Affaires”

$130°°
/pers/jour 

(occupation 
____  simple)

St-Sauveur des Monts
61, rue St-Denis, Québec, J0R 1R0

Membre international de «Romantik Hotels»

RELAIS & 
CHATEAUX

L ART DU BIEN RECEVOIR 
Caractère, courtoisie, charme, confort, cuisine

ESTRIE / NORTH HATLEY

AUBERGE HATLEY: Plein air et gastronomie dans un décor d'au­
trefois. Un relais pour les gourmets-gour­

mands, classé 4 fourchettes. Le charme d'une veille demeure bourgeoise perchée sur une 
colline dominant le lac Massawippî, 24 chambres dont certaines avec foyer. Forfaits de 
week end à partir de 200$ p.p. occ. double. (819) 842-2451.

LAURENTIDES / VAL-DAVID
m A*pi a m CA DI Ail CDC Endroit désigné pour |Oindre affaires et plaisir — À 
M v/ I t L LA 11^11 LICLî 1 heure de Montréal — 70 chambres — Classifié
5 fleurs de lys — Table d'Hôte — Prestigieuse cove à vins — Sports de saison — 5 salles de conf., 
equip audio visuel complet — FORFAITS VACANCES DISPONIBLES — À proximité des grands cen­
tres de ski — Mtl: (514) 866 8262 — Ext Mtl: 1 800 567 6635 — Val-David (819) 322-2020 — 
Fox: (819) 322-6510 —C P 190 Val-Dov.d JOT 2N0

Ste-Adèle (Promotion 
89). Un bouquet pourHÔTEL L’EAU À LA BOUCHE:

fleurir vos vacances. Confort, calme, détente et tout le service auquel vous vous attendez. 
26 chambres luxueuses. Salons aménagés pour réunions. Le restaurant vous servira une 
fine cuisine du marché. Classé 4 fourchettes et 5 fleurs de lys. Demandez pour nos for­
faits. Tél. sans frais de Mtl: 1-800-363-2582 ou 229-4151 ou 229-2991.

MONTEREGIE / SAINT-MARC-SUR-RICHELIEU

HÔSTELLERIE LES TROIS TILLEULS: ÎJÏÏT
lieu. Une hostellerie paisible et confortable, dans une demeure d'un autre âge, sur le 
bord de la rivière Richelieu et où le personnel n'a qu’un seul désir: satisfaire. Lauréat na­
tional «Mérite de la Restauration». 5 salles de réunions disponible. Nous avons différents 
forfaits à vous proposer. 584-2231.

LAC BEAUPORT
NOUVEAU CHÂTEAU LAC BEAUPORT

À quinze minutes du Vieux Québec, le Nouveau Château Lac Beauport vous offre des for­
faits complets d'affaires à prix compétitifs. L'endroit idéal pour vos congrès, réunions, 
séminaires, etc... et même des vacances. Plusieurs salles de conférences entièrement 
équipées pouvant accueillir de 6 à 400 personnes Possibilité de pratiquer presque tous 
les sports. Forfaits complets disponibles à partir de 99$, par pers par jour, occ simple. 

154. Chemin Le Tour du Lac, Lac Beauport 1-(4t8) 849-1811,1-<800) 463-2692

d'après Reuter et AFP

ATM F N FS — Les conservateurs 
grecs de la Nouvelle démocratie 
(ND) n’ont pas réussi à décrocher la 
majorité absolue au Parlement, à 
l’issue des élections législatives de 
hier.

Cela signifie que les conservateurs 
devront engager des négociations 
pour constituer une coalition de gou­
vernement et que de nouvelles élec­
tions auront vraisemblablement lieu 
l’année prochaine.

Le président de la ND, Constantin 
Mitsotakis, 71 ans, a reconnu au 
cours d'une conférence de presse 
que son parti n’était pas parvenu à 
franchir la barre fatidique des 151 
sièges nécessaires pour avoir la ma­
jorité absolue.

Après dépouillement de 84,5 % des 
sut I rages, la NI) obtenait 46,6 % des 
suffrages, soit 148 sièges, a annoncé 
ce malin le ministère de l’Intérieur. 
Le Parti socialiste panhellénique 
( PASOK ) d’Andréas Papandreou, 70 
ans, au pouvoir de 1981 jusqu’à sa dé- 
faite électorale en juin à la suite de 
plusieurs scandales, était crédité de 
40,8 % des voix, soit 128 sièges.

Le PASOK est ainsi en progres­
sion par rapport à juin, où il n’avait 
obtenu que 39% et 125 sièges. L’al­
liance communiste disposait de 
10,7 % des suffrages, soit 22 sièges. 
Un parti indépendant de gauche et 
une formation écologiste se parta­
geaient les deux sièges restants.

Les trois partis arrivés en tête 
pourront chacun tenter de former un 
gouvernement de coalition. S’ils 
échouent, de nouvelles élections de­
vront être organisées, peut-être dès 
la mi-décembre. Il fallait au moins 
121 sièges au PASOK pour bloquer 
l’élection d’un nouveau président 
grec par le Parlement en mars pro­
chain.

Dans le camp conservateur, où 
l’on attendait avec anxiété la suite

des résultats, une certaine déception 
était visible. On notait au contraire 
un soulagement évident dans le 
camp socialiste, qui améliore son 
score de juin dernier malgré les ac­
cusation de corruption qui pèsent sur 
plusieurs anciens ministres socialis­
tes, et même sur le leader du pasok, 
l’ancien chef du gouvernement, M. 
Andréas Papandréou.

Les grands perdants du scrutin 
sont les communistes, qui se sont al­
liés aux conservateurs pendant trois 
mois dans le gouvernement de coa­
lition issu des élections de juin et ont 
perdu depuis 13 % de leur électorat, 
ce qui représente 28 sièges au Par­
lement.

Nombre de leurs partisans ont été 
choqués par cette alliance droite- 
gauche, alors que des militants des 
deux partis combattaient dans des 
camps opposés au cours de la guerre 
civile de 1946-1949.

Le pacte entre conservateurs et 
communistes avait été scellé pour 
engager des poursuites judiciaires 
contre les dirigeants socialistes im­
pliqués dans des scandales finan­
ciers. Les conservateurs comme les 
communistes avaient exclu de re­
nouveler l’expérience.

Le suspens est particulièrement 
pénible pour le leader conservateur 
Constantin Mitsotakis qui convoite le 
pouvoir depuis de longues années. 
Après avoir dû faire alliance avec les 
communistes, ils espérait pouvoir 
enfin gouverner seul la Grèce.

Si aucun des trois grands partis, 
conservateurs, socialistes et com­
munistes, n’obtient la majorité ab­
solue des sièges de la Chambre uni­
que, on entrera de nouveau dans la 
période des alliances provisoires et 
instables.

Selon l’article 37 de la Constitution, 
le président de la République doit en­
tamer une tournée de consultations 
en demandant tour à tour à chacun

Le leader du Parti conservateur, Constantin Mitsotakis, votant hier en 
Crête.
des chefs des trois principaux partis 
de tenter de former un gouverne­
ment.

Pour sa part, M. Mitsotakis a in­
diqué que s’il était minoritaire, il pro- 
poserait au Parlement un pro­
gramme de gouvernement en espé­

rant rallier à lui quelques députés dé­
çus du Pasok.

Tant que la crise politique ne sera 
pas résolue, le président de la Cour 
suprême Yannis Grivas assurera 
l’intérim à la tête d’un gouvernement 
de transition.

Proche-Orient

Israël accepte le plan Baker
JÉRUSALEM (Reuter) - Israël a 
accepté hier les propositions améri­
caines en faveur d’entretiens de paix 
israélo-arabes au Caire, sous réserve 
que les États-Unis lui donnent certai­
nes assurances, portant notamment 
sur lu non-participation de l’Organi­
sation de libération de la Palestine 
(OLP) aux discussions.

Parallèlement, l'OLP a réaffirmé 
hier qu’il lui appartenait de décider 
de la composition de la délégation 
palestinienne participant aux discus­
sions.

Les 12 membres du cabinet res­
treint se sont prononcés par neuf 
voix contre trois pour une version ré­
visée du plan en cinq points présenté 
par le secrétaire d’État américain 
James Baker, a-t-on appris de source 
autorisée.

Le plan proposé par Baker vise à 
surmonter l’impasse dans laquelle 
sont enlisés Israéliens et Palesti­
niens à propos du plan israélien d’é­
lections dans les territoires occupés. 
Le ministre sans portefeuille Yitz­
hak Modai — partisan de la ligne 
dure — a déclaré que, si les garanties 
américaines (sur le contenu des né­
gociations et la composition de la dé­
légation palestinienne notamment) 
n’étaient pas accordées, le cabinet 
serait amené à reconsidérer sa dé­
cision.

« J’espère que le sujet ne devra 
pas être renvoyé devant le cabinet 
pour y être débattu à nouveau », a dit 
aux journalistes le ministre des Af­
faires étrangères israélien Moshe 
Arens. Il a ajouté que Baker était 
prêt « en principe » à accorder les 
garanties demandées.

« Le mois dernier, nous (Baker et 
moi-même) avons discuté du détail 
des cinq points qui ont été modifiés 
et des assurances (...) que le secré­
taire d’État Baker est, en principe, 
prêt à accorder », a expliqué Arens.

Le représentant de l'OLP en 
Égypte, Said Kamal, a affirmé que le 
comité exécutif de la centrale pales­
tinienne, réuni dans la nuit de samedi 
à hier au Caire, avait adopté une po­
sition claire à ce sujet, en réaffir­
mant que « la désignation des mem­
bres de la délégation (palestinienne) 
est du ressort unique de l’OLP».

Israël et l’OLP souhaitent tous 
deux éviter d’apparaître comme ce­
lui qui aurait provoqué l’échec des 
efforts de paix en rejetant le plan 
Baker, estime-t-on de source diplo­
matique.

Exécutions 
en Iran
NICOSIE (Reuter) — Lesautorités 
iraniennes ont annoncé hier la pen 
daison, la veille à l’occasion du 10c 
anniversaire de la prise de l’ambas 
sade américaine à Téhéran, de qua 
Ire hommes jugés coupables d’es 
pionnage pour le compte des États 
Unis.

L’agence officielle iranienne 
IRNA identifie les quatre suppliciés 
sous les noms de Touradj Rvahi, Kia- 
nouch llakimi Rouchehri, Ardechir 
Achraf et Ibrahim Mochtaqi. Ils 
avaient été jugés par un tribunal mi­
litaire qui les a reconnus coupables 
d’avoir livré des secrets importants 
à la CIA américaine, selon la dé­
pêche d’IRNA reçue à Chypre.

Des milliers d'iraniens ont parti­
cipé samedi, dans le centre de Té­
héran, à une marche d’humiliation 
du Grand Satan jusqu’à l’ancienne 
ambassade des Etats-Unis,

Les jeunes Slovènes forment un parti politique
PORTOROZ (AFP) — L’organisa­
tion officielle de la jeunesse de Slo­
vénie, fer de lance de la contestation 
en Yougoslavie, a annoncé sa trans­
formation en parti politique indépen­
dant à l’issue de son congrès qui pre­
nait fin hier à Portoroz.

L'Alliance de la jeunesse socialiste 
de Slovénie, qui plaide pour le mul­
tipartisme, la démocratie parlemen­
taire, le respect des droits de 
l’homme, l’écologie, l'intégration à la 
CFF et l’économie de marché, a 
gardé ses initiales (ZSMS) mais 
changé leur signification qui est 
maintenant « Pour la liberté d’un 
monde qui réfléchit ». La jeunesse 
Slovène rompt ainsi les liens qui l’at­
tachaient à son organisation de tu­
telle, la Ligue des communistes.

La Slovénie, la république la plus 
développée et la plus libérale du 
pays, est la seule pour l’instant en

Yougoslavie à avoir ouvert la voie au 
multipartisme après une réforme 
constitutionnelle en septembre der­
nier.

Le nouveau ZSMS présentera des 
candidats indépendants face au 
Parti communiste dès les prochaines 
élections de mars 1990, a-t-on indiqué 
à Portoroz.

« Nous avons de bonnes chances 
de gagner ces élections », a déclaré 
le président de la jeunesse Slovène, 
M. Joze Skoljc.

« Des sondages publiés en septem­
bre ont montré que notre pro­
gramme est celui qui recueille le 
plus de suffrages », a indiqué à l'AFP 
l’un des responsables du ZSMS In­
grid Bakse.

Dans une interview accordée à 
l’AFP en octobre, le numéro un du 
PC Slovène, M. Milan Kucan, avait,

MUSIQUE CLASSIQUE
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lui aussi, laissé entendre que le PC 
pourrait perdre les premières élec­
tions libres et directes organisées 
dans cette république.

Porteurs de badges indiquant en 
grosses lettres Dost mum (j’en ai as­
sez) les délégués commentent volon­
tiers une formule du leader hongrois 
Imre Pozsgay, placée en exergue du 
document du congrès du ZSMS : 
« Entre la démocratie occidentale et 
la démocratie socialiste, il existe la 
même différence qu’entre une chaise 
ordinaire et une chaise électri­
que ...»

Interrogés sur la disparition de 
toute référence au socialisme dans 
le nom du nouveau parti, plusieurs 
délégués onl estime qu’il s’agissait 
d’une évolution logique pour un mou­
vement devenu de plus en plus con­
testataire.

L’organisation de la jeunesse de 
Slovénie qui regroupe depuis plu­
sieurs années à peu près tous les 
groupes alternatifs (anti nucléaires, 
écologistes, objecteurs de con­
science, militants homosexuels...) 
peut se flatter d’avoir remporté des 
succès politiques non négligeables en 
Yougoslavie.

Ainsi, le moratoire nucléaire jus­
qu’en l’an 2,000, adopté en 1989 en 
Yougoslavie, est l’aboutissement 
d’une longue campagne animée par 
les adversaires du nucléaire en Slo­
vénie, qui ont peu à peu su convain­
cre le reste du pays.

Dans le domaine idéologique, la 
jeunesse Slovène a brisé un tabou de 
taille obtenant, il y a deux ans, après 
une âpre bataille, la suppression du 
relais de la jeunesse, une course or­
ganisée chaque année depuis 40 ans 
dans tout le pays pour célébrer l'an­
niversaire de Tito.

Cet évènement, l’une des grandes 
fêtes symboliques des fidèles de l’i­
déologie titiste, avait été alors dé­
noncé comme un rituel grotesque 
par la jeunesse Slovène.

Le ZSMS, qui apparaît d’ores et 
déjà comme l’un des groupes indé­
pendants les plus structurés et les 
plus représentatifs de Yougoslavie, 
dispose d’un hebdomadaire, Mladina, 
connu pour ses attaques virulentes et 
répétées contre Tito, le Parti com­
muniste, l’armée et les services se­
crets yougoslaves, qui lui ont valu de 
nombreux problèmes avec la justice.
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Un nouveau président est élu au Liban Douze nations
Paris, Washington et Damas saluent l’élection de René Moawad SC COIlCCrtCnt
BEYROUTH (AFP) — Un député de 
64 ans, M. René Moawad, a été élu, 
hier, neuvième président de la Ré­
publique libanaise par le Parlement 
réuni dans le nord du pays, sous con­
trôle syrien, en dépit de l’opposition 
du général Michel Aoun, chef du gou­
vernement de militaires chrétiens. 
I.'élection de Moawad a été saluée 
par la France, la Syrie, les États- 
Unis, l’URSS et l'Arabie Saoudite.

LE MONDE 
EN BREF
Soldats tués
BOGOTA (Reuter) — Quatre soldats 
tenant un barrage routier ont été 
tués par des guérilleros de gauche, 
hier dans le nord-est de la Colombie, 
a rapporté la police. Celle-ci a 
imputé l’attaque, opérée dans la 
province de Santander, aux rebelles 
de l'Armée de libération nationale 
(ELN). L'ELN a intensifié ses 
opérations dernièrement, occupant 
voici onze jours deux villages 
proches de la frontière avec le 
Venezuela. Quatre personnes avaient 
trouvé la mort dans cet incident, qui 
a ramené la guérilla à la une des 
journaux pour la première fois 
depuis la déclaration de guerre 
annoncée en août par le 
gouvernement contre les cartels de 
la drogue.

Naufrage
LONDRES (Reuter) — Un cargo 
ballant pavillon hondurien, l’Ibis 
(1,500 tonneaux), a coulé hier, trois 
jours après s’être retourné lors d’une 
tempête au large du port de Brixham 
(sud-ouest de l’Angleterre), a-t-on 
appris auprès des gardes-côtes. Les 
cinq membres d’équipage polonais et 
le capitaine ouest-allemand avaient 
élé secourus par une frégate 
néerlandaise.

Prix médical
LYON (AFP) — Le prix Antoine- 
Lacassagne, créé en 1978 par la 
Ligue nationale française contre le 
cancer, a été attribué à l’Américain 
Denis Gospodarowicz et au Suédois 
Carl-llenrik lleldin. Ce prix, d’une 
valeur de $ 32,000 est destiné à 
récompenser les travaux d’une 
équipe de chercheurs français ou 
étrangers en matière de cancers. 
MM. Gospodarowicz et lleldin se 
sont signalés à l’attention du jury 
« pour leur contribution originale à la 
découverte et à la biologie des 
facteurs de croissance qui ouvrent 
des perspectives importantes pour le 
traitement des cancers », souligne un 
communiqué de la ligue nationale 
française contre le cancer. Le prix 
sera remis le 7 novembre au siégé 
départemental de la ligue nationale 
contre le cancer à Lyon.

Panama
PANAMA (AFP) — La veuve du 
commandant Moises Giroldi, l'un des 
inst igateurs du coup d’État manqué 
du 3 octobre dernier, a lancé hier à 
l'adresse de l'armée panaméenne un 
appel au soulèvement contre 
l’homme fort du régime, le général 
Manuel Antonio Noriega. Mme 
Giroldi, qui s’était réfugiée dans une 
base américaine à la suite de la 
tentative de coup d'État, qui a coûté 
la vie à son mari, s’exprimait 
clandestinement à l’antenne d’une 
télévision. Le régime du général 
Noriega a accusé à plusieurs 
reprises le commandement Sud des 
troupes américaines stationnées au 
Panama dans le cadre du traité sur 
le canal, d’utiliser ses installations 
pour des émissions clandestines sur 
les ondes des radios et des chaînes 
de télévision panaméennes.

VOUS
POUVEZ
CONSERVER
UNE
B( )NNE
SANTÉ
DENTAIRE
TOUTE
VOTRE ■ à
VIE ? Jk

JgF PRENEZ-EN 
RENGAGEMENT y SOLENNEL

sur le Pacifique La présidence libanaise, dévolue 
par tradition à un chrétien maronite, 
était vacante depuis la fin du mandat 
de M. Amine Gemayel, le 23 septem­
bre 1988.

Le général Aoun, dont l'armée, 
avec la milice des Forces Libanaises 
chrétiennes contrôle le pays chré­
tien, quelque mille kilomètres carrés 
soit une dixième de la superficie to­
tale du Liban, a immédiatement qua­
lifié son élection d’anticonstitution­
nelle.

M. Moawad, avocat de profession, 
a obtenu 52 voix, pour six bulletins 
blancs, au deuxième tour de scrutin 
des 58 députés siégeant dans un bâ- 
timenl de la base aérienne de 
Qlaiaat, à 7 km de la frontière libano- 
s Tienne.

Devenu le neuvième président de 
la république pour un mandat de six 
ans, M. Moawad a aussitôt appelé à 
la réconciliation nationale. « Nous 
n’excluons personne, même ceux qui 
persistent à s’exclure d’eux-mê- 
mes », a-t-il ajouté, dans une claire 
allusion au général Aoun.

Peu après, M. Salim lloss, chef du 
gouvernement à majorité musul­
mane soutenu par Damas, a pré­
senté la démission de son cabinet au 
nouveau président pour permettre la 
formation d’un gouvernement 
d’unité nationale.

Au cours de la séance parlemen­
taire, qui a duré à peine deux heures, 
la Chambre s’est également dotée 
d’un président, en réélisant M. Hus­
sein llusseini, 52 ans, un chiite mo­
déré proche de Damas, dont le man­
dat avait expiré en octobre 1988.

Les députés ont également ratifié 
à l’unanimité l'accord de Taef qu'ils 
avaient approuvé en Arabie Saoudite 
le 22 octobre sous le parrainage du 
triumvirat (Arabie Saoudite, Algérie, 
Maroc) et qui a reçu un large appui 
international. Ce texte rééquilibre le 
pouvoir exécutif entre chrétiens et 
musulmans — au détriment notam­
ment des prérogatives du chef de 
l’État — et organise les relations en­
tre le Liban et la Syrie.

M. Moawad s’est engagé solennel­
lement à appliquer ce document.

Sur les 73 députés libanais encore 
en fonction, un quorum de 49 était né­
cessaire pour procéder à l’élection 
présidentielle. Ce quorum des deux- 
tiers n’avait pu être atteint lors des 
deux séances précédentes, en août et 
en septembre 1988.

Le général Aoun avait dissous le 
Parlement, samedi, pour tenter 
d’empêcher cette élection qu’il con­
sidère comme une trahison et la ra­
tification de l’accord de Taef qui, se­
lon lui, légalise « le crime de l’occu­
pation syrienne ».

Trente-cinq mille soldats syriens

sont stationnés sur les deux-tiers du 
Liban et le général Aoun a proclamé 
le 14 mars la guerre de libération 
pour en obtenir le départ. L’accord 
de Taef prévoit leur redéploiement 
dans l’est du Liban.

Passant outre à l’opposition du gé­
néral Aoun, 30 députés du camp chré­
tien séjournant à Paris avaient pris, 
hier, l'avion pour retrouver à Qlaiaat 
leurs collègues, en majorité musul­
mans, arrivés la veille de Beyrouth- 
ouest, le secteur de la capitale sous 
contrôle syrien.

L'élection de M Moawad, qui a été 
trois fois ministre entre 1960 et 1982, 
s’est faite en présence de l’envoyé 
spécial du triumvirat arabe sur le Li­
ban, M. Lakhdar Ibrahimi, et de huit 
diplomates, dont l'ambassadeur 
d’URSS.

Le patriarche Nasrallah Sfeir, 
chef spirituel de l'influente commu­
nauté maronite, avait souhaité la te­
nue de cette élection et mis en garde 
contre les dangers de partition du Li­
ban.

Dans un appel téléphonique à 
l'AFP, un interlocuteur anonyme, se 
réclamant d'une organisation clan­
destine, Le Front de la solidarité 
chrétienne, a menacé de mort M. 
Moawad immédiatement après son 
élection s’il se rendait dans le pays 
chrétien.

CANBERRA (AFP) - Douze na 
lions du bassin du Pacifique doivent 
tenter, aujourd'hui, à Canberra, de 
créer un mécanisme de coopération 
économique dans la région, mais les 
réticences des pays d'Asie du Sud 
Est font planer des doutes sur l'a­
venir du projet.

A l'invitation de l'Australie, les 
États-Unis, le Japon, le Canada, la 
Nouvelle-Zélande, la Corée du Sud et 
les six membres de l’ASEAN (Asso­
ciation des nations du Sud-Est asia­
tique) ont délégué pour la plupart 
leur ministre des Affaires étran­
gères et du Commerce extérieur 
pour donner corps à un projet qui est 
dans l’air depuis plus de 20 ans.

L’intérêt manifesté par Washing­
ton et Tokyo pour celte idée, relan­
cée en janvier par le premier minis­
tre australien Rob llawke, contraste 
avec la méfiance de l’ASEAN

L’Indonésie, la Thaïlande, Singa­
pour, la Malaisie, les Philippines et 
Brunei regroupés au sein de l’A- 
SEAN depuis 1968, craignent que la 
coopération économique Asie Paci­
fique ne supplante ou n’absorbe leur 
propre organisation.

En conséquence, le projet en l'état

actuel se définit plus par ce uu’il ne 
doit pas être que par ce qu'il doit de­
venir.

Aucun des parlipants à cette con­
férence de deux joui s ne veut d’une 
communauté économique du Paci­
fique qui ferait pendant à lu CEE.

L’ASEAN s’est opposée fi la créa­
tion d’un groupe similaire à l’Orga­
nisation pour la coopération et le dé­
veloppement en Europe (OCDE), le 
jugeant trop encombrant.

Même l’idée de la création d’un se­
crétariat permanent répugne à la 
plupart des pays d’Asie du Sud-Est.

Les occidentaux, comme l'Austra­
lie et les États-Unis, même s'ils ont 
des idées plus ambitieuses à long 
terme, se satisfont donc déjà d’avoir 
pu réunir les ministres à Canberra. 
Ils espèrent à tout le moins confir­
mer un accord pour tenir une se­
conde conférence en 1990, que l’A- 
SEAN a proposé d’accueillir, et une 
troisième en 1991, pour laquelle la 
Corée du Sud a posé sa candidature.

Dans leur esprit, des réunions de 
hauts fonctionnaires devraient assu­
rer le suivi de la coopération entre 
les conférences ministérielles.

L'enjeu à Hydro-Québec : 
la qualité du service à la clientèle

L'électricité est un service essentiel. Pour en accroître la fiabilité et la qualité, nous avons entrepris en 
1989 des travaux qui portent sur le réseau de transport et de distribution ainsi que sur l'entretien de 
nos équipements et l'amélioration de nos services à la clientèle.
Afin de les réaliser sans délai, il faut obtenir l'adhésion de tous nos employés. Ainsi, Hydro-Québec 
entend maintenir pour tous ses employés des conditions de travail qui se comparent avantageusement 
à celles des grandes entreprises du Québec.
L'entreprise souhaite cependant que la négociation de nouvelles conventions collectives soit l'occasion 
de rediscuter divers aspects de l'organisation du travail qui entravent inutilement la qualité du service 
à la clientèle.

L'organisation des temps de travail
En instaurant de nouveaux quarts de travail pour 
130 des 14 000 employés syndiqués, nous 
pourrions procéder plus rapidement à l'entretien et 
au prolongement du réseau de distribution 
souterrain dans la région de Montréal et ramener 
de 12 à 7 mois la durée de réfection des groupes 
turbines-alternateurs.
En outre, pendant les heures d'affluence, il faut une 
plus grande disponibilité des employés du service 
à la clientèle.
Il n'est pas déraisonnable de vouloir trouver une 
solution à ces questions à la table de négociation.

La sous-traitance
En gros, les travaux de construction, qui n'ont pas 
un caractère continu, sont confiés en sous-traitance. 
Les travaux d'exploitation et d'entretien sont 
réalisés à l'interne.
Mais il y a lieu de clarifier les zones grises qui sont 
source de conflits et entravent la qualité du service.
Il n'est pas déraisonnable de vouloir trouver une 
solution à cette question à la table de négociation.

Le rappel des employés temporaires
Lorsque la charge de travail est trop importante, 
Hydro-Québec a recours à des employés 
temporaires. Cette pratique est essentielle à la 
flexibilité de l'entreprise. La lourdeur des 
mécanismes de rappel prolonge inutilement les 
délais en de tels cas et la clientèle en fait les frais.
Il n'est pas déraisonnable de vouloir trouver une solution 
à cette question à la table de négociation.

Le droit de refus
Le droit de refus de travailler pour raison de santé- 
sécurité existait à Hydro-Québec avant même que la 
loi générale du Québec établisse un droit semblable. 
Malheureusement, la convention n'est pas assez 
claire. Le droit de refus, utilisé abusivement comme 
moyen de pression n'ayant rien à voir avec la santé- 
sécurité, est à la source d'innombrables pertes de 
temps.
La santé et la sécurité des employés, c'est trop 
important pour servir de moyen de pression.
Il n'est pas déraisonnable de vouloir trouver une solution 
à cette question à la table de négociation.

La qualité du service est l'affaire de tous.

a
r
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CINEMA
ASTRE I: (327-5001)— Crultlng Bar sem 7 h 

15, 9 h 15
ASTRE II: - The Bear sem 7 h, 9 h 
ASTRE III: - Shocker sem. 7 h, 9 h 20 
ASTRE IV: - Next ot Kln sem 9 h— Hallo-

ween 5 sem. 7 h

BERRII: (288-2115) - Cruising Bar 1 h 20. 3 h 
20, 5 h 20, 7 h 20, 9 h 20 

BERRI II: - Chine ma douleur 1 h 30, 3 h 
30, 5 h 30, 7 h 30, 9 h 30 

BERRI III: Cinéma Paradlao 1 h 30. 4 h 15. 7 
h, 9 h 30

BERRI IV: - Rencontre tatale 1 h 15, 3 h 45,
7 h 15, 9 h 30

BERRI V: - Abyss 1 h, 3 h 45. 7 h. 9 h 40

BON AVENTURE I: (861-2725) - Sea ol Lose
sem. 7 h 15, 9 h 30

BONAVENTURE II: - Shocker sem 7 h, 9 h 
15

BROSSARO I: (465-5906) - Shocker sem 7 h. 
9h 15

BROSSARD II: Parenthood tr , sem 7 h 05, 9 
h 30

BROSSARD III: Crulalng Bar sem 7 h 30, 9 
h 35

CARREFOUR LAVAL 1: (688 3684)— Sexe, 
mensonges el vidéo sem 7 h 20, 9 h 35 

CARREFOUR LAVAL 2: Second Sight sem
7 h 15, 9 h 15

CARREFOUR LAVAL 3: Worth Winning sem
7 h 20. 9 h 30

CARREFOUR LAVAL 4: Le/eune Einstein
sem 7 h 20, 9 h 10

CARREFOUR LAVAL 5: Shocker sem 7 h
30.9 h 50

CARREFOUR LAVAL 6. Phantom of the 
Opera sem 7 h 10, 9 h 15

CINÉMA ÉGYPTIEN 1: 1455 Peel, Mil- Imme­
diate Family 1 h, 3 h 10, 5 h 15, 7 h 20, 9 h 
30

CINÉMA ÉGYPTIEN 2: Mil- Second Sight 1
h 10, 3h 10, 5h 10, 7h 10, 9h 15 

CINÉMA ÉGYPTIEN 3: Mil- Phantom ollhe
Opera 1 h, 3 h, 5 h, 7 h, 9 h 10

CINÉMA JEAN-TALON: Mil- Indiana Jones 
el la dernière croisade 7 h, 9 h 30

CINÉMA OMÉGA 1: — Innocent sem 8 h. 
CINÉMA OMÉGA 2: - Course d'anatomie

lun au jeu 8 h

CINÉMA PARALLÈLE: 3682 bout St-Laurent, Mil 
(843-6001 )— The House ol Ufa 7 h, 8 h 30

CINÉMA POINTE-CLAIRE 1: 6361 Trans-Ca- 
nada— Sea of Love lun. au jeu. 7 h, 9 h 20 

CINÉMA POINTE-CLAIRE 2: Phantom of the 
Opera sem 7 h, 9 h

CINÉMA POINTE-CLAIRE 3: Crulalng Bar
sem 7 h 30, 9 h 30

CINÉMA POINTE-CLAIRE 4: Immediate Fa­
mily sem 7 h 15, 9 h 20 

CINEMA POINTE-CLAIRE 5: Second Sight
sem 7 h 10, 9 h 10

CINÉMA POINTE-CLAIRE 6: Next of Kin
sem 7 h 30, 9 h 40

CINÉMA V - 1: 5560 Sherbrooke 0 (489-5559) - 
Look Who's Talking 7 h 15, 9 h 30 

CINÉMA V • 2: Fat Man Little Boy 7 h, 9 h 25

CINÉPLEX I: (849-3456) - Le jeune Einstein 1 
h 20. 3 h 20, 5 h 20, 7 h 20, 9 h 20 

CINÉPLEX II: - Cinéma Paradlao 1 h 15. 4
h 10, 7 h, 9 h 30

CINÉPLEX III: - Sea ol Love 1 h 30. 4 h 30.
7 h 10, 9 h 40

CINÉPLEX IV: - Jésus de Montréal 1 h 45,
4 h 15, 7 h 05, 9 h 35

CINÉPLEX V: - Parenthood 1 h 30, 4 h 10, 7
h 10, 9 h 35

CINÉPLEX VI: - Batman fr. 1 h 05, 4 h, 7 h,
9 h 30

CINÉPLEX VII: - Portion d’éternité 1 h, 3 h,
5 h 7 h, 9 h.

CINÉPLEX VIII: — Sexe, mensonges et vi­
déo 1 h 10, 3 h 15, 5 h 20, 7 h 30, 9 h 35 

CINÉPLEX IX: — Nocturne Indien 1 h, 3 h
10, 5 h 20, 7 h 30, 9 h 40

COMPLEXE DESJARDINS l:(288-3141)— Rô­
les parlant! h, 3 h 05, 5 h 15, 7 h 10, 9 h
10

COMPLEXE DESJARDINS II: - La vie et 
rien d'autre 1 h 10, 3 h 55, 6 h 40. 9 h 25 

COMPLEXE DESJARDINS III: - 5 jours en 
luln 1 h 15, 3 h 20, 5 h 25, 7 h 30, 9 h 45 

COMPLEXE DESJARDINS IV: - Maison as- 
aaaalnée 12 h 30, 2 h 45, 5 h, 7 h 15, 9 h 
30

COMPLEXE GUY-FAVREAU/ O.N.F.: 200 
ouest Boul Dorchester, Mtl (283-8229)— Image et 
Nation 11: Festival International de ci­
néma el vidéo gai et lesbien de Montréal
(2 au 6 nov.)

CONSERVATOIRE D’ART CINÉMATOGRA­
PHIQUE: (848-3878)— Une femme mariée 20
h 30

CRÉMAZIE: (388-4210) - Portion d'éternité
sem. 7 h 30, 9 h 30

DAUPHIN I: (721-6060) — Sexe, mensonges el 
vidéo 7 h 30, 9 h 30

DAUPHIN II: Jésus de Montréal 7 h 10, 9 h
20

CINÉMA DÉCARIE 1: (341-3190) - Crimes » 
Misdemeanors 7 h, 9 h 20 

CINÉMA DÉCARIE 2: Worth Winning 7 h 15.
9 h 30

DORVAL I: (631-8586) - Look Who’s Talking

7 h 15, 9 h 30
DORVAL II: The Bear 7 h. 9 h 05 
DORVAL III: Shirley Valentine 7 h 15, 9 h 30, 
DORVAL IV: - Cross Anatomy 6 h 45, 9 h

15

DU PARC 1: (844-9470)- The Bear 7 h, 9 h,
DU PARC 2:-A Dry White Season 7 h 15, 9

h 30
DU PARC 3: - Fat Man Little Boy 7 h, 9 h 25

DU PLATEAU 1: (521-7870)- Les malins Infi­
dèles 1 h 15, 3 h 15, 5 h 15, 7 h 15, 9 h 25 

DU PLATEAU 2: - Société des poètes dis­
parus 2 h, 4 h 30, 7 h, 9 h 30

FAIRVIEW I: (697-8095) - An Innocent Man 7
h, 9 h 40

FAIRVIEW II: - Black Raln 6 h 50. 9 h 30

FAUBOURG STE-CATHERINE 1 : (932-2230)— 
Crime and Mlsdeneanors 12 h 45, 2 h 50, 
5 h 10, 7 h 15, 9 h 30

FAUBOURG STE-CATHERINE 2: - Dad 2 h,
4 h 30, 7 h, 9 h 20

FAUBOURG STE-CATHERINE 3: - Fabu­
lous Baker Boys 1 h, 3 h 10, 5 h 20, 7 h 30,
9 h 40

FAUBOURG STE-CATHERINE 4: - Se*, 
Lies and Videotape 1 h,3h,5h,7h,9h
10

GREENFIELD I: (671-6129) — L'ours 7 h 10, 9 
h 20

GREENFIELD 2: - Look Who's Talking 7 h
15, 9 h 30

GREENFIELD 3: - Black Raln 6 h 55, 9 h 35

IMAX: Vieux-Porl de Montréal— En direct de l'es­
pace et Vertige mar au jeu. 10 h 15, 13 h 
45, 15 h 30. 19 h. ven. 10 h 15, 13 h 45, 15 
h 30, 19 h, 22 h 30, sam. 13 h 45, 15 h 30, 
17 h 15, 19 h, 22 h 30, dim. 13 h 45, 15 h 
30, 17 h 15, 19 h — The Dream IsAllveet 
Speed mar. au dim. 12 h, 20 h 45

IMPÉRIAL: (288-7102) - Black Raln 12 h 30. 3 
h 20, 6 h 20, 9 h 20

SUR SCENE
L’AIR DU TEMPS: 194 ouest Sl-Paul, Montréal 

(842-2003)— Jazz du mer au dim de 22h 15 à 
02h 30

BAR 2 080: 2080 rue Clark. Montréal (285-0007)— 
Séminaires McGill Combos, le 7 nov à 20h — Dan 
Noseworthy, guitare, le 7 nov à 22h 15

BAR LES BEAUX ESPRITS: 2073 St-Denis. 
Montréal (844-0882)— Jimmy James, les 6-7 nov à 
22h 30

tyne— Les 5 à 7 en musique, lun au ven avec Da­
niel Lessard

BAR THÉÂTRE LES LOGES: 1237 Sangumet. 
Montréal (982-0740)— « Désert de vie ■ création du 
Théâtre d’Empremtes, texte et dir Claude Boily, du 8 
au 19 nov à 20h 30. relâche le 13 nov.

LE BELMONT: 4483 St-Laurent. Montréal (845- 
8443)— Les Taches, en spectacle, les 6-7 nov à 
21h 30

cert, Francine Voyer, tlùtiste, Louise Trudel, violon­
celliste, Carmen Picard, pianiste, oeuvres de Gau- 
bert, Haydn, Martinu et Villa-Lobos, le 6 nov. â 20h.

LA CITÉ DE L'IMAGE: 2000 est Notre-Dame, 
Montréal (844-0344)— Le Pool présente < Condos à 
vendre ou l'homme sans dimanches > texte de Joel 
Moreau, m en s. Danielle Trépanier, du 31 oct. au 26 
nov. mar au dim. â 20h 30

CLUB G.M.: 22 rue St-Paul, Vieux Montréal (861- 
8143)— Live Jazz du lun. au ven de 17h à 21 h.— 
Happy hours de 17h. à 21h.

CLUB MILES: 1200 Bishop (861-4656)- Tous les 
soirs l'Ensemble Elder Léger, â 17h 30

BAR LES JOYEUX NAUFRAGÉS: 161 est On­
tario. Montréal (843-3808)— 2 films muets de Charlie 
Chaplin, le 6 nov. à 14h , 16h. 20h. et 22h.— Jazz 
les mardis à 22h avec Mike Allen et John Ballan-

BIDDLE’S JAZZ AND RIBS: 2060 rue Aylmer. 
Montréal (842-8656)— Le Quatuor de Johnny Scott 
et Geoltrey Lapp, en permanence, lun 19h. à 24h , 
mar 20h. â Oth., mer au ven. 18h à 22h — Le Trio 
de Charlie Biddle, en permanence du mer au ven â 
compter de 22h , le sam â compter de 21h 30— Billy 
Georgette, pianiste/chanteur, lun mar 17h 30 à 
19h 30— Le Trio Billy Georgette, sam de 18h. à 
21 h 30— Le trio de Bernard Primeau, les dim. de 
19h à 24h

LE BIJOU: 2900 boul Le Carrefour. Laval (688- 
8244)— Jimmy Bond saxophoniste/chanteur, lun. au 
ven de17h.à20h

BISTRO D’AUTREFOIS: 1229 St-Hubert. Montréal 
(842-2808)— Les mardis, Accoustik 70, avec Rocky 
Chouinard

LA BUTTE ST-JACQUES: 50 ouest St-Jacques, 
Montréal (526-7525)— Clotitde, auteure-composi- 
teure-mterprète, les 9-10-11 nov à20h 30

CAFÉ DE LA PLACE: PDA. Montréal (842-2112)— 
• Dans les bois > de David Mamet, m en s. Anne 
Claire Poirier, du 8 nov au 16 déc., mar. au sam 
20h

CAFÉ THÉLÈME: 311 est Ontario. Montréal (845- 
7932)— Dick T racy et Cie, les 10-11 nov à 21 h.30

LA CAGE AUX SPORTS: 6321 Trans-Canada. 
Pointe-Claire (694-4915)— Ateliers d'art, gratuit pour 
les enfants, les ieu ven sam dim. 17h â 20h

LA CAGE AUX SPORTS: 5830 boul Taschereau. 
Brossard (676-4404)— Ateliers d'art gratuits pour tes 
entants les |eu ven sam dim 17h.30 â 20h 30

LA CAGE AUX SPORTS: Carrefour Angrignon. 
7077 Newman. LaSalle (363-1403)— Ateliers d'art 
gratuits pour enlants, jeu ven sam dim de 17h 30 â 
20h 30

LA CAGE AUX SPORTS: 1800 chemin Côte 
Vertu. St-Laurent (745-4322)— Atelier d'art gratuit 
pour les entants, du |eu au dim de 17h 30 â 20h 30

LA CAGE AUX SPORTS: Hôtel Relax. 2900 bout 
Le Carrefour, Laval (688-8244)— Atelier d'art gratuit 
pour les enfants, du jeu. au dim de 17h.30 â 20h 30

CENTRE SAIDYE BRONFMAN: 5170 chemin 
Côte Ste-Catherine, Montréal (739-7944)— Le Théâ­
tre 1774 présente < Écho > en coproduction avec le 
Théâtre Passe Muraille, d'après A Nun’s Diary, de 
Ann Diamond, adaptation et m. en s Robert Lepage, 
du 1er au 19 nov., sam. au jeu à20h

CHAPELLE HISTORIQUE DU BON-PAS­
TEUR: 100 est Sherbrooke, Montréal— Radio-con-

. LE CLUB SODA: 5240 ave du Parc. Montréal (270- 
7848)— Les Lundis juste pour rire, animateur Jici 
Lauzon, du 6 nov au 18 déc à 20b 30

ÉCOLE NATIONALE DE THÉÂTRE: 5030 St- 
Denis. Montréal (842-7954)— Lecture publique de la 
pièce < Chambres » de Philippe Mmyana. le 6 nov. à 
20h

ESPACE GO: 5066 Clark, Montréal (271-5381)- Le 
Théâtre Petit à Petit présente « Les amis • de Kôbô 
Abe, adaptation et m en s. Claude Poissant, du 24 
oct au 8 déc., à 20h 30

ESPACE LIBRE: 1945 Fullum, Montréal (521- 
4191)— Omnibus présente ■ Alberto D'Arrigo • de 
Robert Claing, m en s Jean Asselin, du 17 oct. au 
11 nov, mar au sam. à 20h.30

HOTEL LA CITADELLE: 410 ouest Sherbrooke, 
Montréal— Le chanteur-pianiste John Gilbert, mar 

,__ausam.de 20h. à 01 h

HÔTEL MERIDIEN: 4 complexe Desiardins, Mtl 
(285-1450)— Bar du Foyer: Tibor Ceasar, pianiste, 
lun. 17h. à 20h, mar. au ven. 17h. à01h ,sam. 20h. à 
01 h.

HÔTEL QUATRE SAISONS: 1050 ouest Sher­
brooke. Montréal— Piano-Bar: L'Apéro avec Gilles 
Jourdain, lun. au ven. 17h. à Oth.

HÔTEL REINE ELIZABETH: 900 ouest Dorches­
ter, Montréal (861-3511)— Calé Baroque Arthur: 
. Sexy Follies » â compter du 23 nov. mer jeu. ven 
dim 20h 30, sam 20h et 22h 30

LA CROISETTE: 1201 0. Dorchester (878-2000)— 
Mike Mirizio, pianiste, du dim. au ven. 17h. à 20h.

LA DILIGENCE: 7385 boul Décarie, Montréal (731- 
7771)— Théâtre Candlelight: « Eubie • comédie mu­
sicale avec Michelle Sweeney. Phillip Cole. Geraldine 
Hunt, Don Jordan, du mar. au dim , diner 18h.30, 
spectacle 20h 30

L'ASSIETTE AU BOEUF: 1220 rue Crescent, 
Montréal (866-7454)— Restaurant français dancing 
romantique, du mar. au dim de 19h. à 01h, musique 
tzigane avec le groupe Les Joyeux Gitans

LE GRAND HÔTEL: 777 Université. Montréal (879- 
1370)— Chez Antoine: les pianistes Christiane Côté 
et Roland Devèzedu lun. au ven. 17h. à 01 h., le sam. 
de 20h. à 01h — Bar tour de ville: Le Trio Starlite, du 
mer au dim. de 21h. à 02h.

L’ENTRE-TEMPS: 1201 ouest Dorchester, Mont­
réal (878-2000)— Disk Jockey, du mer. au sam.

LE POINT DE VUE: 1201 ouest Dorchester (878- 
2000)— Restaurant gastronomique ouvert du lun. au 
sam
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L’IMPROMPTU: 1201 0. Dorchester (878-2000)— 
Jazz avec Tim Jackson, pianiste, et Skip Bey, contre­
bassiste, du mar. au jeu. de20h à 01 h., les ven. et 
sam. de21h.â02h.

MAISON DE LA CULTURE MERCIER: 8105 
Hochelaga, Montréal— Danse: Zone Animée pré­
sente Trois zéros pour tes héros, le 6 nov. â 20h

MAISON-THÉATRE ANNEXE: 5066 rue Clark. 
Montréal (288-7211 )— Spectacle de marionnettes 
sans parole: < Les fantaisies de Monsieur Whipple • 
de Arlyn et Luman Coad, du Coad Canada Puppets 
de Vancouver, du 1er au 19 nov., sam. 15h., dim. 
13h et 15h.

PLANÉTARIUM DOW: 1000 ouest St-Jacques, 
Montréal (872-4530)— Le ciel ce soir, Les secrets de 
l'ombre, et Les 10 ans du télescope Canada-France- 
Hawaii, jusqu'au 26 nov., lun. 20h.30, mar. mer. 
13h 30. jeu. ven. 13h 30.200.30, sam. 14h,15,16h 30, 
20h 30, dim. 13h„ 15h 30,160.30 et 20h.30

PLAYER’S THEATRE: 3480 McTavish. Montréal 
(398-6813)— « Kafka's Dick • de Alan Bennett, du 31 
oct. au 11 nov à 20h

RESTAURANT CLAUDIO'S: 124 est St-Paul. 
Vieux-Montréal (666-0845)— Spectacles de jazz du 
mer au sam. â 22h , le dim. â 13h.

RISING SUN: 286 ouest Ste-Catherine, Montréal 
(861-0657)— Blue Monday Jam Session avec Shuffle 
Kings, le 6 nov. à 22h

SALLE FRED-BARRY: 4353 est Ste-Catherine. 
Montréal (253-8974)— Le Théâtre de l'Opsis pré­
sente « Possibilités > de Howard Barker, traduction 
Paul Lefebvre, m. en s. Serge Oenoncourt, du 20 oct. 
au 18 nov., mar au sam. à 20h 30, supplémentaire le 
12 nov à 15h.

SALLE CLAUDE-CHAMPAGNE: 220 Vincent 
d'Indy, Montréal— Pro-Musica présente le quatuor 
Hagen, le 6 nov â 20h.

STADE OLYMPIQUE: Montréal- L'Observatoire 
de la tour du Stade Olympique est accessible par fu­
niculaire tous les jours, lun. 12h. â 18b, mar. au dim. 
10h. à 18h — pour renseignements: 252-8687

THÉÂTRE D'AUJOURD'HUI: 1297 rue Papineau, 
Montréal (523-1211)— « Les jumeaux d'Urantia » de 
Normand Canac-Marquis, m. en s. Lorraine Pintal. 
du 7 nov. au 2 déc à 20h.

THÉÂTRE CENTAUR: 453 Sl-François-Xavier, 
Montréal (288-3161)—. Footprints on the Moon ■ de 
Maureen Hunter, du 2 nov. au 17 déc.

THÉÂTRE L'ÉLYSÉE: 35 rue Milton, Montréal 
(849-4056)— Petite Salle: « Tournée Juste Pour 
Rire > du 18oct.au 26 nov., mer au dim. â 19h.— 
Grande salle • La souricière > d'Agatha Christie, du 
17 oct. au 12 nov., mar. au dim. 20h.30, matinée le 
dim. à 16h 30

THÉÂTRE MAISONNEUVE: PDA. Montréal (842- 
2112)— Pro Musica, Quatuor Hagen, le 6 nov. â 20h

THÉÂTRE DU NOUVEAU MONDE: 84ouest 
Ste-Catherine, Montréal (861-0563)— ■ Le bourgeois 
gentilhomme • de Molière, m en s. Guillermo de An­
drea, du 21 nov. au 22 déc

THÉÂTRE DENISE-PELLETIER: 4353 est Ste- 
Catherine. Montréal (253-8974)— • Le jeu de l'a­
mour et du hasard t de Marivaux, m. en s. Françoise 
Faucher, du 17 oct au 18 nov., les ven. et sam. â 
20h.30

THÉÂTRE PORT-ROYAL: PDA, Montréal (842- 
2112)— La compagnie Jean Duceppe présente • Le 
long voyage vers la nuit > d'Eugene O'Neill, du ter 
nov. au 9 déc., mar. au ven 20h., sam. 16h.30 et 
21 h.— Les métiers de la scène, la trame sonore avec 
François Barbeau, le 6 nov â 12h.

THÉÂTRE DE QUAT'SOUS: 100 est ave des 
Pins, Montréal (845-7277)— . La charge de l'orignal 
épormyable ■ de Claude Gauvreau, m. en s. André 
Brassard, du 6 nov au 2 déc., mar. au sam. 20h.. 
dim 15h.

THÉÂTRE DU RIDEAU VERT: 4664 St-Denis, 
Montréal (844-1793)— € Les Iridolinades 11 • de 
Gratien Gélinas, m. en s Denise Filiatrault. du 15 
nov. au 17 déc., mar au ven. 20h„ sam. 16h. et 21h„ 
dim. 15h.

THÉÂTRE DE LA VEILLÉE: 1371 est rue Ontario. 
Montréal (526-6582)— « Baudelaire • conçu et inter­
prété par Emmanuel Depoix, du 25 oct. au 18 nov., 
mar. au sam. à 20h 30

UNIVERSITÉ MCGILL: Leacock Building 132. 
Montréal— Auditorium: Lecture publique avec John 
Updike, le 6 nov â 18h 30

UNIVERSITÉ DE MONTRÉAL: 200 Vincent 
d'Indy, Montréal— Salle B 484 Récital des classes 
de chant, le 6 nov. à 17h.30— Récital de flûte, classe 
de Gisèle Millet, oeuvres de Bach, Dutilleux, Fauré et 
Hétu, le 6 nov. à 20h.

THÉÂTRE DU TRIDENT: Salle Octave-Crémazie, 
Grand Théâtre de Québec, Québec (418-643- 
8131)— • Tango * de Slawomir Mrozek, m. en s. 
Jacques Lessard, du 31 oct. au 25 nov.

LAVAL l:(688-7776) — L'ours 7 h, 9 h 10 
LAVAL II:— Course d'anatomie 7 h 20, 9 h 

40
LAVAL III: - Innocent 7 h 20, 9 h 40 
LAVAL IV:- Black Raln 7 h, 9 h 25 
LAVAL V:- Look Who's Talking 7 h 15, 9 h 

20
LAVAL 20 00 1 : (687-5207)- Cruising Bar 7 h 

25, 9 h 20
LAVAL 2000 2: Rencontre fatale sem 7 h 10, 

9 h 30

LOEW'S I :(861 -7437) — The Bear 1 h 15, 3h 
15, 5 h 15, 7 h 15, 9 h 25

LOEW'S II:- Drugstore Cowboy 12 h 30, 2 h 
40, 5 h 05, 7 h 20, 9 h 30 

LOEW'S III:- Look Who's Talking 1 h, 3 h,
5 h, 7 h 05, 9 h 15

LOEWS IV:- Fat Man Little Boy 1 h 05, 3 h
45, 6 h 25. 9 h

LOEW’S V:- Shirley Valentine 12 h 40, 2 h 
50, 5 h, 7 h 10, 9 h 25

OUIMETOSCOPE:(525-8600) — Salle 1 Un film 
bref sur l'amour 19 h.— La petite Vera 21 
h 30— salle 2: Le champ des rêves 19 h 
10— Mort d'un commis voyageur 21 h 
10— Salle 3: L'Ange exterminateur 19 h 
20— La sorcellerie i travers les éges 21 h 
20

PALACE 1: — An Innocent Man 1 h 20, 4 h, 
7 h, 9 h 30

PALACE II:- Cross Anatomy 12 h, 2 h 15, 4 
h 30, 6 h 50, 9 h 15

PALACE III:- Romuald el Juliette 1 h 40, 7 
h 15— Lethal Weapon 2 4 h 10. 9 h 30 

PALACE IV:— Peaux de vache 1 h 20, 3 h 
25, 5 h 30, 7 h 35, 9 h 40 

PALACE V:- Shirley Valentine (v t ) 12 h 15, 
2 h 30, 4 h 50, 7 h 05, 9 h 25 

PALACE VI:— Course d'anatomie 12 h 25, 2 
h 40, 5 h, 7 h 15, 9 h 35

PARADIS I: (354-3110)- Cmlslng Bar sem. 7 h 
, 9 h

PARADIS II:— Rencontre fatale sem. 7 h 15, 
9 h 30

PARADIS III:— Les matins Infidèles 3 h 20, 5
h 20, 7 h 20. 9 h 30, lun. 3 h 20, 5 h 20, 9 h 
30

PARISIEN I: (866-3856)- Monsieur Hire 1 h 
20, 3 h 20, 5 h 20, 7 h 20, 9 h 20 

PARISIEN II:- Monsieur Hire 3 h 25, 5 h 25, 
7 h 25, 9 h 25

PARISIEN III:- Romuald et Juliette 3 h, 5 h 
15, 7 h 30, 9 h 45, mer. 3 h, 5 h 15, 9 h 45 

PARISIEN IV:- Laura Laur 3 h, 5 h, 7 h, 9 h 
PARISIEN V:- Trop belle pour toi 3 h 10, 5

h 10, 7 h 10, 9 h 15, jeu. 3 h 10, 5 h 10, 9 h 
45

PLACE ALEXIS NIHON l:(935-4246) - SIloc­
ker 12 h 30, 2 h 50, 5 h 10, 7 h 30, 9 h 50 

PLACE ALEXIS NIHON II:— Worth Winning 
12 h 45, 3 h, 5 h 15, 7 h 25, 9 h 40 

PLACE ALEXIS NIHON III:- Next of Kin 12 
h 30, 2 h 45, 5 h, 7 h 15, 9h 30

PLACE LONGUEUIL 1: (679-7451) - Rencon­
tre fatale 7 h 05, 9 h 25 

PLACE LONGUEUIL 2: - Abyss fr, 7 h, 9 h 
40

LE RIALTO: 5723 ave du Parc, Mil (274-3550)—
Speaking Parts 7 h 15— Casualties of 
War 9 h 30

UNIVERSITÉ: Mtl(849-0041 >— L'ours 7 h, 9 h

VERSAILLES l:(353-7880) - Look Who's Tal­
king 6 h 50, 9 h 10 

VERSAILLES IIL'ours 7 h. 9 h 15 
VERSAILLES III:- Indiana Jones et la der­

nière croisade 6 h 50, 9 h 20 
VERSAILLES IV:- Course d'anatomie 7 h. 9 

h 30
VERSAILLES V:- Black Raln 6 h 50, 9 h 35 
VERSAILLES VI:- Innocent 7 h, 9 h 30

A SURVEILLER
Le Collège Marie-Victorin propose aux 

cadres el professionnels trois séminaires 
portant sur les relations avec le person­
nel, débutant en novembre de 9 h a 16 h 30 
à l'hôtel Royal Roussillon. Inscription 
avant le 9 novembre au 325-0150, poste 
2246.

recevra au Rilz-Carlton le 7 novembre, à 
un déjeuner-causerie, Mme Maryvonne 
Kendergi, musicienne et professeure 
émérite qui prononcera une conférence 
avec audiion musicale, sur Micheline 
Coulombe-Saint-Marcoux et Serge Ga­
rant. 253-3000, poste 3709.

Conférence intitulée : L'impact de la 
nouvelle loi de l'immmigration sur la so­
ciété québécoise par Mme Louise Gagné, 
au Point de rencontre des communautés 
culturelles, le mercredi 8 novembre à 
19 h, au 2005 rue Victor Doré, suite 218. 
Réserv. : 335-5340.

■
Le CLSC St-Léonard vous invite à des 

rencontres sur Bien vivre son stress, dé­
butant le 14 novembre de 15 h à 17 h 30, au 
6025 rue Jean-Talon à St-Léonard. Inscr. : 
252-1030.

■
Le mercredi 8 novembre, déjeuner- 

/conférence avec M. Jean Lessard, pré­
sident et directeur général Centraide 
Montréal, au Château Champlain, Salon 
Terrasse II, Place du Canada. Réserv. : 
499-1391.

■
Loisirs : Les personnes intéressées à 

des cours de langues et civilisations grec­
ques et latines, écrire à : C.P. 391, Station 
R. Montréal II2S3M2.

■
Concert offert par Charlotte Diamond, 

le 3 décembre à 11 h et à 13 h 30, au profit 
de l'Hôpital de Montréal pour enfants, à 
Westhill High School, 5851 Somerled. 748- 
1521.

Le lundi 13 novembre à 19 h 30, atelier 
sur la culture des azalées et rhododen­
drons, par M. Jack Van Gemeren, à la 
Salle Léon-Provancher du Jardin botani­
que. 872-1493.

fli
Ce soir à 19 h 30, conférence sur la pol­

lution par le bruit animée par MM. Gilles 
Benoit et Louis Plamondon, à la bibliothè­
que Germaine-Guèvremoni, 2900, boul. de 
la Concorde à Duvernay. Kntrée libre. 
Inscr. : 662-4002.

■
La Société historique du Marigot vous 

invite, ce soir à 20 h, à une conférence 
donnée pr M. Paul Ohl, auteur du roman 
Drakar, à la Salle no 2 cathédrale St-An- 
toine de l.ongueuil, angle des rues St- 
Charles et chemin de Chambly. 677-4573.

■
La Société d’étude et de conférences

Ce soir à 18 h, souper écologique sur le 
thème de la pollution atmosphérique, 
pluie acide et effet de serre, par Nor­
mand Bergeron, au Pouding Chômeur, 
4354 Christophe-Colomb. 523-7553.

■
Kn novembre et décembre 89, ateliers 

de perfectionnement pour adultes oeu­
vrant à titre professionnel ou bénévole 
dans des organismes communautaires et 
dans les établissements du réseau de la 
santé et de services sociaux ainsi qu'aux 
étudiants pour qui ils pourraient être un 
complément de formation. Inscr. : 332- 
3000, poste 313 ou 347.

■
Aujourd'hui de 12 h à 13 h, conférence 

donnée par le Dr. David Roy, intitulée : 
t.e Sida et les droits humains, dans le ca­
dre de la Semaine de la paix à l’Univer­
sité de Montréal, Pavillon principal, local 
N.515.

■
Collectes de sang de la Croix-Rouge à 

Montréal au Centre permanent (3131 
Sherbrookeest),de9hà 18 h; au Cégep 
Ahuntsic (9155 St-llubert), de 9 h 30 a 
16 h; au Collège de Rosemont (6400,16e 
av.), de 10 h à 16 h; à Dorval, Centre com­
munautaire (1335, Bord du Lac), de 14 h à 
20 h 30, et à Vimont, Cité de la Santé ( 1755, 
boul. René-Laennec), de 10 h à 16 h 30.

■
Ce soir de 20 h à 22 h, au 4100 de Ven­

dôme (métro Villa-Maria), le Centre Leu- 
nis offre aux jeunes de 18-30 ans, une soi­
rée de récolleclion ayant pour thème : 
Une réponse à l'appel. 481-2781.

■
Farhenheit, une série de capsules mode 

automne-hiver 89 présentée par les étu­
diants en 2e année de Mise en marché de 
la mode du Collège LaSalle, les jeudi et 
vendredi 9 et 10 novembre à 12 h 15 et 
13 h 15 el le samedi 11 novembre à 13 h, à 
la Cour des promotions de la Place Ville 
Marie. Kntrée libre. 281-1919, poste 324.

■
Ce soir à 19 h, en la cathédrale Marié 

Reine du Monde, une messe en l’honneur 
de Dieu le Père sera célébrée par le curé 
de la catédrale, son excellence Mgr An­
dré Cimichella. 326-6245.
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CULTURE ET SOCIETE
Montréal, lundi 6 novembre 1989

AU COLLOQUE DES ASSOCIATIONS D’ÉCRIVAINS
Les universités et les médias maltraitent-ils la littérature?
JÉjph Royer

CONSIDÉRÉE par la critique universi­
taire comme une nature-morte et margina­
lisée dans les médias, la littérature québé­
coise est-elle maltraitée ?

Ces inquiétudes au sujet de notre littéra­
ture, absente ou presque de la radio et de la 
télévision, réduite à une industrie du best- 
seller dans la grande presse, ont dominé le 
colloque annuel des associations d'écri­
vains, qui se tenait samedi dernier, grâce à 
l’Académie eanadienne-française, en 
étroite collaboration avec la Société des 
écrivains canadiens, le Centre québécois du 
Pen Club international et l’Union des écri­
vains québécois.

Le thème de la rencontre, qui s’intitulait 
('ritique(s)/écrivains/lecteurs, a donné beu 
à diverses définitions du rôle et de la place 
de la critique littéraire dans les universités 
et les médias.

Les discussions ont tourné autour des ter­
mes de culture et de lecture, tout en évo­
quant la relation intime qu’entretient la cri­
tique avec une littérature qui se fait.

On avait invité des critiques et des écri­
vains à explorer les problèmes que posent 
les discours de la critique, son rapport aux 
lecteurs et son attitude face à la production 
actuelle.

Voilà « un sujet que l'on aborde rarement 
et sur la pointe des pieds », a noté Jean-Guy 
Pilon, président de l'Académie. Le colloque, 
sans tomber dans la polémique stérile, a eu 
au moins le mérite d’amorcer le débat et de 
réunir pour une fois les critiques universi­
taires et journalistiques.

Donnant la conférence inaugurale, Jean 
Éthier-Blais a tout de suite placé le col­
loque à l’enseigne du plaisir de la lecture. 
« La mémoire critique ne retient que ce qui 
est nécessaire et toute écriture est en soi un 
processus historique », a rappelé l’écrivain 
et critique, qui vient de recevoir le Prix Da­
vid.

Ainsi M. Éthier-Blais ne confie pas l’a­
venir de l’écrivain exclusivement à la cri­
tique mais aussi à la force de l’imagination 
de l’oeuvre, et il s’en remet au jugement de 
la postérité, définissant ainsi la fragilité de 
l’écrivain dans l’institution littéraire.

« Nous vivons toujours avec cette certi­
tude que nous travaillons dans l’incertain. 
Ce qui rend notre condition d’écrivain mé­
lancolique et fragile, c’est que nous ne sau­
rons jamais si cette oeuvre résistera au 
temps. »

La lecture comme geste de connaissance 
mais aussi de plaisir a trouvé d'autres dé­
fenseurs, tels Paul-André Bourque, pour qui 
il est essentiel d’entendre « la voix » de l’é­
crivain, et Madeleine Ouellette-Michalska,

pour qui le désir, « plus fragile mais plus du 
rable », est inséparable de la mémoire et du 
savoir.

La critique, a rappelé Mme Fernande 
Saint-Martin, est une traduction de l’oeuvre 
par sa lecture, mais sa responsabilité va 
plus loin : « Dans sa réécriture, la critique 
ouvre une nouvelle voie du langage».

De même, Gabriel-Pierre Ouellet de­
mande à la critique de lui apporter « du 
nouveau » et de situer l’oeuvre dans ses 
liens à l'histoire littéraire.

Qu'en est-il alors de la critique universi­
taire actuelle ? Hile a « perdu de son lus­
tre », lance André Brochu. « A l’ère du post­
modernisme, les terroristes d’hier se réin­
carnent en douce dans les bons papas d'au­
jourd'hui. Hile a toujours ses disciples de 
Barthe, Genette et les autres, mais elle est 
plus souple et moins dogmatique que celle 
des années 1970».

Pour Jean Éthier-Blais, la critique uni­
versitaire québécoise moderne « est passée 
pieds et poings liés à la remorque de la cri­
tique française».

« On a érigé un barrage idéologique entre 
les écrivains et les lecteurs, on a imposé 
une grille idéologique venue d’ailleurs à nos 
écrivains et on a empêché l’évolution de no­
tre littérature », a poursuivi le professeur 
de McGill.

Rappelant que la critique avait été inti­
mement liée à la création de notre littéra­
ture, jusqu’à donner naissance à des oeu­
vres nécessaires comme celles de Gabrielle 
Roy et Roger Lemelin, M. Éthier-Blais ac­
cuse la critique universitaire actuelle d'a­
voir fait dévier ce projet en soumettant no­
tre littérature, aussi nombreuse et bonne 
soit-elle, à des grilles étrangères.

« Les critiques universitaires sont res­
ponsables d'une prolifération anémique de 
notre littérature », accuse Jean Éthier- 
Blais.

Quant à la place de la littérature dans les 
médias, elle souffre d’une marginalisation 
où l’aurait placée « l’effet Péladeau », selon 
le professeur Jacques Allard de l’Université 
du Québec à Montréal (UQÀM).

Ce dernier s’en est pris à l’ensemble des 
médias et a dénoncé l’attitude des patrons 
de presse qui aurait présidé à « la mise à l’é­
cart du littéraire dans la presse».

« Dans l'environnement médiatique, la 
critique disparait, accuse M. Allard. Nous 
n’avons plus d’espace public, nous sommes 
relégués de plus en plus dans les publica­
tions spécialisées. »

La raréfaction de l’espace critique et la 
conception de la critique comme spectacle 
concourent à la mise au rancart de la pen­
sée, donc du littéraire, note M. Allard.

Cet universitaire s’en est pris durement 
aux médias populaires, accusant tour à tour 
d’anémie le réseau MF de Radio-Canada 
(qui ne publie même plus son horaire) et les 
pages littéraires de La Presse

Pour ce qui est du DEVOIR, « le com­
merce du spectacle prend le dessus », a af­
firmé M. Allard, oubliant de noter la publi­
cation du cahier Le Plaisir des livres, qui 
s'ajoute chaque semaine, depuis deux ans, 
aux pages culturelles.

À son tour, le critique de poésie de La 
Presse, M. Gilles Toupin, a dénoncé le mer­
cantilisme et l’asservissement à l'argent, ce 
« virus • qui sévit dans les médias, suite à 
une « tentative de neutralisation de la pen­
sée sociale ».

Pour sa pari, le critique littéraire du 
journal Le Soleil de Québec, M Guy Clou­
tier, a opposé « la culture véritable comme 
lieu de dissidence » à « la culture de masse 
comme culture de complaisance ».

Accusant la rentabilité et la cote d'écoute 
comme mesures des médias, M. Cloutier 
dénonce la « confusion des valeurs sur les­
quelles s’est édifiée l'industrie de la distrac­
tion, où l’on marginalise des poètes et des 
dramaturges dont les oeuvres ne se sont 
pas fait valoir au palmarès de la culture 
commerciale »

Chansons et danses du temps de Jacques Cartier L’Académie
décerne

Ensemble
Claude-Gervaise
Musique au temps de Jacques 
Cartier : des oeuvres de Susato, 
Neusiedler, Mouton, Agricola, Isaac, 
Attaingnant, Praetorius, Moulu, 
Gascongne, Sermisy, Phalèse, Vuildre, 
Gervaise, de Tertre. Samedi, 4 
novembre, à l'église Erskine American.

Carol Bergeron

SANS DOUTE faut-il rappeler que 
L’Ensemble Claude-Gervaise existe 
toujours car samedi soir le lance­
ment de sa saison 89-90 n’a hélas at­
tiré qu’un très maigre auditoire. Soi­
gneusement préparé, fort bien exé­
cuté, ce concert intitulé Musique au 
temps de Jacques Cartier aurait dû 
faire salle comble.

Oui, il s’agit bien de Jacques Car­
tier qui, en 1534, prit possession du 
Canada au nom de François 1er. Or, 
si le navigateur malouin ne fut pas 
musicien, on peut facilement ima­
giner qu’il en entendit, de la musique, 
d’abord dans les fêtes villageoises, et 
sur les places publiques, puis dans 
les cours d’Anne de Bretagne et des 
deux rois de France (Louis XII et 
François 1er) qu’elle épousa.

Ainsi, avec une batterie d’instru­
ments du 16e siècle, l’Ensemble re­
crée l’atmosphère musicale d’un 
château, comme celui que possédait 
la duchesse Anne à Saint-Malo, ou 
d’une fête de village. Comment, 
alors, n’être pas piqué par la curio­
sité de découvrir ces chansons et ces 
danses qui par le biais de Jacques 
Cartier prennent pour nous une si­
gnification particulière.

Par ailleurs, les concerts de l’En­

semble s’accompagnent d’un indis­
pensable commentaire qui aide l’au­
diteur à rafraîchir sa mémoire sur 
une époque qui autrement lui sem­
blerait très lointaine. Le public ap­
précie d’autant plus cette formule 
que l’Ensemble — et notamment Gil­
les Plante qui assume la présenta­
tion — la maîtrise admirablement 
bien.

Aujourd’hui, l’interprétation de la 
musique ancienne ne pose sûrement 
plus les mêmes problèmes. On dirait 
que l’authenticité des interpréta­
tions, par exemple, ne soulève plus 
les mêmes inquiétudes. Ainsi, fait-on 
confiance à l’Ensemble Claude-Ger­
vaise parce qu'après 20 années de 
« rodage » et de patientes recher­
ches, son répertoire lui est apparem­
ment devenu aussi familier que natu­
rel. On se prend même à souhaiter 
qu’à l’époque de Jacques Cartier, la 
musique ait réellement sonné aussi 
bien.

Le groupe compte huit musiciens, 
dont la moitié sont là depuis 15 ans. Il 
a sillonné le Québec, le Nouveau- 
Brunswick et la Nouvelle-Écosse 
plus d’une fois et a parcouru la 
France, la Belgique, le Mexique et 
les États-Unis. Il a également signé 
six disques. Pour donner sa soixan­
taine de concerts annuels, il puise 
dans le répertoire de la Renaissance 
et du Moyen Âge, qu’il joue sur des 
instruments qui proviennent de sa 
propre collection qui, soit dit en pas­
sant, en contient plus de 300. À son 
prochain rendez-vous du 2 décembre, 
on recréera une « Chapelle » sembla­
ble à celle que dirigeait le composi­
teur français Josquin Des Prés qui 
vécut de 1440 à 1521. L’Ensemble vo­
cal Sine Nomine se joindra alors aux 
musiciens de Claude-Gervaise.

PHOTO ARCHIVES

L'Ensemble Claude-Gervaise.

sa médaille à 
Paul Beaulieu
(J.R.) — L’Académie eanadienne- 
française a décerné sa médaille, 
pour l’année 1989, à M. Paul Beaulieu 
« pour sa remarquable contribution à 
la culture québécoise », a déclaré sa­
medi le président Jean-Guy Pilon.

M Paul Beaulieu a fondé avec Ro- 
bert Charbonneau en 1934 la revue 
La Relève, devenue en 1941 La Nou­
velle Relève. Ce lieu de réflexion et 
de création a réuni une génération 
d’écrivains et d’artistes, parmi les­
quels Saint-Denys-Garneau, Robert 
Elic, Jean Lemoyne et Claude llur- 
lubise.

M. Paul Beaulieu a fait carrière de 
diplomate et fut en poste aux États- 
Unis, en Europe, au Moyen Orient et 
en Amérique latine. Lui et sa femme, 
Simone Aubry, se sont liés d’amitié 
avec quelques grands penseurs et ar­
tistes de ce temps, dont Fernand Lé­
ger, Saint-John Perse, Jean Lurçat, 
Georges Shéhadé et Teilhard de 
Chardin.

Auteur d’un essai sur Jacques Ri­
vière et éditeur des oeuvres complè­
tes de Robert Élie, M. Beaulieu.de 
retour à Montréal en 1975, a contri­
bué à la relance de la revue Les 
Écrits du Canada français.

La médaille de l’Académie cana- 
dienne-française avait été décernée 
la première fois en 1949 à Gabrielle 
Roy. Ces dernières années, elle a été 
décernée à Mine Anne Hébert et à 
MM. Luc Lacourcière, Marcel Dubé, 
Félix Leclerc et Gratien Gélinas.

MUSIQUE /chronique

Une nouvelle agence pour les artistes lyriques
Marie Laurier

UN AUTRE sigle qu’il faudra apprendre : 
SPAL. C’est celui de la Société de placement 
d’artistes lyriques. Bernard Uzan, directeur 
général et artistique de l’Opéra de Montréal, a 
eu celte idée. « Ils sont nombreux les chanteurs 
qui n’ont pas le moyen de se faire connaître, 
dit-il en entrevue. Nous allons leur donner la 
chance de le faire et peut-être bien 
d’entreprendre une carrière intéressante. »

Selon M. Uzan, la mission première de la 
JjPAL, complètement indépendante de l’Opéra 
eje Montréal et de l’atelier, sera de promouvoir 
des artistes canadiens, tant ici qu’en Europe et 
aux États-Unis où elle sera représentée par 
l’agence R. Lombardo.

Les activités de la SPAL seront coordonnées 
par l’Opéra de Montréal, la société demeurant 
toutefois une corporation indépendante dotée 
de son propre conseil d’administration (CA) et 
de son exécutif (les noms des membres du CA 
seront connus un peu plus tard). Il s’agit d’une 
société sans but lucratif dont le financement 
s’effectuera à partir des frais d’agence. Les 
administrateurs ne recevront aucune 
rémunération et tout profit sera redistribué 
par le biais de bourses aux artistes.

Les services de la SPAL sont offerts aux 
artistes canadiens — chanteurs, chefs 
d’orchestre, metteurs en scène — et à de 
jeunes professionnels déjà engagés dans la 
Carrière. Ses activités commencent dès le 20 
novembre. Les artistes intéressés doivent faire 
parvenir leur curriculum vitae complet et leur 
photo à la SPAL, au 1,008,rue Sainte-Catherine 
Est, Montréal H2L 2G2. Les candidats seront 
convoqués à une audition afin de procéder à la 
sélection.

Angèle Dubeau à Kiev
LA VIOLONISTE Angèle Dubeau séjourne 
présentement à Kiev en Union soviétique où 
elle est l’invitée de l’Orchestre symphonique de 
Kiev sous la direction de Igor Blahskov. Elle 
doit enregistrer avec cet ensemble le Concerto 
en do majeur, de Kabalevsky, la Sérénade 
mélancolique et la Mélodie op 42, de 
Thalkcysky, de même que le concerto numéro

PHOTO JACQUES GRENIER

Angèle Dubeau

1 de Prokofiev. Le disque sera disponible au 
printemps 1990 sous étiquette Analekta.

Contre la torture
LE PIANISTE Alain Lefèbre donnera un 
concert-bénéfice marquant le 5e anniversaire 
de l’Action des chrétiens pour l'abolition de la 
torture, sous la présidence d’honneur du 
cardinal Paul-Émile Léger. À l'église Saint- 
Léon de Westmount, le jeudi 9 novembre à 20h. 
Au programme : des oeuvres de Schumann, 
Liszt, Rachmaninov et Balakiev. 
Renseignements : 933-2978.

Suzuki Montréal
IL Y AURA un concert-anniversaire Suzuki le 
vendredi 10 novembre à 19h à l’auditorium de 
l’école FACE au 3,449, rue University. Des 
élèves de la célèbre méthode Suzuki, âgés de 5 
à 13 ans, joueront du piano, de la flûte, du 
violon et du violoncelle avec un orchestre. Le 
lendemain, 11 novembre, l’école sera ouverte 
au public de 9h à 16h pour se famiüariser avec 
la méthode Suzuki. Renseignements : 939-7272.

PHOTO COLUMBIA

André Gagnon

Pavillon des arts à Sainte-Adèle
PIERRE PÉLADEAU a réalisé son rêve de 
transformer une petite église désaffectée en 
centre d’arts à Sainte-Adèle. Ce nouveau 
pavillon des arts qu’il a acquis avec l’avocat 
Coün Gravenor présentera des concerts et des 
expositions. Il ouvrira ses portes le 11 
novembre avec comme invité Le Quatuor 
Morency, qui interprétera des oeuvres de 
Mozart et Beethoven. Il y aura également 
jusqu’au 11 décembre une expsosition des 
oeuvres du peintre montréalais Guy Lapointe. 
Cette nouvelle maison des arts est située au 
1,364, Chemin Sainte-Marguerite (sortie 69 de 
l’autoroute des Laurentides). Elle est ouverte 
du mercredi au dimanche de llh à 17h, 
évidemment plus tard les soirs de concert. 
Renseignements : 1-229-2586.

Premier concert
L'ENSEMBLE Saint-Louis-de-France formé 
en 1987 présente demain à 20h son premier 
grand concert public à la Chapelle du Bon-

Pasteur. La jeune formation est dirigée par le 
chef d’orchestre de hautboïste Bernard Jean. 
Au programme : des oeuvres des 
compositeurs contemporains, le Tchèque 
Bohuslav Martinu — il a servi de modèle au 
roman de Yves Beauchemin, Juliette 
Pomerleau — et l'italien Nino Rota. Avec la 
collaboration des comédiens Jean-Louis 
Millette, François Godin et Louisette Dussault. 
L’entrée est gratuite.

Le NEM à New York et au Bon-Pasteur
À PEINE mis sur pied par Lorraine 
Vaillancourt, le Nouvel Ensemble moderne 
(NEM) jouit déjà d’une réputation enviable. Le 
concert inaugural a eu heu le 3 mai dernier et il 
vient d’être choisi avec trois autres groupes 
pour participer à la série Master Music au 
Weill Recital Hall de Carnegie 1111 à New York. 
Sous les auspices du MidAmerica Productions, 
ce concert aura lieu dans le cadre de la 
Manhattan Philharmonie Chamber Series le 
samedi 11 novembre à 14h.

Mais les Montréalais auront l’occasion 
d’ententre le N EM cette semaine, le mercredi 
8 novembre à la Chapelle historique du Bon- 
Pasteur. Trois créations sont inscrites au 
programme de ce concert entièrement 
consacré à des compositeurs d’ici, Michel 
Longtin, Bruce Mather, Alain thibault et John 
Winiarz. Les oeuvres seront commentées par 
Robert Léonard, de l’Université de Montréal, 
et le concert diffusé en direct sur les ondes de 
CBF-MF dans le cadre de l’émission Radio- 
Concert. Des laissez-passer sont disponibles au 
Bon-Pasteur, ou on peut réserver en appelant 
au 276-9095.

Dîner en musique
LE PIANISTE André Gagnon sera l’invité du 
5e dîner de partage de l’organisme Aliment- 
Aide le mardi 14 novembre à l’hôtel 
Bonaventure. Les profits seront versés aux 
oeuvres du cardinal Paul-Émile Léger, et ce 
dernier sera présent. Cet événement à portée 
humanitaire en ce qu’il sensibilise aux besoins 
des pays souffrant de la famine, attire chaque 
année quelque 850 personnes. 
Renseignements: 987-1491.

LA TÉLÉ 
CE SOIR

* Chers ados. Radio-Canada a 
raté un bon coup en laissant à 
Radio-Québec (le dimanche à 
19 h) la version française de 
Degrassi Junior High, l’un des 
meilleurs téléromans made in 
Canada. CBC, 20 h 30.
* Rire Jones. Ces histoires 
d’Indiana Jones sont aussi far­
felues, aussi bravement invrai­
semblables que les aventures 
du baron de Crac ( Münchhau- 
sen ). Indiana Jones et le tem­
ple maudit ( The Temple of 
Doom), de Steven Spielberg 
(1984), avec le brave Harrison 
Ford. Il y aura, hélas ! 12 mi­
nutes de publicité à l’heure, 
comme ça ne devrait pas être 
permis. Quatre Saisons, 21 h.
* Liberté chérie. Une jeune 
femme de banlieue (Pascale 
Ogier) prend congé de son 
mari en séjournant à l’occa­
sion dans un studio à Paris. 
Les Nuits de la pleine lune (no­
tre photo), d’Érie Rohmer, à 
Cinéma sans frontières, Radio- 
Québec, 22 h 30.
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LES ANNONCES CLASSEES 286-1200

INDEX DES REGRODPEMENTS DES RUBRIQUES

100-199 Immobilier — Résidentiel 

200-299 Immobilier — Commercial 

300-399 Marchandises diverses 

400-499 Offres d'emploi 

500-599 Services 

600-699 Véhicules automobiles 

900-999 Avis

LES ANNONCES CLASSÉES 
DU DEVOIR

Ou lundi au vendredi de 8h30 à 16h00

Pour modifier, annuler ou placer votre 
annonce, téléphonez avant 14h30 pour 

l'édition du lendemain.

Pour placer votre annonce par la poste: 
C.P. 6033, suce. Place d'Armes, Mtl, H2Y 3S6 

NOUS ACCEPTONS

PAR TÉLÉPHONE

286-1200

Wj] Propriétés à vendre"

ADJACENT OUTREMONT
3)21 Bfighlon, 6% + 7)4. complète­
ment rénové. 5398,000 951-3539 739- 
5038.735-9133

Propriétés à vendre

AHUNTSIC Cottage 85. semi-détaché, 
3 chambres, 3 s/bams, sou-sol fini 
1784 Gouin est: 384-0241,374-1)85

jj] Propriétés à vendre

OUTREMONT: Cottage semi-dél, 9 
pièces, s/s fini, jardin, garage. Rue 
paisible, ptès U de M.. écoles, métro. 
Pas d'agent S V P 733-5925

<23 PNEUS ET SERVICES
HA LA N CI-ME N 7, A l. K, N EM EN 7. 

SUSPENSION, FREINS 
Montréal - Bonavcnturc 405 de l'Inspecteur, 393-3505 

Laval - Chomedey 1495, des Laurent ides, 669-3141

EE Propriétés à vendre

REPENTIGNY 2 min de la sortie Val- 
mont, 1058 Boul. l'Assomption. Quar­
tier prestigieux, construction 89, 
11.817 pi.ca, 3 chambres, garage dou­
ble A partir de S165.000. Taxes 
SI .500 A voir absolument!

581-2277,582-3952.

Propriétés à revenus à 
vendre

DUVERNAY
3X5)4,2X4)4, garage double, brut 
528,704. Prix de 5227,000.: 622-5614m Condos à vendre

LA METEO
STE-THÊRÉSE 5)4,1er étage, loyer, 
bain tourbillon, près école, valeur: 
5110,000.434-6137.

O A 4
S ESTS ErfîÜD

Accu-Weather* prédictions météoro
Jusqu'à midi, la 6 novembre 

y comprit M toute* «bMMtrL 
lempltreturee pour lee

Nnmngion 
18/7 «V

Situation générale : après des conditions nua­
geuses qui ont dominé sur l'ouest de de la pro­
vince tandis que les régions de l'est du territoire 
ont bénéficié d'un dimanche ensoleillé, une 
zone de pluie traverse le Québec d'ouest en est, 
comme ce fut d'ailleurs amorcé au cours de la 
nuit dernière

Dans les régions plus au nord, la pluie est 
précédée de neige

Demain, mardi, une crête de haute pression 
ramènera du soleil sur la majorité des régions 
du Québec

Les températures se situeront près des nor­
males durant les prochains jours

MONTRÉAL

Pluie cessant en mi-journée ; généralement 
nuageux par la suite Vents modérés. Probabilité 
de précipitations : 80 % Max 10. Le temps de 
demain sera généralement ensoleillé.

LEVER DU SOLEIL 6 h 39
COUCHER: 16 h 36

QUÉBEC

Abitibi et Témiscammgue pluie cessant en matinée, 
nuageux avec éclaircies et possibilité d'averses de 
neige par la suite Vents modérés. Probabilité de pré­
cipitations 60 % Max 6 Un ennuagement graduel se 
produira durant la journée de demain

Réservoirs hydroélectriques Cabonga et Gouin 
pluie cessant en mi-journée : généralement nuageux 
par la suite. Vents modérés Probabilité de précipita­
tions . 80 %. Max 6. Demain, ce sera généralement en­
soleillé

Pontiac, Gatineau et Lièvre : pluie cessant en mati­
née ; nuageux avec éclaircies par la suite. Vents mo­
dérés Probabilité de précipitations 80 % Max 8. Le 
ciel de demain sera ensoleillé avec cependant des pas­
sages nuageux

Laurentides : pluie cessant en mi-journée ; généra­

lement nuageux par la suite. Vents modérés. Probabi­
lité de précipitations 80 %. Max : 8. Un ciel générale­
ment ensoleillé prévaudra demain.

Hull-Ottawa, Cornwall : pluie cessant en mi-journée ; 
généralement nuageux par la suite. Vents modérés. 
Probabilité de précipitations : 80 %. Max : 10. Le temps 
de demain sera généralement ensoleillé

Estrie et Drummondville : pluie cessant en après- 
midi . généralement nuageux par la suite Vents modé­
rés. Probabilité de précipitations : 80 %. Max : 10. De­
main. le soleil sera généralement présent

Trois-Rivières, Beauce et Québec : pluie cessant en 
après-midi. généralement nuageux par la suite. Vents 
modérés. Probabilité de précipitations : 80 %. Max : 10. 
Demain, le ciel sera généralement ensoleillé.

Lac-Saint-Jean, Saguenay, La Tuque et réserve fau­
nique des Laurentides : pluie cessant en après-midi. 
Probabilité de précipitations : 90 %. Max : 8. Demain, 
ce sera ensoleillé avec des passages nuageux.

Charlevoix. Rivière-du-Loup, RimousXi et vallée de la 
rivière Matapédia pluie. Vents modérés Probabilité de 
précipitations : 90 pour cent. Max : 8. La journée de de­
main sera généralement ensoleillée

Samte-Anne-des-Monts, parc de la Gaspésie, Gaspé 
et parc Forillon . pluie ; pluie mêlée de neige en mati­
née Probabilité de précipitations : 90 %. Max : 4. De­
main, le temps sera ensoleillé avec cependant des pas­
sages nuageux

Baie-Comeau : neige se changeant en pluie en ma­
tinée Vents modérés Probabilité de précipitations : 
90 % Max 4 Du temps ensoleillé est à l'horaire de de­
main.

Sept-iles : neige se changeant en pluie en après- 
midi : risque de pluie verglaçante en matinée. Probabi­
lité de précipitations : 90 %. Max : 4 . Un ciel ensoleillé 
sera au rendez-vous, demain 
Basse-Côte-Nord, ile d'Anticosti, secteur de Natash- 
quan et à I ouest de ce dernier secteur : neige se chan­
geant en pluie en après-midi. Probabilité de précipita­
tions : 90 % Max : 4 Demain, mardi, le ciel sera enso­
leillé avec des passages nuageux et le temps, venteux.

Secteur à l'est de Natashquan : ennuagement suivi 
d'un peu de neige. Vents devenant modérés. Probabi­
lité de précipitations : 40 %. Max : 0, stationnaire pour 
la nuit prochaine Demain, un dégagement doit se pro­
duire, mais le temps sera venteux

VIEUX TERREBONNE, condos 3)4,4)4. 
6 unités seulement, occ. déc 89.130 
rue St-André, 661-3525,666-6054

m

{ET App. et log, à louer

A 2 MINUTES Métro Beaubien. 4)4, 
r d c., luxueux, non-chauffé, neuf. 
5570. Libre 271-1909

A LOUER, boiseries, très éclairé, 
chauffé, eau chaude, ent. lav./séc. 
5625 /mois Boul St-Joseph/Bré- 
boeuf Libre imm. 522-8319.

A0J. VIEUX-MTL Studio Penthouse, 
exclusif Vue spectaculaire, plafonds 
12 pi.. 600 p.c approx. 5750 Ronald: 
844-0438

BEL APPARTEMENT 4)4: Boiseries, 
chauffé, équipé, prés Villa-Mana. 5535. 
/mois 393-1222

Sllfi Offres d'emploi In Offres d'emploi

CENTRE-VILLE - EXECUTIF, 3)4
Transfert de bail avec achat de meu­
bles 282-0703

MOREAU A SHERBROOKE. 2 min mé­
tro Préfontaine. 8 pièces, rénové, en 
excellente condition 9 à 5h: 848-9770 
Soir: 845-4237

N.O.G. • 8)4: Haut duplex, rue Batrel, 
près métro, 2 s/b, entrée lav./séch. 
5700./mois. Poss. garage Soir et 
week-end. 489-9131

N.D.G.: Bien situé. 2 c.c., grand living, 
chauffé, cuisinière électrique, frigi­
daire 5615/mois 481-3322

OUTREMONT: Condo de luxe, 1,500 
pi.ca., grand jardin, stat. 51,500 /mois.
731-6322 - 289-9362

OUTREMONT: Doit quitter le Manoir 
Outremont. 4)4, tous serv. + resto, pis­
cine Sous-locat 5810 /mois 279-9605

OUTREMONT: Beau 4)4, tout rénové, 
Querbes coin Bernard 5650 /mois, 
chauffé. 277-7975

ST-HUBERT, 5)4, chauffé, poéle/frigo 
fournis, 5660/mois.

522-6234, 8454090

Chalets à louer

CHALET BORD UC BROME, près de 
Sutton, Bromont, 3 chambres, saison 
ou mois. Bur.: 738-1660, rés.: 453- 
8554, demander Gilles Ethier.

il Chalets à vendre

A VENDRE Chalet condo, 3 c.c, 3 
s./b, loyer, ent. meublé è neuf, situé 
direct, sur piste de ski à Bromont. Inf: 
(819)477-2975, fin sem: (514)2430987.

STE-SOPHIE, près d'un lac, chalet 4)4, 
meublé. 520.000 négociable, 374-9890 
ou 3252673

ET Maisons de campagne
à vendre

LAC MANITOU Ste-Agathe. Cana­
dienne, piscine, bain tourbillon, accès 
au lac 1-819-3253682 (après 18h.)

Terrains à vendre

A UVAL
Terrains, bungalow + duplex, avec 
services. 669-3841,6694910

DECES
GAUTHIER, Jacques

À Montréal, le A novem­
bre 111X9, est décédé le Dr 
Jacques Gauthier, dentiste, 
67 ans, époux de Jeannine 
Pillenière.

( luire son épouse, il laise 
dans le deuil ses enfants : 
Bernard (Julie Marin), Gil­
bert (Christine Deschênes), 
Isabelle, Benoit, François, 
ses petits-enfants : Ger­
main, Gabriel, Valérie et 
Sophie, ses frères et sa 
soeur Maurice. Denise La- 
rose. Jean, Marcel, Robert, 
Gilles. André et leurs con­
joints ainsi que plusieurs 
autres parents et amis.

Il sera exposé aux salons 
L’rgel Bourgie Limitée, 745 
Crémazie. Montréal. Les 
funérailles auront lieu 
lundi, le 6 novembre, à 11 h 
30. en l'église St-Maxime et 
de là au cimetière Notre- 
Dame-des-Neiges. Parents 
et amis sont priés d'assister 
sans autre invitation.

Des dons aux Soins pal- 
lialifs de l'hôpital Notre- 
Dame seraient appréciés.

Heures des visites, lundi 
à compter de 9 h 30.

VILLE ST-LAURENT: Grand 3)4, ré­
nové, équipé, chauffé, clair. 5425. 
/mois, lernov. 748-6319

K App. et log. demandés

CADRE RETRAITE, recherche app. 4)4 
- 5)4, dans quartiers Outremont ou 
N D.G., serait absent plusieurs mois 
par an, 2850117.

m Hôtel à louer

WEST ISLAND
Condo 4)4. tout fourni, disp., style hô­
tel. 3 mois et + 952-0087 — 325-3067.
a Bureaux à louer

JEAN-TALON (prie Lacorddre)
Bureaux jusqu'à 3,700 pi.ca., stat. fa­
cile, tout inclus.

2556633,2597229

LAURIER: Près St-Urbain. Bureau en­
viron 1,100 pi.ca., entièrement rénové. 
Libre immédiatement. 692-8862 — 
670-6065

MTL-NORD, bureau, environ 400 p.c., 
5385 chauffé. 661-8848.

® Espaces commerciaux
à louer

1799, SAUVE EST
700 pi ca Disponible immédiatement

384-6299
TRÈS BON EMPLACEMENT 

RUE MONT-ROYAL 
SOU5LOCATION. 527-1874.

îjî] Espaces Industriels à
louer

LOCAUX entre 1,000 et 4,000 pi.ca. A 
Rosemont, sur Masson coin Des Era­
bles Béton, gicleurs, très grandes fe­
nêtres. Bas loyer. Idéal concepteurs, 
designers, créateurs, PME. 5252275.

RIVIÈRE-DES-PRAIRIES
4000 + 2000 pi.ca., élect., stationne- 
ment, bureau. 6484616,662-0248.

ROSEMONT, 5000 pi.ca ou moins, 
imm béton, climatisé, syst. d'alarme, 
stat 10 voitures. Yvon 374-1332

Propriétés 
commerciales

TERREBONNE, 1650 ch. Gascon, bâ­
tisse commerciale neuve, entièrement 
climatisée, 7,500 pi.ca., terrain 25,000- 
pi ca., sur rue très achalandée, revenu 
garanti, parlait investissement: G. Le- 
may, 621-6909

t Locaux à louer

ANJOU Local 1300 pi.ca., chauffé, 
plus sous-sol, situé dans petit centre 
commercial. 3294363.

COIN IBERV1LLE/MT-ROYAL
Locaux à louer 

6658570

ENTREPOSAGE
Autos, bateaux, motorisés, etc... 

5896603

FRANÇAIS
NIVEAU SECONDAIRE

Pour débuter le plus tôt possible, 
jusqu’à la fin de l’année scolaire et peut 
être plus.

S. V.P., faire parvenir vos demandes à:
M. Gaétan Doucet, directeur, 

École Secondaire Jeunesse-Nord, 
C.P. 3000

Blind River, Ontario 
POR 1B0 

(705) 356-2268
Égalité des chances d’emploi.

Aire de travail sans fumée.

1 Commerces à vendre

BAR-SALON, permis complet, capacité 
200 personnes et plus, logement 4)4 
inclus. 5110,000 discutable: (819) 889 
2697

BOUCHERIE française, clientèle éta­
blie. haut de gamme, rendement ex- 
ceptionnel, M. Trudeau: 591-6501.

MAGASIN D'ORDINATEUR à vendre 
avec distribution Commodore, soir 
4574580

PLAN DE COUTURE: 3 presses indus­
trielles. 1 machine à coudre •plam>, 1 
machine boutonnières, 2 machines à 
bord, couteaux, aiguilles et lot de fil. 
Le tout en excellente condition. Doit 
vendre, meilleure offre 
ROUTE DE COUTURIERES: Établie 
depuis 2 ans 682-6050

07-11-89

w Instruments de
musique

AVANT O'ALLER AILLEURS VENEZ 
MAGASINER CHEZ AMANTY MUSIC 
SAUVEZ JUSQU'A 25% SUR TOUTES 
LES MARQUES DE PIANOS GRAND 
SPECIAL
AMANTY MUSIC, 311 BEAUBIEN EST 

274-5413
CONSOLE . SOUNDCRAFT . 200 B, 
24 entrées semi-paramétriques, 
comme neuve. 55,500 dise. 7259054

Antiquités

ACHAT à prix élevé Achetons gravu­
res Icart, tableaux anciens, bijoux or, 
argent, tapis, laliques, statues bronze 
et marbre Successions complètes 
Antiquités Guy: 2325, Guy 9353600.

Objectif: 22 millions$

18

515,912,219

©i

S.V.P. envoyez votre contribution à:
CENTRAIDE

493 Sherbrooke Ouest, 
Montréal, H3A 1B6

Offres d'emploi

MAISON de publications canadiennes 
recherche des agents pour son service 
des abonnements Listes ciblées et in­
formatisées Possibilité de travailler sur 
ordinateur Salaire de base plus bo- 
nus Bureau du personnel 5254310

Astrologie, ésotérisme

ANALYSE PERSONNELLE
Médium unes et tarots 

Laite: 933-9790.

y Santé

Cours

ANGLAIS COURS PRIVÉS Professeur 
diplômé, immersion, 545 pour 2 heu­
res 481-9474.

COURS DE PIANO
méthode rapide, entants et adultes

3896596

MASSOTHÉRAPIE, chinois, européen 
douleur, relaxation, sportif 3 Ave 
Cornwall. V M R 7357917

Jjj, Préparation de
curriculum vltae

PAR UN PROFESSIONNEL 
Service penonnaHté

Métro Laurier 8457188M Aménagement ~ Occasions d'attalr^
A BAS PRIX! Appelez PIERRE Démé­
nagement en lous genres Estimation 
gratuite 937-9491

GILLES JOOOIN TRANSPORT INC
Déménagement de tous genres, spé­
cialité appareils électriques Assu- 
rance complete 2534374

SI Entretien, réparations,
rénovations

JUBER CONSTRUCTION ENR Mem­
bre REC0 Entrep. menuiserie gén , 
maison neuve, agrandiss., finition s /s. 
rénov tous genres Réal, plans/es- 
quisses Rive-Sud J Bergeron, 467- 
5677.

PLATRIER, JOINTS, pose de gyproc. 
travail professionnel

2559245

ECLATANT! s 1 dans l’industrie Cie 
internationale. Les possibilités - re­
venus 6 chiffres Allocation auto M 
Robert (514)2752774

Automobiles à vendre

RENAUD ALLIANCE
1983.4 portes, 5 vitesses. 98,000 km 

: 81.725 9396380

EL Automobiles à vendre

EST Garderies, gardiennes

POUR S'OCCUPER d'une fillette de 
2ans10mois Personne chaleureuse 
avec sens de l'humour, ouverture d'es­
prit et aimant ce métier Doit bien s'ex­
primer en français Communiquez 
S V P avec le 344-3848

’89 FOX GL
NEUVE A PARTIR

$9,995°°
PRÉP. TRANS. INCLUS

POPULAR
274-5471

07-11-89

LES MOTS CROISES
I 2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 12

Horizontalement
1— Fruit.
2— Se dit d'une roche à 

l'aspect de ruine.
3— Chef-lieu de canton 

de la Seine-Mari­
time. — Pièce de 
bois qui maintient 
une porte fermée.

4— Amphibiens dépour­
vus de queue à l'état 
adulte. — Eau-de- 
vie.

5— Monnaie roumaine 
(Plur.). — Quote- 
part. — Vieux.

6— Strontium. — Zi­
gouillas. — Dans.

7— Brome. — Savante
8— Dimension. — Com­

mune de Belgique.
9— Qui a rapport au 

cheval. — Lieu où le 
grand gibier se retire 
pour se sécher.

10— Met en désordre. — 
Bradype.

11— Organe de la géné­
ration. — Dévotion.

12— Saison. — Fait un 
éternuement.

Verticalement
1— Qui doit précéder. — 

Sélénium.
2— Arbre voisin du bou­

leau. — Petit chien 
hargneux.

3— Assemblage réalisé 
en entaillant deux 
pièces sur la moitié 
de leur épaisseur

(mot composé). — 
Dévêtu. — Xénon.

4 — Il enveloppe la 
chambre à air. — 
Système politique.

5— Câble de charrette. 
— Caractère d'an­
ciens alphabets ger­
maniques.

6— Accomplit. — Sorte 
de ciment.

7— Molybdène. — Bra­
sure.

8— Fleuve du Langue­
doc. — Ne pas dire. 
— Praséodyme.

9— Deuxième calife des 
musulmans, né à la 
Mecque (ves 581- 
644). — Sainf. — 
Salubre.

10— Essuya. — Il porte 
les roues.

11— Traîneau. — Pluto­
nium. — Double rè­
gle.

12— Très simple.

Solution de samedi
l ? 3 4 J t 7 s 9 10 il 13

iftiPisjeft
mr.U

Cette femme travaille 
pour Centraide.

Voici ses patrons.

Clémence, 40 ans 
Bénévole
Pointe-aux-Trembles

David, 4 ans 
Enfant délaissé 
Longueuil

/“

Shelagh, 22 ans 
Trisomie 21 
Beaconsfleld

Centraide
Donnez. Il n'y a pas d'autre façon d'agir.

Alice, 82 ans 
Abandonnée 
Est de l’Ile

Joanne, 43 ans 
Femme battue 
Ville Mont-Royal
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L ACTUALITE BOURSIERE

MONTRÉAL HEBDOMADAIRE
H éem tam

Volum. Mouf lot Cio» Vor Nom* lot

A B
ACDS 16750 40 30 30 5 67 10
ACSl-BiO 2840 12 12 12 31 11
ADS 5400 68 66 66 — 2 95 65
AMCA Int 11554 425 410 -420 5 495 370
AMCA8 84 1950 $25’» 25 25* $25* 74*

.AMCA9 25 600 $24* 24* 24* 4 ■ $25 24
AMCA9 5 800 $22' j 22* 22* ♦ 4 $24". 21
AME Ltd 1000 155 155 155 185 115
Abh Prce 11723 $15'* 15 15* *$214 15
Actidev I66Û0 110 100 100 « 10 135 90
‘Agnico E 48100 110* 9* 10* ♦ * $13* 8*
Agrivest 1000 10 10 10 35 5
Agro prB 666 25 25 25 40 28
♦Agromx 10989 28 26 26 — 4 95 25
Au Condo 575848 $12* 12* 12* s $14* 7
Akers 30100 21 21 21 — 1 38 7
A if o energ 30549 $19* 19* 19* — * $22* 13*
Alf E 7.75 7000 $26* 26* 26* ♦ 4 $29* 24*
Alfa N Gs 6200 $19 * 18* 18* $19* 13*
Alcan Alu 152390 $26 . 25* 25* t * $29 : 23*
Aidona M 654 15 15 15 22 7
Ale* F7 4 1000 $24* 24* 24* $25* 24*
Algo Sr 1 190 260 250 251 260 230
Alyo.A 15740 400 385 400 ♦ 15 $5 370
Alim.CT 19050 196 185 190 — 10 270 145
Alubec 15400 208 195 200 210 175
A br gld w 14000 33 33 33 — 3 140 33
Am Borric 245180 $34 31* 33* ♦ 1* $32* 19*
Amr rs A 1000 70 70 70 110 70
Amisco 2100 105 100 100 215 90
Arden 500 0 0 45 75 28
Artope* 1300 375 370 370 — 10 15* 365
Asa Mm 900 305 305 305 ♦ 5 $5*280
Asa Mmw 100 1 1 1 35 1
/sbestos 1512 $7 7 7 $15 475
JAstrol A 1163 $13 13 13 $14* 9*
(Astral B 500 $13 8 13* 13* $15* 9*
«Atco 1 6385 $11 10* 10* ♦ * $11* 7*
lAtiant A 612 82 82 82 165 71
Auberges 7950 430 425 430 $5 390
Audrey 60860 330 315 320 — 5 430 225
Audrey w 37400 96 94 94 112 65
Avcorp 49300 65 50 58 _ 12 380 50
B Corp.A 10750 $30* 30* 30* ♦ * $31* 29*
BC Tel 93635 $17* 17* 17* $18 13*
BC GAS 58620 115* 15 15* ♦ . $15* 11*
BCED Sri 1100 120* 19* 19* — 1* $25* 17*
Bced9 125 500 $7* 7* 7* ♦ * $10* 5*
BCED 220942 165 126 144 — 19 380 126
BCED At 26000 11 8 8 _ 3 100 9
BCE Inc 325832 $42* 42* 42* $43* 36*
BC E 1 96p 100 $50* 50* 50' ; $51* 44
BCE Mbl 12230 $32* 31* 31* — * $39 19*
BCE Copl 1000 $23* 23* 23* ♦ * $24* 22*
Bgr pm A 8210 $10'» 10* 10* ♦ * $10* 8*
IBMTC 0 28200 405 395 400 470 270
BP Can 4500 $21 20* 20* — 4 $22 4 14*
Bcshore p 4400 $23* 23 23* ♦ * $23* 20*
Boue Conl 3300 115 115 115 ♦ 5 235 105
BqLou7 62 1200 $26* 26* 26* 4 * $26* 26
Bq Laur 11070 $16* 15* 16 4 6 $16* 11*
Boue Nat 305826 114 13* 14 ♦ * $15* 10*
Bq Not sr8 1040 $21* 20* 21* 4 * $22* 20*
Bq Not sr9 6900 $25* 25* 25* $25* 25
Bq Not sr7 1500 124 B 23* 24* $24* 21*
Bq Ry srF 3300 125* 25 25* 4 * $25 . 24*
Bq Royole 502928 $49* 47* 49* ♦ 2* $49* 33*
BqRy 1 45 7750 $16* 16* 16* ♦ * $18 8 16*
Bq R y 1 88 2700 $22* 22* 22* 4 * $23* 21*
Bq T-D 517072 $21* 20* 21* ♦ * $23's 16*
B TD.srF 1800 $25* 25* 25* $25* 24*
Bq C lmp 150689 $32* 31* 32 ♦ 1 $32* 72*
Bque Mil 407938 $34* 33 33* 4 * $35* 26*
BMO 52 50 13395 $26 25* 25* — * $26* 25*
BMO Sr 3 2000 $25* 25* 25* $26* 24*
BMO Sr4 14200 $25 24* 24* ♦ * $25 24*
Bq N ECOS 354638 $17* 16* 17* 4 * $19* 13*
B NE srl 3100 $23* 23* 23* $23* 21*
B NE sr3 6400 $19* 19* 19* ♦ 4 $19* 18*
Boton 12700 $14* 14* 14* $14* 11*
Beaugrte 24800 70 55 70 4 10 140 45
Bell P 1 94 335 124* 24 24* — * $25 23*
Bell p 7 5 1800 $24* 24* 24* 4 "» $24* 23*
Belmorol 124200 88 77 82 4 1 197 56
Belmo At 20800 43 30 36 ♦ 3 200 25
Bestor 3700 143 130 141 — 9 210 30
Biochem 17400 $11* 11* 11* $13* 405
Biomiro 1500 390 380 390 $5* 305
Bionoire 5100 130 130 130 250 115
Bocenor 8950 220 220 220 300 180
BF Royal 13000 155 145 145 — 15 190 120
Bomb A 15514 $16* 16* 16* $18 11*
(Bomb B 201402 $16* 16* 16V* 4 * $18 11*
Bomb Sri 1400 $24 23* 24 4 * $24* 21*
Bomem 7100 95 90 90 265 80
Bovar 10505 50 45 45 450 47
Bow Vol 17082 $14* 14 14* $16* 11*
BovvVI? 02 200 $28* 28* 28* $31* 27*
BowVl? 05 3400 $19* 19* 19* ♦ * $21* 19*
BowVII 87 200 $28* 28 * 28* $31 27*
Bralorne 800 33 33 33 4 1* 50 24
IB Brick A 5100 $8* 8* 8* 4 4 $10* 6*
BrasdPrA 200 $39* 39* 39* ♦ V4 $40 38*
Brcan 187 2800 $24* 24* 24* 4 V. $25 24*
Broscon A 52188 $28 27* 27* $32* 24*
BrCon Oïl 13526 20 18 18 27 18
Bruncor 11500 $17 16* 17 $18* 16*
Brunswick 1300 $10* 10* 10* — * $14* 10*

il éerrt mw<
Vol mu** Hov» lot 06» O» Hov* lot

C Capitol 133458 $11* 11* 11* _ 4 $13* 9*
tC Cop A 19425 $9* 9* 9* $11 7*
Chomploi 4 700 98 80 80 — 10 lis 60
Choron 14660 85 80 64 _ 1 270 74
•Choteou 800 400 395 40C ♦ 5 450 171
Chem 54200 400 275 385 ♦ 115 495 260
Chem A 26000 65 33 60 ♦ 30 155 X
CimStL o 36650 $19* 19 » 19 J ♦ . $72 « 12*
Circo Crft 50363 $7 . 6* 6* $7* 400
CtBk y c 37»0 390 380 380 ♦ 5 $5 295
«Co-Steel 4920 $17 i 16* 17 b 4 4 $19 15*
tCogeco 28126 $6* 6* 6* — » $9 s 6*
Cogec srl 19680 $6 . 6* 6* — . $6* 6*
CohoRs 265323 $5* 5 4 5* 4 4 $6* 370
Commco *904 $27* 26 27 4 ♦ 1* $37* 20*
Comi Sr H 3250 $14 « 13* 14 . $14 4 12*
Concom 200 $16 16 16 $17 11*
Comptime 29900 70 63 63 73 30
Comterm 105390 42* 38 39 _ 1 H» 12
Connought 20100 $34 33* 34 4 * $38* 25
Cons Tvx 18510 $7* 6* 7* 4 * $7* 6*
Consoite* 540 $23 23 23 4 1 $72 17
Cons Gas 2379 $28* 28 * 28* 4 * $29* 23*
C Gos7 60 8000 $24* 24* 24* $25* 24*
tCPCI.A 3000 45 42 45 1» 40
CPÜ B 3800 65 55 65 4 5 140 55
Corby A 3543 $27* 27* 27* — * 131* 18*
Corby B 750 $28 27* 28 $31* 17*
fCorono A 635941 $9* 8* 9* ♦ * $9* 6*
Corona B 5700 $9* 9 9* ♦ * $9* 7*
Coron sr A 691 $8* 8* 8* — i $9* 8*
Coron srB 50 $23* 23 . 22* $77* 20
Coron srC 500 $25* 25* 25 « $25* 21 4
CoronPCw 300 $40 39 40 $39 32
Coron 92w 26700 200 180 200 4 15 270 165
Coron 90w 355928 53 38 47 4 7 180 77
Coronet 1000 375 370 370 — 10 $5 310
Cotl 3750 465 455 460 ♦ 5 15* 795
Cover 1600 200 200 200 275 195
♦Cram RL 6200 $11* 11* 11* $11* 6*
C Me 2 28 2000 $25* 25* 25* 4 . $25* 24*
«Crownx 150 $14* 14* 14* — 4 $15* 11*
Crwn Pr 1 3300 $21 8 20* 20* — * $21* 18*
Crown* A 25300 $7* 7* 7* — 4 $7* 5*
Crwn wt b 2400 $16 16 16 $16* 12*
«DMR grA 11707 400 390 400 440 235
Dotomork 3500 310 305 305 320 200
fDovis B 2100 330 315 330 355 240
Denison A 298 3500 $5 495 495 — 5 $7 450
Denisn B 9718 480 465 465 — 15 $6*435
Denis w o 3000 67 65 65 120 65
Denis 9 50 24250 $23 : 23* 23* $24 16*
Denis *75 1900 $21 20* 21 ♦ 8 $25 8 20*
Dero.Lg 1000 45 45 45 90 32
fDevtek 3700 $8* 8* 8* — * $12 B*
Diobrasiv 230490 14 4 14 ♦ 2* 165 4
Dionne 7300 450 440 440 — 5 490 240
Dotosco 28689 $25* 25* 25* — 8 $31* 24*
Dotosc2 6C 4860 $33 32* 32* — 4 $36* 32*
Domco Ite 5100 $5* 5* 5* — * $6*475
Domicil 24500 15 11 13 — 4 40 10
Domlex 20292 $16* 16 16* ♦ 8 $18* 13*
Domtor 166851 $14 13* 13* — 4 $18 13*
Doml 2 25 15700 $25* 25* 25* $26* 25*
Domtr.sB 100 $21* 21* 21* 4 * $23 21'«
Donohue b 4002 $12* 11* 11* — * $16* II*
Dorel 162725 490 435 480 4 55 480 200
DuPont A 1350 $27* 27 27 4 * $30’; 73*
DvIex.Ltd

E F
5900 $11 10* 10* * $12* 9*

Eagle 3000 300 300 300 370 240
Echo Boy 785650 $20* 18* 19* ♦ 1 $20 15*
Eldr cdn.o 5200 $24* 24* 24* 4 * $25 23*
Encor Inc 182054 285 275 277 — 4 320 732
EnerplusB 5200 $6* 6* 6* 4 V» $8* 6*
EnerplusA 1300 $7 6* 6* $9* 6*
EnerplusC 1250 $8* 8* 8* ♦ V» $9* 8
EqDems A 11200 780 265 780 4 10 295 180
lEqDenB 2000 261 256 261 285 175
Eq Près 600 87 87 87 — 3 185 80
Eq Reser 1000 90 90 90 4 4 190 80
Espodon 67100 15 10 10 — 10 80 11
EspoIou 7550 310 300 300 — 5 360 260
Espolou A 50 $10* 10* 10* $13* 9*
Etac Sale 3441 $9 8 8* 8* — * $14* 5*
Expand o 2500 140 135 135 — 5 190 U.
Expnd Ao 150 2 2 2 5 1
FCA Inter 10200 $9* 9* 9* $10* 8*
FPi Ltd 4550 $7 6* 6* — * $11* 6*
Flcnbrd G 9012 240 220 240 ♦ 17 290 175
Fi Dest si 600 $21* 21* 21* ♦ * $73 20*
F mon E.C 19538 200 195 200 300 150
Finnmg 6500 $14* 14* 14* $15* 10*
FCtyTco 500 $7* 7* 7* $7*490
Fiet Can.a 13173 $17* 16* 16* — * $19* 16*
FielInv2b 400 $21* 21* 21* ♦ * $21* 20
Flet Inv 1900 $72'b 72 22 ♦ '» $22* 20*
Fletcher 72300 360 340 350 405 315
F Europ w 40800 15 12 12 4 2 72 5
FdCr Que 14150 $5* 5* 5* — * $6 400
Forolek 3000 68 65 68 4 8 120 60
ForesbecA 34400 130 115 129 4 19 160 80
Forex 16800 155 145 150 290 85
Forex Pr 1000 80 80 80 720 25
Forhs Inc 2700 $22'» 72* 77* — 1 » $72* 19*
tFourSeas 400 $36 * 35 36* 4 2* $38 21*

G H
C D
CAE Ind 642871 $14* 12* 12*- 1* S15V2 8*
CB Pok 27265 $11* 10* 10*- * $26 9*
CCL md A 500 $13* 13* 13* $14* 9*
CCL.In B 2000 $13* 13 13 ♦ * $14* 9*
ICFCF Inc 30300 $17* 17* 17'/4 - * $22 * 15*
CFS 2000 110 110 110 160 90
CGC Inc. 11900 $13* 13* 13'4 $14* 9*
«CGI Gr A 60530 225 220 225 - 5 243 160
CS Res 21500 360 350 360 ♦ 10 375 J50
Cobono 2250 150 146 146 - 1 190 85
Cldweil A 500 $7* 7* 7* $7* 6*
Cambior 472846 $14* 13* 14* 4 * $15* 11*
Cambio w 762524 240 138 225 ♦ 80 365 75
Combridg 21858 $36* 36 V 2 36* 4 * $37* 26
Camp Res 32824 83 75 83 4 11 133 68
Cmpbei Sp 3381 $21* 20* 21* 4 * $25* 16*
Camp sr C 2150 $10 9 9*- * $22* 9
Comp p D 7300 $9* 8* 8*- * $21* 8*
Compeou 54445 $7* 6* 7* $22 6*
Con Moll 3000 $32* 31* 32 4 * $34 * 20*
Cdo Pack 2891 $17* 17* 17*- 8 $20'2 13*
CP Forest 35200 $38* 38 38 $48'. 2 38
CP Ltd 226433 $24* 23* 24 $28* 19*
Cdn Tire 980 $28* 28 28 - * $36* 27*
C Tire a 52675 $24* 24 * 24* 4 * $25* 16*
C Ulilit.A 3200 $20'8 19* 19*- * $22* 18*
C Utilit B 288371 $20'b 20 20'» $22* 19
♦Cmnac A 69624 $6 'B 6 6 $7'/4 5*
Conamax 1800 275 268 275 4 10 $6*220
Conron A 700 $10* 10V» 10* 4 '.» $11* 10
tCanron B 1500 $10* 10* 10* $11* 10*
Constor 62040 305 300 300 340 201
Contol 500 410 410 410 410 J50
Cnutil7.75 100 $24* 24* 24* $24* 24*
Cara Oper 1600 $18* 18* 18V: - * $19* 14*

, CoraOp A 1100 $18' B 18* 18* - * $19* 14*
,Coreno 450 $28* 28'b 28V» - * $30 21
Carpilo 2600 $5 480 480 $8* 480
Coscodes 116734 $6* 5* 6*- * $7* 5
Cassidys 900 $8 8 8 4 * $9 6*
Ceianese 100 $27* 27* 27*- 1* $37* 26*

GTC tro.B 6790 $5* 5* 5*- * $7V. 425
GA Util 1731 $24 23* 23* ♦ * $25 22*
Galactic 23900 395 320 395 ♦ 60 $5*285
Gaz SrD 500 $21* 21* 21* $22* 21*
Gldcrp A 25100 $5*480 5 $6* 330
Gldcrp.At 24000 19 17 17 - 1 20 12
Goodfellw 7200 335 320 320 370 300
Govette 1500 100 100 100 225 70
Grma Lee 7500 26 26 26 40 26
GL Group 1100 $20 19* 20 ♦ * $20* 17
Gr.Ast7.70 500 $25 25 25 - * $25* 24*
G A lifeco 4350 $17* 16 16* ♦ 1 $17* 11*
IGrForest 28 360 360 375 400 315
Grills 15638 $8* 7* 8V. ♦ 4 $8*490
Gr L 1.875 3900 $23* 23* 23*- ' 4 $24* 21*
IGr laur.b 27441 $8* 8* 8* ♦ * $9* 6*
G.PIos Md 1600 130 115 130 ♦ 15 230 110
Guordcor 1037 $6* 6* 6* $8*4 6*
Gdcor wt 3050 35 35 35 235 35
Guard T. 2200 195 190 195 260 175
Guard p A 3400 $7 7 7 $7* 6*
Guard p B 200 $7* 7* 7*- '4 $8* 6*
GuilvA 12280 $8* 7* 8 - * $9*450
Gull Res 134384 $16 15* 16 ♦ '8 $16* 12*
Gull R p o 365 490 490 490 - 5 495 470
Harric A 2550 295 280 280 - 10 380 260
Hortco 15625 $8* 7* 8'/» ♦ * $9' ; 288*
Hawker 16100 $25* 25* 25* ♦ * $27* 20*
Hees Int 28735 $29* 29 29* ♦ * $31* 24
Hees 91wt 17000 $8* B* 8* ♦ V. $11* 5*
Helix.Cire 8610 41 40 40 - 2 83 35
Hemlo 393539 $19* 16* 18* 4 1* $18* 10*
Heroux 12865 $6* 6 6* ♦ * $9* 5*
Hollin Inc 23900 $11* 11* 11* $15* 11*
Honco 2500 36 36 36 75 25
H Brook 4707 210 200 205 ♦ 5 435 190
H.Brook.w 13600 160 145 160 4 30 210 130
IHorshom 22200 $10* 10* 10* 4 * $11’: 6*
Hubbard 15400 265 :725 260 4 20 330 175
H Bay pA 1200 $20 19* 20 4 * $20'b 18*
Hbayl 875 200 $27* 27* 27* $27* 18*
H Bov Co 1898 $34* 34 34 - * $37* 20*
HBavCo.rt 3000 65 0 40 $27* 18*
Hvpocrot 58370 42 38 39 4 1 72 37

51 ésm Mm
Vo'-m. Ho«. loi CU» Vor Hov» lot

I J
invFnd A 72 $74 74 85 $85 77*
IPL inc 15580Q 465 450 455 _ 15 $5 360
• deal Mil 5395 265 760 765 4 S 345 750
igioovs 3500 95 95 95 95 65
imasco itd *203 $37 . 36 36* 4 . V4J* 76
imoscoT 3 1000 $24* 24* 24* $75 24* :
Imogrp a ?900 40 35 40 4 5 60 35
lmp Mils 3000 169 167 169 4 4 174 90
lmp Oïl A 69842 $60* 60 60* $63* 45 «
impertex 9500 24 18 72 4 5 36 15
inco Ltd 488e $35* 34* 35 4 4 . $44 4 27*
IFA ?U0C 18000 210 200 200 — 5 340 200
innopoc 1000C $10* 10 4 10 * — * $12* 9
intercon 4590 365 360 365 — S $5* 365
interhome 5264 $48 47 ; 47* — * $50 41
IBM 5060 5118 114 115* — 1 *$153* 114
Int dto pr 1900 72 77 22 — 1 60 22
Int Do»o 500 75 75 75 145 50
Int Epitek 125 60 60 60 130 60
Inv Grp 25000 $72 72 72 4 . $72 13*
Irwin Tov 1424 $6* 6* 6* $7 $
isiond Tel 400 $16 16 16 $17* 15* |
livoco A 4300 $11* 11* 11* $14* 10*
ivoco srl 6860 $18* 18 18 $20* 17*
ivoco sr2 1300 $18* 18* 18* — $20* 17*
ivoco sr3 350 $21 « 21* 21 . 4 * $72* 19*
Ivoco sr4 5200 $28* 28 4 28* 4 * $34'; 78 *
Jonnock 58506 $20* 20 20* $72* 17*
Ueon CI A 13700 $13* 13* 13* _ 1 $14 8 9* '
Jordon A 32620 41 40 40 — 2 48 30
IJrny End

K L
10700 $20 19V, 19* $21* 7*

Kaufel A 12425 $12* 12* 12* 4 $12* 10* i
Koulei B 13180 $12* 12 12* ♦ * $12* 9*
KnowHse 25000 60 60 60 179 35
1L GS inc 36103 195 185 195 225 85
LSI Log 2000 100 100 100 4 15 726 85
tLaVrdv o 1000 150 150 150 210 107
Labatt 34345 $24 4 24 24* 4 4 $27'.; 20*
Lac Min 365978 $14 8 12* 13* ♦ * $14 10*
LocMm wt 172500 360 270 335 4 45 420 185
Locroix 600 65 65 65 150 56
Lodubr A 12660 60 60 60 4 5 75 50
LfrgCon p 600 $72* 22* 72* — 4 $23* 18*
LatorgeCo 5065 $22* 22* 22* — * $73* 18*
Loidlow A 26450 $24'; 24 24V» 4 * $25* 16*
Loidiw B 720651 $24'; 73* 23* 4 1 ; $25* 15
LomSo inc 350 80 80 90 90 50
LopVer 34150 350 315 340 4 25 375 2»
iLasond a 3200 400 395 400 400 250
Laur Vie 300 $24 ; 24'; 24* 4 s $75 * 23*
Lavolnind 8200 415 385 415 4 35 410 760
Lvltec 6750 90 86 90 125 70
«LMGL A 1900 $11 10* 11 $13* 10*
Leoder M 23200 40 36 40 4 5 60 25
Leroux 4475 720 205 205 — 20 725 160
LBL me 8700 215 704 215 4 10 765 110
Loblow 28224 $13* 13* 13* SIS* 10
Loewen 4200 $5* 5* 5* — * $7 475
Log G Inf 9550 55 42 42 — 13 235 45
Logistec A 500 $11 11 11 $11* 10
«Logis Clb 900 $10* 10* 10* ♦ * $10* 7*
Lonves» 4865 $23 22* 23 ♦ 1 $24 * 17
Lonvest A 5450 $21 v» 21 21* 4 B $21* 20*
Louvem 367931 $9* 7* 8* 4 1>/4 $9 43
Louvm pr 94110 $8 8 6* 7* ♦ 1 $7* 50

M N
M Corp 2870 $12* 12* 12* $14* 11
MICC Inv 530 $15* 15* 15*- a $16 14
MICC IOp 100 $25* 25* 25* $25* 25*
MRRM 480 $53 53 53 $59', 51
MaBoie 2720 395 375 380 ♦ 5 430 136
Moa« 5898 110 106 110 118 60
McM Bldi 53477 $18* 17* 17*- * $21* 16*
McMil plO 600 $24'.; 24* 24'/, ♦ « $24* 74
Mcleon X 103702 $12* 11* 11*- * $14* 11*
Mdean Y 4100 $11* il* 11* ♦ 4 $12* 10
Mocvro 13900 96 91 96 ♦ 6 165 85
Modleme 3600 335 325 330 $6 « 200
iMalette 800 $12* 12* 12*- * $14* 9V,
M Cop Sra 1800 $24* 24* 74* $25 24*
Morcom C 7500 $14* 14* 14* ♦ * $19V, 14*
Mont El 3000 $14* 14 14 « * $14'4 12*
Moril Tel 2219 $17* 17* 17*- * $18 15*
Mrt Tel A 300 $8 • 8* 8* $8* 8
Mrt pr B 400 $10* 10* 10* ♦ 4 $10* 9
IMorStelA 700 345 345 345 $5* 330
MorStelB 400 335 335 335 - 15 $5*335
Matco 2100 115 110 110 - 10 150 110
Movtech 3300 72 70 70 300 70
McNeil M 24250 730 720 220 - 10 360 220
Memotec 63390 $11* 10V, 10*- * $11* 9V,
IMetroR a 39537 380 360 375 $5* 360
Mtp Mil 1000 225 225 225 255 145
M Tempus 17800 25 20 23 ♦ 3 42 15
Mdlnd Dty 7800 $6 5* 5*- * $9* 5*
Mmnova 7614 $20 19* 20 ♦ * $24 17*
Mitchell B 4500 $15* 15V» 15* - * $17* 12V,
Mitel Corp 13300 340 310 310 - 10 430 265
Molson A 21080 $38* 37V, 38* « * $39 26*
Molson B 700 $38* 38 V, 38v, ♦ * $39* 27
Monenco 1000 260 260 760 - 2 445 260
MtSCO.P 6 600 $21* 21 21* ♦ * $23 20V,
Moore 51506 $35* 34', 34* ♦ V, $391, 27
Morgon F 2155 50 45 50 195 15
MorgSl 75 300 $8 8 8 ♦ * $11* 5*
Mbanc p a 1800 $18* 18* 18* ♦ * $18* 16*
Mbnc cop 2000 $16* 16V, 16* ♦ * $17* 9
Muscocho 28336 700 175 180 - 20 415 175
Mux Lob 13400 66 57 57 - 8 120 50
Nation sea 1067 $6* 6V, 6 V, $10 6 *
Notn S A 62 $5* 5* 5* $5* 5
NfldL.7 4 1000 $9* 9* 9* $9* 9'4
NewTel 1085 $19* 19* 19* $20* 16*
Noramco 5400 65 63 63 - 1 146 44
Norom w 325 4 4 3 17 2
Nor Forst 22125 $14* 13* 13*- * $16* 13*
Noranda 103457 $25' » 24* 24* $28* 20*
Noran srB 2630 $32 31V, 32 ♦ * $35* 28*
Noron 7 75 1100 $29* 29 29 ♦ * $32* 27*
NorcenMv 8250 $25* 25* 25* - * $27* 16*
INorcenSv 7150 S24V, 24* 24* $25* 15
Norcn8.12 1500 S2SV» 25* 25* ♦ * $25 V, 24*
Nor con.O 70900 $72* 21* 21*- * $25 16*
NC oïl sr6 500 $20 20 20 ♦ * $21* 19*
NC oil.sr7 5 $21* 21* 23 $23* 21
Nor Tel 118324 $27* 26 26 - * $27* 16*
Northgote 4290 $6* 6* 6* ♦ * $7* 6
NAest Spt 1100 $9* 9* 9* SI IV, 9
Nova Albt 503853 $8* 8* 8* ♦ * $14 8*
Novo9 125 2550 $24* 24* 24* $25* 24*
Novotron 3200 110 100 100 245 85
Noveder 10017 165 140 155 - 3 200 75
Noverco

O lP
44882 $12 11* 11*- * $12* 10*

OE INC 
Ocelot A 
fOcelot B 
Ogivor 
Olco.A

7720 $13* l3'/4 13*- V. $17* 10"» 
100 $11 11 11 ♦ 1 S14\o 9*

6900 $8* 8* 8* $14’A I*
32700 93 86 88 - 3 145 70
38100 785 260 270 ♦ 20 425 212

Les plus fortes variations hebdomadaires pour les titres RÉA*
■ 15 plus fortes hausses ■ 115 plus fortes baisses ■

Titre
Var.
(%)

Prix du 
27-10

Prix du 
03-11 Titre

Var.
(%)

Prix du 
27-10

Prix du 
03-11

Cambior 55.17. 1.45 2.25 Perkins Papers 9.67 7.75 7.0
Louvem 17.24 7.25 8.50 Leroux 8.88 2.25 2.05
Louvem 14.81 6.75 7.75 Sanivan 7.04 3.55 3.30
AUR Res. 13.97 11.625 13.25 Guillevin int. 5.88 8.50 8.0
Dorel Ind. 12.94 4.25 4.80 Cascades 5.76 6.50 6.125
Dumagami 11.62 2.15 2.40 Donohue 5.00 12.50 11.875
Lavalin 9.21 3.80 4.15 Provigo 4.93 10.125 9.625
Uni-Select 9.09 8.25 9.0 Trustco Desj. 4.93 4.05 3.85
Hubbard 8.33 2.40 2.60 Videotron 4.79 18.125 17.375
Olco Pet. 8.00 2.50 2.70 Astral Bellevue 4.54 13.75 13.125
Laperrière et Ver. 7.93 3.15 3.40 Socanav 4.44 5.625 5.375
Sportscène 7.14 3.50 3.75 Domco 4.34 5.75 5.50
Dumagami 5.83 15.0 15.875 McNeil Mantha 4.34 2.30 2.20
Cambior 5.55 13.50 14.25 Premier Choix 3.89 9.625 9.25
Tembec 5.12 9.75 10.25 Harricana 3.44 2.90 2.80
* Par pourcentage. Les titres Inférieurs à S 2.00 ne sont pas considérés. Source: Bourse de Montréal

Les plus fortes variations hebdomadaires pour les actions ordinaires*
■ 15 plus fortes hausses ■ ■ 15 plus fortes baisses ■

Titre
Var.
(%)

Prix du 
27-10

Prix du 
03-11 Titre

Var.
(%)

Prix du 
27-10

Prix du 
03-11

MICC - 63.49 15.75 26.75 Varity Corp. 32.Q8 30.0 20.375
Cambior 55.17 1.45 2.25 Rolland 13.04 11.50 10.0
Cheni Gold 42.59 2.70 3.85 CAE Ind. 10.0 13.75 12.375
Galactic 17.91 3.35 3.95 Perkins Papers 9.67 7.75 7.0
louvem 17.24 7.25 8.50 Freewést 9.21 3.80 3.45
Lac Minerais 15.51 2.90 3.35 Leroux 8.88 2.25 2.05
Louvem 14.81 6.75 7.75 BCE Dev. 7.22 20.75 19.25
AUR Res. 13.97 11.625 13.25 Rogers Corn. 7.14 105.0 97.50
Davis 13.79 2.90 3.30 Sanivan 7.04 3.55 3.30
Dorel 12.94 4.25 4.80 FPI 7.01 7.125 6.625
Dumagami 11.82 2.15 2.40 Campeau 6.84 9.125 8.50
Perpetual 11.11 6.75 7.50 Can. Pacifique 6.17 40.50 38.0
Ry Financial 10.30 20.625 22.75 Golden Star 6.15 3.25 3.05
Ocelot 10.0 10.0 11.0 Guillevin 5.88 8.50 8.0
Corona Corp. 9.85 8.875 9.75 Cascades 5.76 6.50 6.125
* Par pourcentage. Les titres Inférieurs à $ 2.00 ne sont pas considérés. Source: Bourse de Montréal

SI é»r* Mm
V.lwm. h«v* lot O.» Va* H#«« Ui

K)n«iLorp 2T00 $14* 14* 14* - * $16* Il ;
Osho A WIO $31* 31* 31* ♦ Vl $31* 20*
Poncdn PI «éûO $31 30* 30* » * $31* 74
Pontofom 7500 240 735 735 - 5 250 170
P Mortm 7*100 If 10 80 - 6 300 80
Pe*rlfss 4750 $7* 7 7 $8* 6*
Perkms P 7300 $7* 7 7 - * $11 * 7
PerpG VI J007* $7* 6* 7* ♦ * $8* 6*
Pio Dome 1755*14 $71 If 70* ♦ 1 $70* 14 .
Piostibec ♦700 155 145 155 145 90
Poco Petr 74050 $« 8 1* 9 ♦ v» $9 « 8*
PCS Inc 81*00 $17* 17* 17* $17* 17*
IPowr Cr J*5é4J $16* h . 14* » * $17 17*
Pow Srlé )00 $44* 44* 44* * * $46 ; 43
PowCpr E 375 $16 16 16 $17 13*
Power Fin 65300 $19* 18* 16V, ♦ * $71 v, 17*
PowFn pD 50 $16* 16V» 14* $16* 16»
Premier o 3440 375 360 360 - 5 $6 350
Pr Choix o *700 $9* f* f* - * $11 4
Prnor Fin 1000 $6* 6* 4* $7* 6*
Promote» *100 77 70 71 ♦ 1 109 45
Provigo 10*648 $10* 9* 9*- * $11'; S*

G R
Que Tel 73780 $15* 15* 15* ♦ * $16 13*
QuebetoA 8425 $16V, 16 4 16* $71'; 16 4
fQuebetoB 35705 $15* 14* 14* ♦ i $18* 14 4
Queen ston 11000 100 85 99 ♦ 2 239 80
RPM Tec 7400 70 65 70 - 5 110 50
Ry 11 F pr 700 $25* 25* 25V, $75* 24'.
Ry ni Fin 3)00 $72* 71* 72 ' , ♦ 1 * $77': 9',
fRodio A 7700 $5* 5* 5*- i $7* 5*
Reed CM 59 $37 37 37'* $39 27
Reitmon 140 $21* 21* 21* $21* 15*
Reitmn A 5840 $21 20* 70*- * $72 15*
fRePOP J4500 $9* 9* 9*- I $14 i 9 4
Rio Algom 16370 $25* 24* 24*- * $36 . 20v,
R O—no S 1 450 $9* 9* 9* $10 4 8*
Roctest 10800 105 102 105 - 7 137 90
Roger sC A 830 $176 126 126 - «$155 61 4
RogerC B 1136 $104 97* 97*- 7*$!31'; 53
Rollnd A 9600 $11 10 10 - 1", $16* I0'4
Rothmon 700 $65 65 65 $66 50
Ro»al Lpg 3350 $17* 12V» 12*- * $14 B 8 »
RyTrstCO 77000 $16* 14* 16* « i $19* 15'.
Rytrc Af 3570 $15* 15 15* ♦ * $19' ; 12*
RyTrc sr5 400 $72* 72* 72* $72* 21*
RTrst G fl 350 $21* 71* 71* ♦ * $73 70*
RyTrc? 48 H» $21 21 21 $72 20
Rytrc srQ

S T
3400 $24* 24* 24*- * $74* 24

SHL SVS» 1718 $11 10* 10*- 4 $12* 7*
•SNC 18805 $11 10* 10* ♦ * $11 375
SR telcom 9550 450 430 450 ♦ 15 $5*775
♦St Souv o 17)00 205 700 200 ♦ 4 738 156
Son Fron 10978 $5- 5 5* ♦ . $5*725
SomGest 7100 115 100 105 - 5 170 90
Som Mo o 10100 160 150 160 4 10 189 92
Sam Mo w 73700 15 11 Il 4 1 25 2
Sanivon 16)00 345 325 330 - 25 450 192
SosOil 7 75 3588 $1? 11* 11*- * $13 9
Saskoil 144100 $13* 13* 13*- 4 $15 II
Soskoil wt 500 400 400 400 4 10 $5 380
Saskoil eu 890 $100 99* 99* $100 96",
Saturn D 37000 50 42 45 165 35
Sceptre wt 9797 205 195 200 - 8 235 148
Sceptre 71186 490 475 475 - 20 $5*XO
Scept 7p 3750 $16* 16* 16* $17 14*
Scot paper 5100 $17* 17* 17* 4 B $19', 16*
Scotts C 50000 $18* 18* 18"; $?1'4 13*
«Scott HOS 9645 $17 16* 16*- b $70* 12*
Seogrom 70795 $98* 97 97* 4 *$102’. 67*
Sears Con 7000 $14 13* 13*- s $15* 12*
Sechuro 8600 $10* 10* 10* - * $13 7'.
Sensor mot 7700 330 330 330 365 285
STI 700 40 40 40 100 31
Shasper 900 100 100 100 190 70
Shell Can 15257 $40* 39 39 - 4 $49 4 37*
Shermog 11100 170 100 110 - 5 740 100
Shirmox 4716 245 235 241 4 1 300 126
Slco 17861 $13* 13* 13*- ’. $16* 10*
S-Beoud 17900 330 310 315 $5* 770
S L moire 9500 50 45 50 115 25
tSoconavA 78250 $5* 5* 5*- V. $6' ,400
SoconovA .94 79150 00 71 75 - 5 160 10
«SodrconA 4150 315 310 310 335 300
Southom 71300 $31* 31 31* 4 * $35 . 25*
fSpar Aer 13950 $10* 10* 10*- * $19 10 4
Sportcn A 8395 380 350 375 4 25 380 1/0
Sportc 8 7650 124 113 113 - 5 133 107
Stbg Pr C 100 $23* 23* 23* $24* 21 4
Stbg Pr D 1700 $76* 25* 25* $27 25
Stelco A 124669 $21* 20* 21 - * $26 . 20
Stei 1 94 2500 $21 20* 21 4 V. $23 70*
Stratm A 106350 204 190 198 - 2 245 105
SumnerSp 4600 215 205 205 245 190
Synergs A 3650 420 400 420 4 10 $6 400
Systerm 12500 20 18 19 - 1 72 18
TCG Gr 2)00 470 460 460 $5"» 270
TCC Bev 11721 su* 11 H* 4 4 $11* 7*
Taurus A 4200 33 31 31 - 2 165 30
Techmire 700 37 37 37 4 1 45 25
Teck A 1500 $26 25 26 $26 15*
ITeck B 633719 $25* 23* 25* 4 1' . $24* 14*
Teecom 7000 50 50 S0 148 36
Tel Ml B 4000 $23 23 23 - * $23* 16",
fTmedio A 4900 $5* 5* 5*- * $7* 5*
Tembec A 61220 $10* 9* 10'/. 4 * $11* 7V.
ITrNoir o 3300 45 40 40 - 5 50 25
ThomCor 74818 $17* 17* 17*- * $20 17 V.
TIE teleco 2800 130 125 125 - 5 260 120
Timmco 800 310 305 305 385 260
Tolgeco 2600 700 190 191 4 1 213 150
Torstr B 10700 $34* 34* 34* 4 * $37* 28'.
Totol 3000 81 75 81 4 6 155 65
Total Pete 3350 $3? 31* 31* 4 * $36 . 22*
Tot pel? 88 300 $47* 47 47* 4 * $53', 39",
Totec 18770 150 142 142 230 140
Trs mount 950 $16* 16* 16* 4 * $16* 12*
TrAlto 8 4 700 $25* 25* 25* 4 * $26 25V»
TrnsAlta 9 100 $25* 25* 25* $26"» 25*
TrAlto 67937 $14* 13* 13*- * $15* 13 V.
TrCon PI 725828 $16* 16* 16*- * $17* 12*
TrCon 7.8 50 $35* 35'/. 35* $35* 31*
TrCon Sri 400 $49* 49V, 49* $50 V; 48*
Transat 21200 140 135 135 - 10 219 110
Tran tinon 7700 $5* 5* 5* $7* 5*
«Transit 3900 176 175 176 - 4 250 170
Tridel Ent 520 $18* 17* 18'» 4 * $20' ; 13
Trilon w c 386 $12* 12* 12* $16* 7*
Trilon Fin 13800 $20* 20* 20* ♦ '■» $22* 17
Trilon Sr3 500 $21* 21* 21* 4 * $72'» 20".
Trilon srA 400 $22* 22V, 22*- * $22* 20V,
Trimoc 40)0 490 475 490 4 10 $5*335
TntCdo R 1000 270 220 220 4 5 240 140
Triton 17340 25 23 23 - 2 50 20
«Trizec A 1875 $27 26V; 26'/, $29 20",
Trizec B 2612 $30 29* 30 4 * $31 . 21*
Trizec sr4 500 $22* 72* 22* 4 * $23", 72V.
Trco Desi 28850 405 385 385 - 20 470 250
Trust Gen 22775 S7V, 7* VU $9V, 6
TrGen pA 7200 $21* 21 21'/. 4 * $72* 20
Tkho A 7900 $6* 6* 6'/4 4 * $7*340
Turbo Rs 38000 52 51 52 4 1 84 48
Turbo At

U V
116500 7V, 6* 7* 25 6*

UAP In A 1700 $18 17* 18 $18* 13*
US.Stlcdn 4500 $24* 24* 24* $25 V. 24*
Ultrmar 68860 $6'» 5* 6 4 V. $6* 5
Uni—Selct 12000 $9 8* 9 4 * $9'. 415
Umcon A 505 $10* 10* 10* $11 8",
«Umcan B 2770 $11 10* 11 4 V» $11 8
Unicorp o 7000 $6* 6* 6* - 4 $8' 8 6*
Umcorp b 2200 $8* 8V, 8* $9V, 8*
UmgesO 65 14000 $V 8* 8* $9* 8*
Uniges A 200 485 4/5 475 $5* 365
lUmges B 107270 475 445 450 $5 325
Union.Ent 9706 $11* 11* 11V.- ' « $12V. 9*
Un Astbrn 2ul955 $11* 11 11*- "4 $14 4 10'.
VS Serv 109000 $20 20 20 4 1 $19 16*
Vol Rovol 6865 $6* 6'/» 6* $8* 490
«V Houtte 3250 480 4/5 480 4 5 $5 310
V.Hout w 33350 40 30 35 - 5 45 10
Varity Co. 16050 265 250 250 4 1 380 249
VorityPrA 200 $20* 20* 20* $20* 20*
Venmor 1300 91 91 91 - 4 135 85
«Viceroy.o 5800 435 430 430 $5'/. 370
«Videotron 794982 $18* 16* 17*- * $20". 12
«Visiontr.o

W X
3000 9 9 9 18 7

AOlOx A 300 $13V, 13V. 13* $14* 11*
Aolwyn 200 305 305 305 410 290
Aestcoast 19949 $20* 20 20* $21 15*
Aest8 75 600 $78 27* 28 4 * $29 24*
Aestmm 1500 $9 9 9 $12 9
Aestm srl 1500 $2IV, 21* 21* $23 20",
Aeston 4271 $42* 40* 41* $45* 34";
«Aise A 5700 96 95 96 - 4 148 80
Aoodwd rl 4871 9 3 3 - 5 16 3
Aoodward 24593 255 222 272 - 13 $6V, 190
Xerox Cn 675 $18v» 18'/» 18*- * $21". 17V.

Total soles: 31,854,077

Partially Poid Shares
B Corp r 59420 112 11* 11* ♦ '*512* 7*
Bcshore r 16000 $15* 14* 15 ♦ * S15V. 7*
Rv.Fin.lr 39300 572* 20* 22* ♦ 2* 322* 9
Total sales: 114,720

Trust Units
Con.In.Un 6391 $9'/4 9* 9* $9 4 8*
EnpFnd B 3600 $6* 6* 6* $9 6*
EnpFnd.C 11265 $8* 8* 8V. $10'/» 7*
EnpFnd D 1300 $10'/. 10V» 10V. $10* 8V«
F,Europ u 5590 $9 8* 9 ♦ * $9 7*
R y t Eil.u 6001 S8V» 7* 8 — V. $9 7*
Un Corbu 1750 $25* 25V. 25* ♦ * $26 . 25

Totol sales: 35,897

Junior Mines Oils
Aur Res 83519 $13* 11* 13V. ♦ 1* $13'/. 275
Abcourt b 12840 31 30 X — 4 50 26
Abco prA 700 116 116 116 250 95
Abermin 9010 9 8 8 26 8
AbiorExp 17800 9 8 9 25 5
Ab Met 74174 5 4 5 16* 3
Achates 46008 11 11 11 — 1 24 8
Amer res 14550 125 115 115 _ 7 230 110
Anodor 59800 40 27 40 4 10 59 9
Armeno 889066 60 33 53 4 23 63 16
Armistc 268275 26 18 25 4 1 113 18
Augmitto 1520 23 23 23 — 1 104 15
Augyvo 2328 6 6 6 10 1
Aumisk A 10000 20 20 20 45 14
Aunore 72300 17 15 16* — * 57 12
Aurizon 133714 49 36 42 ♦ 7 70 21
Aurochs 5126 12 12 12 — 3 18 2
Aurtec A 25500 150 130 140 — 12 245 30
Aylmer 10000 7 5 5 30 5
Bachelor 1000 55 55 55 ♦ 21 126 34
Borexor 3000 10 9 9 20 6
Botemon 20300 9 9 9 17 3
Beaufield 32700 78 23 27 48 10
BoroIx.A 20021 35 33 35 35 25
Brex 32000 39 X 35 ♦ 7 72 19
Bruneou 6750 7 7 7 4 1 16 5
Cache.Or 5001 6 6 6 12 2
Coche Ex 17975 64 60 60 — S 70 10
Conoco 6181 25 72 72 — 3 47 10
Cartier. R 33000 9* 7 9* ♦ 2* 16 3*
Chobela 111081 13 10 13 ♦ 2* 23 2
Chesbor 2500 X 25 X 78 25
Coleraine 29211 45 41 42 — 3 81 12
Coniogos 500 110 110 110 200 100
Con Abit. 246518 155 105 140 4 35 219 10
Contin pr 3360 158 140 155 250 125
Denn’Or 45923 17 15 16 4 1 25 5
Deux Mt 4122 20 20 20 32 2*
Dufrsnoy 22012 43 40 40 75 16
Dumogmi 18302 $15* 14* 15* 4 * $15* 10V.
Duma At 700 240 725 240 4 25 290 195
Dumont 64300 23 20 20 36 17

X^ette semaine à la bourse
ASSEMBLÉES ANNUELLES GÉNÉRALES
Nom de la compagnie date heure lieu

Beaugarte (Le Groupe) 06-11 11 h 00 Québec
DROITS DE SOUSCRIPTION ADMIS POUR LA NÉGOCIATION 
Counsel
Symbole : CXS RT
Base d'attribution 1 droit pour chaque action ordinaire détenue. 
Base d'exercice 4,6 droits plus 10 S pour souscrire à 1 action. 
Date d'enregistrement : le 7 novembre 1989 
Date d'expiration : le 1er décembre 1989
La compagnie de la Baie d'Hudson
Symbole HBC RT
Base d'attribution : 1 droit pour chaque action ordinaire détenue 
Base d'exercice : 5 droits plus 62,50 $ pour souscrire à 2 actions 
Date d'enregistrement : le 9 novembre 1989 
Date d'expiration : le 4 décembre 1989
PROJET DE FRACTIONNEMENT 
Four Seasons Hotels
Symbole : FSH
Valeurs : actions subalternes
Base de fractionnement proposé : Deux (2) pour un (1).
Date de l'assemblée : le 19 décembre 1989 
Projet de date d'inscription le 8 janvier 1989.
FRACTIONNEMENT D'ACTIONS 
First City Financial
Symbole : FCY 
Valeurs: actions cat A
Base de fractionnement : Trois (3) pour une (1)
Date d'inscription : le 3 novembre 1989
PROJET DE CONSOLIDATION 
Amerltex Resources
Valeurs : actions ordinaires
Base de la consolidation proposée : Trois (3) anciennes pour une 
(1) nouvelle.
Amswlss Pharmaceuticals
Valeurs : actions ordinaires
Base de la consolidation proposée : Huit (8) anciennes pour une 
(1) nouvelle.
PROJET DE MODIFICATION DE LA RAISON SOCIALE 
Deragon Langlois
La compagnie projette de changer sa raison sociale pour 
Desjardins Deragon Langlois.
PROJET DE MODIFICATION DE LA RAISON SOCIALE ET 
REORGANISATION DU CAPITAL 
Venga Aerospace Systems
La compagnie projette de changer sa raison sociale pour Venga 
Aerospace International et entend aussi regrouper ses actions. De 
plus amples renseignements seront communiqués lorsque 
disponibles.
RESSOURCES VASSAN
La compagnie projette de changer sa raison sociale pour 
Ressources Savanor et entend regrouper ses actions sur la base 
de une (1) nouvelle action pour dix (10) anciennes.
MODIFICATION DE LA RAISON SOCIALE ET REORGANISATION 
DU CAPITAL 
Northlands Oils
La compagnie portera dorénavant le nom de Consolidated 
Northlands Oil et a consolidé ses actions sur la base de sept (7) 
anciennes actions pour une «nouvelle.
OFFRE PUBLIQUE D’ACHAT 
POLYMER INTERNATIONAL (N.S.)
Modalités :Pins Acquisitions, une filiale de Intertape Systems offre 
d'acheter toutes les actions ordinaires en circulation de Polymer 
au prix de 12,00 $ l'action. Les détenteurs de bons de souscription 
doivent exercer leurs bons en omettant de payer le payer le prix 
d’exercice de 8,50 $, montant qui sera déduit du montant payable 
de l’offre L’offre se termine le 13 novembre 1989.
Shepherd Products
Modalités : Apex Acquisitions offre d’acheter toutes les actions 
ordinaires en circulation de Shepherd au prix de 33,00 $ l’action. 
L'offre se termine le 10 novembre 1989.
PROJET DE FUSION
Consolidated Ramrod Gold et Strongbow Resources projette de 
se fusionner ensemble. La nouvelle compagnie portera de le nom 
de Consolidated Ramrod Gold.
NOUVELLE INSCRIPTION
Nom de la compagnie Symbole
Potash Corporation of Saskatchewan POT
Abbey Woods Development AWD
PRIVILÈGE D’ENCAISSEMENT PAR ANTICIPATION
Ultramar Capital
Symbole : ULM.PR.B
Valeurs : action privilégiées série 2.
Prix à l’encaissement : 100,00 $.
Date limite pour exercer votre privilège : le 13 novembre 1989.
Date d’encaissement : le 30 novembre 1989.
Saskatchewan Province
Valeurs : débentures 9 % 11 décembre 1996.
Prix à rencaissement : 100 % du principal.
Date limite pour exercer votre privilège : le 9 novembre 1989.
Date d'encaissement : le 11 décembre 1989.
Les renseignements contenus aux présentes proviennent de 
sources que nous croyons dignes de foi mais nous ne pouvons en 
garantir leur exactitude. Ce document, étant un bulletin d’in­
formation, pourrait être incomplet.

Ces renseignements sont fournis par Tassé
Volum. Hou» b» CI6i Vor Howl lot

Ecudor 700 14 10 15 47 11
Essor 18449 16 12 12 — * 32 6
Forbex 139400 50 40 48 ♦ Il 59 IB
Freewest 333425 370 335 345 — 35 395 65
Globex 67000 75 70 72 — 3 90 20
G Brior 10000 7 7 7 15 6
Gdn Day 47476 4V, 4* 4", 12* 3
Gin.Grp 14000 31 30 31 ♦ 1 80 27
G Kmght 117400 $10* 9* 10'/. 4 * $10* 7*
G Rock 10000 8 8 8 35 7
GldnStr 193700 330 305 305 — 20 390 190
Goldex 6850 268 260 263 4 B 275 75
Goldx.wt2 300 9 9 9 17 3
Greenstn 18800 490 470 490 4 30 $5", 340
Halex 14000 8 7 7 9 1
JAG.Min 4140 13 13 13 33 10
Jilbey 76000 15 14 15 4 ? 60 9
Kewo Gld 33700 150 125 1» — 15 210 70
LaFoss 3403 52 52 57 78 30
Lo Serre 4000 14 14 14 — 3 25 4
Lignens 3936 3 3 3 9 2
LouPhior 8672 5 4 4 — 1 7* 1
LyonLake 43040 38 34 38 — 1 90 23
MSV cl.A 31846 43 36 40 — 1 230 36
Mocomic 10000 7 7 7 4 7 14 2
Moufort 74500 17* 16 16 — 1 29 10
Mazarin 234758 112 102 106 — 1 129 16
Menoro 58000 11 9 11 4 2 12 6
Messeg 232642 14 11 14 4 ? 34 10
Mimko.M 191671 172 130 145 4 15 210 70
M DuNd 48000 22 18 18 4 3 27 6
Mirandor 22000 76 20 23 4 3 60 17
Momaue 61330 109 98 100 — 4 109 5
Mono Gld 5000 14 14 14 50 10
Normob 500 9 9 9 20 1
Normetal 56700 75 65 73 4 10 80 15
NAR met 7653 26 23 25 67 23
Nvo Cgco 23540 90 86 88 4 2 179 55
Oasis 21473 9 V, 8* 8V; 22 6
Oiibwoy 8000 6V, 6 6* 4 1 14 3*
Orb ex A 2400 3 3 3 15 3
Orex exp 411600 120 81 117 4 18 365 48
Orient 28172 47 40 41 — 1 50 10
Orleons 11429 7 7 7 75 5
Ormico 82000 49 45 45 4 5 50 12
PetroGos 548200 33 10 28 55 1*
Petrostor 765350 44 33 40 4 7 44 5
Rodisson 13000 39 38 39 60 XI
Robex 6700 23 20 20 — 2 77 20
Rogi 119000 31 25 25 — 6 50 4
Rouyn Rs 11446 165 160 160 305 140
Spctrm A 7929 19 18 18 — ? 84 18
Sphix M 204640 198 160 180 4 25 725 70
Spirit Lk 88400 150 130 140 — 5 490 100
St Gene v 187195 238 205 225 4 20 320 65
Stobell 27002 15 15 15 27 8V,
Sundust 20000 8 8 8 45 8
Tandem 51367 24 20 23 4 1 57 18

FORESTERIE NORANDA INC.
AVIS DE DIVIDENDE

AVIS est par les présentes donné qu'un 
dividende de 20 cents (0.20S) l’action en 
devise canadienne sur les actions ordinaires 
en circulation de la Société a été déclaré 
payable le 21 décembre 1989 aux action­
naires inscrits à la fermeture des bureaux 
le 1er décembre 1989 par les adminis­
trateurs de Foresterie Noranda inc

Par ordre du Conseil d'administration

Le Secrétaire
T.G Stinson

TORONTO (Ontario) 
le 23 octobre 1989

Volum. Mou* tm Clét 9 or Mow* lot
TigerCIA 5000 20 20 70 ♦ 3 35 13
Tyler 1995 18 16 18 ♦ 1 70 16
VSM 60500 94 85 91 ♦ 2 109 40
Val DOr 339000 34 76 31 ♦ 1 87 20
Vassan 4636 5 4* 5 14 3*
Vouq A 19000 40 35 39 - 1 45 15
Vemor 7000 70 20 20 70 15
Vior 16140 37 37 37 83 30
Virginia 13000 60 60 60 - 4 85 15
Astrn Qc 5500 60 50 60 ♦ 5 145 50
Arightbr 729161 48 47 45 - 3 80 10

Total sales 7,9*9,315
Total morket 29,976,009

INTERNATIONAL DIVISION
Precious Metal Certificates

1988
Certificates Oz High Low Close High Low
Grdn slvr 21400 5 30 5 72 5 75 5 30 5 10
Grdn gld 327 379 00 375 00 378 00 377 50 367 00

MTL 10 MOST ACTIVE

Plo Dome 1235684 $21 19 20* ♦ 1 $20* 14 V.
Combio w 762524 740 138 725 ♦ 80 365 75
CAE Ind 647871 $14* 12* 12*- 1* $15* 8*
Corono A 635941 $9* 8* 9* ♦ * $9V, 6*
Teck B 633219 $75* 23'» 25* ♦ IV. $24* 14*
Air Condo 5/5848 $12* 12* 12* - * $14* 7
Bq T-D 51707? $21* 70* 21* ♦ * $23* 16*
Nova Albt 503853 $8* 8* 8* « * $14 8*
Bq Royole 502928 $49* 47* 49* ♦ 2* $49* 33*
Combior N 472846 $14* 13* 14V. ♦ * $15* 11*

Campagne 
de financement

1989

Tu y crois. 
Aide-la!
Donnez

généreusement 
à la Croix-Rouge!
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SPORTS
FALCONS 30, BILLS 28 ; VIKINGS 23, RAMS 21

Même les Packers ont raison des Bears

PHOTO AP

Le quart Don Majkowski a complété une passe de touché de 14 verges 
à la toute fin du match et les Packers de Green Bay ont renversé les 
Bears de Chicago au compte de 14-13.

GREEN BAY, Wisconsin (Al>) - 
Avec un quatrième essai à la ligne de 
14 des Bears de Chicago et seule­
ment 32 secondes à faire, le quart 
Don Majkowski a couru puis com­
plété la passe à Sterling Sharpe, dans 
la zone des buts. Mais le juge de ligne 
Jim Quirk a décidé que Majkowski 
avait dépassé la ligne de mêlée lors 
qu'il a lancé le ballon, et que le tou­
ché n'était donc pas bon.

Mais heureusement pour les Pac­
kers de Green Bay, la reprise-vidéo a 
démontré le contraire, et les Pac­
kers ont enregistré un touché en plus 
de la transformation de Chris Jake.

e 14-13 à la faveur des 
Packers (5-4), qui savouraient une

première victoire aux dépens des 
Bears (5-4) depuis 1984.

« Si quelqu’un n’est pas convaincu 
de l’utilité des reprises-vidéo après 
ce match, il est fou », a dit l’entraî­
neur chef des Packers, l.indy In­
fante.

Falcons 30, Kills 28
À Atlanta, un placement de 50 ver­

ges de Paul McFadden avec deux se­
condes à jouer a permis aux Falcons 
d'Allanta de renverser les Bills au 
compte de 30-28.

I.'avance au tableau a changé 
trois fois au cours des 82 dernières 
secondes avant que McFadden ne 
remporte le match avec l'aide de son 
troisième placement du match. Les

Falcons (3-6) gagnaient pour la pre­
mière fois en trois semaines tandis 
que les Bills voyaient leur séquence 
de trois gains prendre fin.

Vikings 23, Rams 21
À Minneapolis, Mike Merriwea- 

ther a bloqué un dégagement de 
Dale Hatcher à 2.14 de la prolonga­
tion pour un touché de sûreté tandis 
que Rich Karlis a réussi sept pla­
cements dans un gain de 23-21 des Vi­
kings du Minnesota sur les Rams de 
Los Angeles.

Il s’agit de la première fois en 16 
années qu’un match est décidé en 
prolongation par un touché de sû­
reté.

Les placements de 20, 24,22,25,29, 
36 et 40 verges de Karlis égalent le 
record de la LNF établit par Jim 
Bakken le 24 septembre 1967. Il 
jouait alors pour les Cards de St. 
Louis.

Dolphins 19, Colts 13
À Miami, la recrue Sammie Smith 

a réussi la première performance de 
100 verges au sol chez les Dolphins 
de Miami (5-4) depuis 1987, pour ai­
der son équipe à profiter de l’ab­
sence d'Eric Dickerson et vaincre 
les Colts d'Indianapolis (4-5) au 
compte de 19-13.

Smith a porté le ballon à 25 occa­
sions pour des gains de 123 verges, 
contribuant largement à des pous­
sées de 70 et 80 verges pour des tou­
chés.

Jets 27, Patriots 26
À Foxboro au Massachusetts, un 

placement de 23 verges de Pat 
Leahy lors du dernier jeu du match a 
donné aux Jets de New York (2-7) 
une de leurs rares victoires, au 
compte de 27-26 contre les Patriots 
de la Nouvelle-Angleterre (3-6).

Les Jets ont bénéficié d’avances 
de 14-3,17-9 et 24-12 avant que les Pa­
triots ne remontent la pente, grâce à 
la performance du quart Marc Wil­
son, venu en relève à Steve Grogan,

mis K.O. par un plaqué de Ron Stall- 
worth au troisième quart. Wilson a 
complété 12 de ses 18 passes pour 177 
verges.

Oilers 35, Lions 31
À Houston, Warren Moon a permis 

aux Oilers (5-4) d’effacer un déficit 
de 10 points au troisième quart, 
grâce a des passes de touché de six 
verges à Ernest Givins et de sept 
verges à Drew Hill, dams une victoire 
étonnamment difficile de 35-31 con­
tre les Lions de Detroit (1-8).

Les Lions avaient pris les devants 
17-14 en première demie, puis ils ont 
profité de l’échappé de Mike Rozier 
dès le premier jeu du troisième 
quart pour gonfler leur avance à 24- 
14 Lorsque Rozier a perdu le con 
trôle du ballon, le plaqueur Kevin 
Brooks s’eaest emparé puis l’a 
échappé à son tour après un retour 
de trois verges ; William White a 
alors saisi le ballon et filé 20 verges 
jusque dans la zone des buts.

Moon, le troisième meilleur pas­
seur de l’AFC selon les statistiques, a 
complété 11 passes consécutives, 
dont deux pour des touchés qui ont 
permis aux Oilers de prendre les de­
vants 28-24.

Browns 42, Bue 31
À Tampa en Floride, les Browns 

de Cleveland (6-3) ont intercepté 
quatre des passes de Vinny Testa- 
verde, retournant deux d’entre elles 
pour des touchés lors de jeux consé­
cutifs en première demie, dans un 
gain de 42-31 contre les Buccaneers 
(3-6).

Felix Wright a intercepté une 
passe destinée à Danny Peebles et 
franchi 27 verges jusque dans la zone 
des buts, au milieu du deuxième 
quart. Puis sur le jeu suivant depuis 
la ligne de mêlée, Thane Gash s’est 
interposé devant le receveur Mark 
Carrier pour voler le ballon et ins­
crire un touché sur un retour de 15 
verges.

Chiefs 20, Seahawks 10 
À Kansas City, le demi Christian 

Okoye, plus costaud à 260 livres que 
tous les joueurs de ligne défensive du 
Seattle à l’exception de deux, a tout 
bousculé sur son chemin pour cu­
muler 126 verges de gains au sol et

aidé les Chiefs (4-5) à disposer des 
Seahawks (4-5) au compte de 20-10 

Okoye, meneur.pour les gains au 
sol dans la LNF cette saison avec 933 
verges, a inscrit le premier touché 
des siens sur une course de huit ver­
ges au premier quart.

PHOTO AP

Le quart Steve Pelluer, à son premier match avec les Chiefs de Kansas 
City, franchit quelques verges pour un premier essai face aux Sea­
hawks de Seattle, dans un gain de 20-10. EN BREF...
AVIS PUBLICS

Ville de Montréal

SERVICE DES TRAVAUX PUBLICS
APPEL D’OFFRES

Des soumissions seront reçues, avant l'heure de midi à la dale ci- 
après énoncée, au Bureau du gretlier de la Ville de Montreal. 275 rue 
Notre-Dame Est, bureau 15, Montréal H2Y 1C6. pour

SOUMISSION DATE D OUVERTURE

7577 Fourniture et installation d'un 15 novembre 1989
système d'éclairage et de 
feux orange sur les rues Roy,
Le Gardeur. Valcartier,
Loranger et sur la 13e 
Avenue

les personnes intéressées peuvent se procurer, les documents relatifs 
à cet appel d'offres en s'adressant à compter du 6 novembre au Mo­
dule voirie et circulation. Section éclairage et signalisation, au 700, 
rue Saint-Antoine Est, bureau 2 320, contre un dépôt non remboursa­
ble de 55,00 $, en argent comptant ou Chèque visé à l'ordre du Direc­
teur des finances de la Ville de Montréal 
Informations: 872-5779

Un chèque visé ou un cautionnement de 15 000.00 $ devra accompa­
gner la soumission

Pour être considérée, toute soumission devra être présentée sur les 
formulaires spécialement préparés à cette lin dans une enveloppe 
clairement identifiée fournie par la Ville a cet effet

Les soumissions reçues seront ouvertes publiquement, dans le hall 
d'honneur de I Hôtel de Ville, immédiatement après l’expiration du dé­
lai pour leur présentation

La Ville de Montréal ne s'engage a accepter m la plus basse, ni au­
cune des soumissions reçues et n'assume aucune obligation de quel­
que nature que ce soit envers le ou les soumissionnaires

Hôtel de Ville 
Montréal, te 2 novembre

Le greffier de la Ville 
LEON LA8ERGE

a Hydro-Québec

APPELS D’OFFRES
pour 14 h heure locale

CTB.94035.F 
le mardi

21 novembre 1989

CONCESSION POUR 
L'EXPLOITATION DE 

CAFÉTÉRIA ET SERVICES 
DE CHAMBRES ET 

DE CONCIERGERIE POUR 
LE CAMP LG4

Admissibilité :
Place d'affaires 

au Québec

Garantie de soumission : 
40 000 $

Prix du document : 25 $

CMQ.92108.A 
le mardi

5 décembre 1989

Aménagement Chelsea 
Comté de Gatineau

FOURNITURE ET 
INSTALLATION DES 

PIÈCES MÉTALLIQUES 
ENCASTRÉES DES VANNES 

ET POUTRELLES POUR' 
L’ÉVACUATEUR PRINCIPAL

Admissibilité : 
Principale place d’affaires 

au Québec

Garantie de soumission : 
80 000 $

Prix du document : 25 %

Les conditions de chacun des appels d'offres sont 
précisées dans un document qui peut être consulté 
ou obtenu du lundi au vendredi de 8 h 30 à 12 h et 
de 13 h à 16 h à l’endroit suivant:

HYDRO-QUÉBEC 
GROUPE ÉQUIPEMENT 

Direction Approvisionnement et Services 
Service Achats et Contrats 
855, rue Ste-Catherine est 

3eétage
Montréal (Québec)

H2L4P5
Pour renseignements : (514) 289-5903

Le montant de 25 $ est NON REMBOURSABLE et doit 
être payé sous forme de chèque ou de mandat à 
l'ordre d'Hydro-Québec
La garantie de soumission devra être sous forme de 
chèque visé ou de cautionnement fourni par une 
compagnie d'assurance.
Seules les personnes physiques ou morales qui ontles per
obtenu le document d'appel d'offres directement du 
bureau mentionné plus haut sont admises à soumis­
sionner.
L’intéressé à soumissionner doit fournir son numéro 
de téléphone, de télex et/ou de bélino (fax) lors de sa 
demande de document d'appel d'offres.
Hydro-Québec se réserve le droit de rejeter toute 
soumission.

Le chef de service,
Achats et Contrats 

Jean-Yves Bureau ing.

Ville de Montréal

BUREAU DU GREFFIER
AVIS PUBLIC

AVIS PUBLIC est donné que la Ville de Montréal a aliéné, au cours du 
mois d octobre 1989, autrement qu'à l'enchère ou par soumission pu­
blique, en laveur des personnes, compagnies ou organismes ci-après 
mentionnés, aux prix indiqués en regard de leur nom, les biens im­
mobiliers suivants:

1 - une partie du lot 33-513. du cadastre de ta Paroisse de Rivière-
des-Prames située au nord du boulevard Henri-Bourassa. à 
l'ouest du boulevard Saint-Jean-Baptiste — Gestion Dercon Inc. 
- 1 470 $;

2 - deux parties du lot 645 du cadastre de la Cité de Montréal (Quar­
tier Saint-Laurent), situées au nord-est de la rue Saint-Urbain et 
au nord-ouest de la rue Viger — Wong, Lee et Associés — 1 J;

3 - une partie du lot 42-856-1 du cadastre de la Paroisse de Longue-
Pointe, située au nord-est de la rue Desautels, entre le boulevard 
Ville-Marie projeté et la rue Hochelaga — Madame Éthel Mc- 
Burnle et Monsieur Lawrence Fortier, en leur qualité 
d'exécuteurs testamentaires et de fiduciaires de leu 
Théodore Fortier — 19 850 $;

4 - une partie du lot 202-58 du cadastre de la Paroisse de Pomte-aux-
Trembles, faisant partie de la rue Victoria et située à l'est de la 
36e Avenue — Robert Talbot —18 200 $;

5 - lot 14-51 et une partie du lot 17-52 du cadastre de la Paroisse de
Saint-Laurent, situés au nord-est de ta rue Daigle et au nord-ouest 
de la rue Forbes — George Youssel et Rose Karlb — 
1 S;

6 - une partie du lot 205-717 du cadastre de la Paroisse de Pointe­
aux-Trembles, située au sud de la 40e Avenue et au sud-est du 
boulevard Henri-Bourassa — Jeffrey Creswell — 1 $;

7 - lots 176 à 183 et une partie des lots 174,175 et 507 du cadastre
de la Paroisse de Longue-Pointe, situés au sud de la rue Ney, à 
l'est de la rue Desautels — Administration Mica Liée — 
160 485 $;

8 - une partie des lots 351-433, 351-447 et 351-482 du cadastre de la
Paroisse de Saint-Laurent, située au sud-est de la rue Sauvé et au 
sud-ouest du boulevard de l'Acadie — Guy Véronneau — 
230 856,60 S;

9 - lots 636, 637 et 638 du cadastre de la Paroisse de Rivière-des-
Prairies, situés de part et d'autre de l'avenue J.-J. Joubert. entre 
le boulevard Maurice-Duplessis et la rue Pierre-Bonne — 2641- 
9085 Québec Inc.- 202 912 S;

10 - une partie des lots 35 et 36 du cadastre de la Paroisse de Pointe­
aux-Trembles. située au sud-ouest du boulevard du Tricentenaire, 
entre le boulevard Industriel et l'autoroute Métropolitaine — Acme
Signalisation Inc. -113 800 S;

11 - lots 629 à 632, du cadastre de la Paroisse de Rivière-des-Prairies.
situés à l'angle sud-ouest de la rue Robert-Armour et de l'avenue 
J -J Joubert — Joe Simon Berbari, Riad Philippe Nsetr, Marcel 
Nader et Habib Haddad - 268 200 S;

12 - lots 623 et 624 du cadastre de la Paroisse de Rivière-des-Prairies,
situés a l'angle sud-est du boulevard Maurice-Duplessis et de l'a­
venue J -J Joubert — Norman Kaufman et Martin Bergman — 
363 730 $;

13 - une partie du loi 175-494 du cadastre de la Paroisse de Pointe­
aux-Trembles, située au nord-ouest de la rue Forsyth et au sud- 
ouest du boulevard Saint-Jean-Baptiste — Rolland Beaulieu — 
300 y

14.- une partie du lot 8-129 du cadastre du Village de Samt-Jean-Bap- 
tiste située au nord-est de la rue Boyer et au nord-ouest de la rue 
Rachel, et tous les droits dans le mur sud-est de la bâtisse portant 
les numéros 4233 à 4237. rue Boyer érigée en partie sur la partie 
du lot 8-129 précitée et mitoyenneté de ce mur — Société d'habi­
tation et de développement de Montréal — 1 S:

15 - lot 1203-175 du cadastre de la Cité de Montréal (Quartier Saint- 
Jacques) avec la bâtisse dessus érigée portant le numéro 3738, 
rue Saint-Hubert — Société d'habitation et de développement de 
Montréal — 1 $;

16- mur mitoyen situé au nord-est du bâtiment portant les numéros 
5089-5095, rue Saint-Ambroise et bande de terrain sur laquelle il 
est érigé, soit une partie du lot 3413-147 du cadastre de la Muni­
cipalité de la paroisse de Montréal et droits de mitoyenneté dans 
ce mur — Roger Hamel et Richard Jetté — 300 $;

17 - certains immeubles, propriété de ta Ville, requis pour tins de mé­
tro. contre certains immeubles et aménagements, propriété de la 
Communauté urbaine de Montréal, requis pour fins publiques. — 
soulte de 669 544 S en laveur de fa Ville;

18 - une partie des lots 344-658, 344-724 et 345-830 du cadastre de la
Paroisse de Saint-Laurent, située au nord-ouest de la rue de Lou­
vain, entre la rue Meilleur et le boulevard Saint-Laurent — Com- 
dye Inc. - 8 750 J;

19 - lot 448 du cadastre du Village de Hochelaga. situé au nord-est de
la rue Frontenac et au sud-est de la rue Ontario — Société d'ha- 
bllatlon et de développement de Montréal — 1 S plus les Irait de 
transaction Immobilière;

20 - trois emplacements situés dans le quartier Riviére-des- Prairies,
soit un premier emplacement situé à l'ouest de l'avenue Narcisse- 
Dionne, au sud du boulevard Maurice-Duplessis, un deuxième si­
tué à l'est de l'avenue Pierre-Baillargeon, entre les avenues René- 
Descartes et Adolphe-Rho et un troisième situé à l'est de l’avenue 
Pierre-Baillargeon au sud de l'avenue Adolphe-Rho. propriété de 
la Ville, contre un emplacement situé au nord de la rue Robitaille, 
â l'est de la rue Paul-Pau, propriété de Développement Pa-Riss 
Inc — sans soulte de part et d'autre;

21 • lot 324-2, une partie du lot 324-2 et 2 parties du lot 324-47 du ca­
dastre du Village incorporé de la Côte-Saint-Louis, situés au sud- 
est de la rue Gilford, entre les rues Pontiac et Resther — Marc 
Fertand — 1 $;

22 - une partie du lot 324-47 du cadastre du Village incorporé de la
Côte-Saint-Louis. située au sud-est de la rue Gilford, entre les 
rues Pontiac et Resther — Jules Tessier — 1 $.

Hôtel de Ville Léon Laberge
Montréal, le 1er novembre 1989 Le greffier de la Ville

AVIS DE DEMANDE DE DISSOLUTION
PRENEZ AVIS que la compagnie Jean- 
Pierre Piché Inc . demandera â l'Ins­
pecteur général des Institutions Finan­
cières la permission de se dissoudre 
Amos, ce 31 lème jour d'octobre 
Jean-Pierre Piché 
Président de la compagnie.

AVIS DE DEMANDE DE DISSOLUTION
Prenez avis que la compagnie ST- 
JOHN'S SERVICE STATION INC 
-STATION SERVICE ST-JOHN'S INC 
demandera à l'Inspecteur Général des 
Institutions Financières la permission 
de se dissoudre

Alexander CSONTOS, 
Président

Montréal, te 24 octobre 1989

Avis est par les présentes donné que 
le contrat de vente en date du 22 sep­
tembre 1989 à LA BANQUE T0- 
RONTO-OOMINION de toutes dettes, 
présentes ou futures, payables à MO­
DERN SHIRT INTERNATIONAL INC. a 
été enregistré au bureau d'enregistre­
ment de la division d'enregistrement 
de Montréal, le 6e |Our d'octobre 1989. 
sous le numéro 4205052

Ce 27iètne jour d'octobre, 1989 
LA BANQUE TORONTO-DOMINION

LES PRODUCTIONS P.M.E. INC.
AVIS est, par les présentes, donné que 
LES PRODUCTIONS P M E INC., com­
pagnie continuée en vertu de la partie 
IA de la Loi sur les compagnies (Qué­
bec). ayant son siège social en la ville 
de Montréal, province de Québec, de­
mandera à l'Inspecteur général des 
Institutuons finanicères la permission 
d'obtenir sa dissolution.
Montréal, le 1er novembre 1989 

Les procureurs de la compagnie, 
DESJARDINS. DUCHARME

PRENEZ AVIS que PLACEMENTS INI- 
TIUM INC., une compagnie constituée 
en vertu de la Loi sur les compagnies 
et ayant son siège social à Montréal 
province de Québec, demandera à 
l'Inspecteur général des institutions fi- 
nanciaires la permission d'obtenir sa 
dissolution.
DATÉ â Montréal, Québec, 
le 31 octobre 1989

Les procureurs de la compagnie. 
CLARKSON, TÉTRAULT

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: 500-02-026566-898

COUR DU QUÉBEC
(CHAMBRE CIVILE)

PRÉSENT
PROTONOTAIRE-ADJOINT 

MONSIEUR ALAIN BISSON,
Partie demanderesse 
c.

MONSIEUR LÉO LEMIEUX,
Partie défenderesse

ASSIGNATION
ORDRE est donné à la partie défende­
resse Léo Lemieux de comparaître au 
greffe de cette cour situé au Palais de 
Justice de Montréal. 1, rue Notre- 
Dame est, salle 1.100 dans les 30 jours 
de la date de la publication du présent 
avis dans le journal LE DEVOIR.
Une copie du bref d'assignation et de
la déclaration a été remise au greffe à
I intention de MONSIEUR LÉO
LEMIEUX
Lieu Montréal
Date 20 octobre 1989

RONALD CHASSÉ, 
PROTONOTAIRE ADJOINT,

CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
DOSSIER NO 500-32-6592-895

COUR DU QUÉBEC
(Chambre Civile)

YOLAINE ANTITONE,
Requérante

•VS-
2310-9929 Québec Inc R/S Meuble 
Elite enr, présentement d'adresse in­
connue.

Intimée
ORDONNANCE DE COMPARAITRE

Le greffier-adjoint de la Cour du Qué­
bec, chambre civile, ordonne à l'in­
timée 2310-9929 QUÉBEC INC. R/S 
Meuble Elite Enr, de comparaître dans 
un délai de trente (30) |Ours, suivant la 
publication de la présente ordonnance 
dans ce journal. Prenez avis qu'une 
copie de la requête a été déposée à 
votre intention au greffe de la Cour du 
Québec, chambre civile, division des 
Petites Créances, distnet de Montréal 
Vous êtes de plus avisé qu'à détaut 
par vous de signifier ou de déposer vo­
tre contestation dans les délais prévus, 
la requérante pourra obtenir contre 
vous un jugement par détaut.
Montréal, ce 30 octobre 1989 
HUGUETTE LARIVIÊRE, 
Gretfier-Adjofnt
Cour du Québec, chambre civile 
Téléphone. 393-2305.

Canada, Province de Québec. DIS­
TRICT DK MONTREAL, COUR 
DU QUÉBEC No: 500 02 028968 8!H 
I.A COMMISSION DK LA SANTÉ 
HT DK LA SÉCURITÉ AU TRA 
VAIL. partie demanderesse. VS 
TllK A K KING PRKSS LTD. par 
tie défenderesse* l.e 17 novembre 
1989 à lOhOO au S875, rue Lesage. 
Verdun. Qué. district de Montréal, 
seront vendus par autorité de Jus 
tu e. les biens et effets de Tll K A.K 
KING PRKSS LTD. saisis en cette 
cause, consistant er 1 photoco 
pieuse Toshiba et cabinet. 4 filières 4 
tiroirs. 1 filière 2 tiroirs. 1 bureau 3 
tiroirs bois. 1 dactylo IBM beige et 
etc Conditions ÂRC.KNT COMP­
TANT et/ou CIlftQUK VISÉ. Infor 
malion MICHEL DAIGNKAI i l 
huissier. (514)471 8078. JACQUES 
LANCTÔT HUISSIERS. 500 bout 
Des Seigneurs, suite 203. Terrebon 
ne. Qc. .16W 1TJ Montréal, le 6 no 
vembre 1989.
Canada. Province de Québec. DIS­
TRICT DK MONTREAL, COUR 
DU QUÊBKC. No 500 02 009691 895 
TYPO CLASSIC INC, partie de­
manderesse. VS 122224 CANADA 
INC., partie défenderesse l.e 17 no 
vembre 1989 à 12h00 au 101, 9ième 
Avenue. Ville LaSalle. Qc. district 
de Montréal, seront vendus par 
autorité de Justice, les biens et ef­
fets de 122224 CANADA INC . saisis 
en cette cause, consistant en 1 fi­
lière 4 tiroirs gris. 1 ordinateur AKS 
Plus et imprimante et acc.. 1 stock 
d'environ 200 modèle a coller. 1 bu­
reau bols 4 tiroirs. 1 étagère gris»* 4 
tablettes, etc Conditions AH 
GKNT COMPTANT et/ou Cil K 
QU K VISÉ. Information MICHEL 
DAIC.NKAULT, huissier. (514)471 
8078 JACQUES LANCTOT. HUIS­
SIERS. 500 boul Des Seigneurs, 
suite 203. TtTrebonne, Qc. J6W 1T3 
Montréal le6novembre 1989 
CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: 500-12-183503-899

COUR SUPÉRIEURE
PRÉSENT

PROTONOTAIRE-ADJOINT 
RONINE PIERRE-LYS,

Partie demanderesse 
c.

JEAN-ROBERT FERNEZAN,
Partie défenderesse

ASSIGNATION
ORDRE est donné à JEAN-ROBERT 
FERNEZAN de comparaître au greffe 
de cette cour situé au 1 est, rue Notre- 
Dame à Montréal, salle 1.100, dans les 
trente (30) jours de la date de la publi­
cation du présent avis dans le journal 
LE DEVOIR.
Une copie de la demande en divorce a 
été remise au grette à l'intention de 
Jean-Robert Fernezan 
Lieu Montréal 
Date: 31 octobre 1989

DOMINIQUE DIBERNARDO, P.A. 
CANADA '
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: 500-02-033405-890

COUR DU QUÉBEC
(CHAMBRE CIVILE)

PRÉSENT
PROTONOTAIRE ADJOINT 

CREDIT FORD DU CANADA LIMITÉE, 
Demanderesse

-vs-
MONIQUE DEGRACE,

Défenderesse
ASSIGNATION

ORDRE est donné à MONIQUE DE­
GRACE de comparaître au grette de 
cette cour situé au 10 St-Antoine est. à 
Montréal, salle 1.100, dans les trente 
(30) jours de la date de la publication 
du présent avis dans LE DEVOIR.
Des copies du Brel de Saisie et de l'Af- 
fidavit ont été remises au greffe à l'in­
tention de Monique Degrace 
Lieu. Montréal 
Date 25octobre 1989

DOMINIQUE DIBERNARDO, P.A 
CANADA
PROVINCE DE QUÉBEC 
DISTRICT DE MONTRÉAL 
NO: 500-12-183276-892

COUR SUPÉRIEURE
PRÉSENT

PROTONOTAIRE ADJOINT 
VICTOR WHITTICK,

Partie demanderesse 
c.

PAULA CHAMPAGNE,
Partie défenderesse

ASSIGNATION
ORDRE est donné â PAULA CHAM­
PAGNE de comparaître au grette de 
cette cour situé au 1 est, rue Notre- 
Dame à Montréal, salle 1.100. dans les 
trente (30) jours de la date de la publi­
cation du présent avis dans te journal 
LE DEVOIR
Une copie de la demande en divorce a 
été remise au grette à l'intention de 
Paula Champagne.
Lieu: Montréal 
Date: 31 octobre 1989

DOMINIQUE DIBERNARDO. P.A.

Larionov: les Soviétiques ont triché en 86
HELSINKI (AP) — Les joueurs de hockey soviétiques et des techniciens en 
laboratoire ont uni leurs efforts pour déjouer les contrôles anti-dopage aux 
championnats du monde de hockey sur glace, en 1986 à Moscou, en 
dissimulant des spécimens d’urine dans les toilettes, déclare l’ex-étoile du 
hockey soviétique Igor Larionov dans son nouveau livre. Larionov, qui évolue 
présentement pour les Canucks de Vancouver, accuse également l’entraîneur 
de l’équipe nationale, Viktor Tikhonov, d’avoir ordonné à certains joueurs de 
recevoir des injections sans connaître le contenu de ses dernières. Larionov, 
un critique de longue date de Tikhonov et de la façon dont le hockey 
soviétique est contrôlé, fait ces déclarations dans son livre, /.es premiers 
rebelles. Des extraits de l'ouvrage ont été publiés cette semaine dans un 
journal d’Helsinki, UusiSuomi, un journal respecté qui est le deuxième plus 
important quotidien de Finlande. « Quand les joueurs soviétiques se 
présentaient aux tests de contrôle, ils s'emparaient de contenants remplis 
d’urine propre placés derrière les toilettes à dessein. »

Steve Cram retrouve tous ses moyens
GATESHEAD, Angleterre (AFP) — l.e Britannique Steve Cram, non retenu 
pour les Jeux du Commonwealth, en janvier prochain à Auckland ( Nouvelle- 
Zélande), en raison d’une blessure à un mollet, a retrouvé tous ses moyens en 
remportant, hier à C.ateshead, une course sur route de 10 kilomètres, i.e 
détenteur du record du monde du mille, qui avait effectué sa rentrée il y a 
deux semaines, a gagné dans le temps de 29.21, battant d’une seconde son 
compatriote Mike McLeod, médaille d’argent du 10,000 m aux Jeux 
olympiques de Los Angeles en 1984. Cram, lauréat sur 800 et 1,500 m aux 
derniers Jeux du Commonwealth, est furieux que les sélectionneurs aient 
refusé d’attendre son rétablissement pour qu’il puisse rencontrer son rival 
Peter Elliot dans un barrage prévu de longue date.

Patricia Noall excelle à la coupe Esso
(PC) — Patricia Noall, choisie l’athlète par excellence au Québec lors du gala 
Méritas de la natation, a démontré que le comité de sélection avait fait un bon 
choix en signant deux autres victoires, hier, à la coupe Esso. Elle a ainsi porté 
sa collection de médailles d’or à quatre pour la rencontre, méritant ainsi le 
litre d'athète par excellence. De son coté, Paul Deshaies, de Sherbrooke, 
nommé l’athlète de développement au Québec, s’est signalé en remportant le 
400 m libre et le 1,500 m libre de brillante façon. Les autres victoires de la 
journée sont allées à Stéphanie Sewchuk au 800 m libre et Bernard l.apierre 
au 400 m quatre-nages. Cette victoire donnait à l.apierre le titre d’athète par 
excellence de la compétition.

Dawn Coe finit 3e à la classique du Japon
OTSU, Japon (AP) — L’Américaine Elaine Crosby a ramené une carte de 70, 
deux sous la normale, pour remporter la classique de golf du Japon, dernière 
épreuve de la saison du circuit féminin de la LPOA. Pour Crosby, il s’agissait 
d’une première victoire sur le circuit. Elle a devancé la Canadienne Dawn 
Coe par trois coups. Crosby a ramené des cartes successives de 71,64 et 70 
pour un total de 205. La Britannique Laura Davies a terminé troisième à 209. 
Quant à la Japonaise Ayako Okamoto, qui était deuxième après deux rondes 
derrière Crosby, elle s’est contentée du quatrième rang avec 210. Par ailleut 
l’Américaine Betsy King a bouclé la saison en première position au chapitre 
des gains. King a empoché $ 654,132 au cours de l’année, devançant sa 
compatriote Beth Daniel qui a touché $ 504,851.

Victoire des USA au tournoi des quatre
TOKYO (AP) — Les États-Unis ont enlevé le tournoi des quatre circuits de 
golf, hier à Tokyo, en s’imposant en finale à l’Europe par 404 coups à 416 après 
avoir partagé les victoires (6-6). 1,’Américain Chip Beck a été la vedette de 
cette rencontre, contribuant largement à la victoire des siens. Avec une carte 
de 62, il a en effet battu le record du parcours qui datait de 23 ans dans son 
match contre l’Allemand de l’Ouest Bernhard Langer (68). Les Américains 
ont touché $ 390,000 contre $ 240,000 aux Européens, i.e Japon a terminé 
troisième grace à une victoire de 9-3 sur l'équipe composée d’Australiens et 
de Néo-Zélandais.

Berger et Jaite en vedette à Sao Paulo
SAO PAULO, Brésil (AFP) — L’Américain Jay Berger et l'Argentin Martin 
Jaite seront les principales vedettes du tournoi de tennis de Sao Paulo, 
comptant pour le Nabisco Grand Prix et doté d'un enjeu de $ 130,000, qui 
débute aujourd’hui. I.es Argentins, avec six joueurs, auront la plus forte 
représentation suivis des Américains (cinq). I.es deux premières têtes de 
série, Berger et Jaite, auront comme plus sérieux prétendant le Péruvien 
Jaime Yzaga.

Sunday Silence gagne la Breeder’s Cup
FORT LAUDERDALE, Floride (AFP) — l.e poulain de trois ans Sunday 
Silence a battu d’une encolure son rival Easy Goer dans la classique 
Breeders’ Cup, doté de $ 3 millions, à l’hippodrome de Gulfstream Park à Fort 
Lauderdale. Monté pour la première fois par Chris McCarron, Sunday Silence 
a toujours été bien placé dans le peloton de huit partants et a pris le 
commandement dès l’entrée de la ligne droite. Easy Goer, longtemps à 
l’arrière du peloton, est très bien revenu à l’extérieur mais a manqué d’une 
petite encolure son assaut final sur Sunday Silence. Ce dernier, entraîné en 
Californie par Charlie Whittingham pour une association de propriétaires, a 
remporté le Derby du Kentucky et le Preakness, puis s’est fait battre par 
Easy Goer dans la troisième manche de la triple couronne.
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CAPITALS 3, NORDIQUES 0

Québec en perd une 7e d’affilée
Robert Laflamme

de la Presse Canadienne

QUÉBEC (PC) — Kn s’inclinant 3-0 
face aux Capitals de Washington, de­
vant 15,323 spectateurs au Colisée et 
les caméras de la télévision d élai, 
les Nordiques ont porté à quatre leur 
série d’échecs consécutifs devant 
leurs partisans et à sept leur sé­
quence de défaites d'affilée, égalant 
du même coup deux records d’équipe 
|K*u enviables.

I.a dernière fois que les Nordiques 
avaient subi neuf défaites de suite 
remonte à 1980. Quant aux quatre re­
vers d'affilée au Colisée, c’est arrivé 
à trois reprises auparavant : en 1980, 
1986 et 1988.

Les Fleurdelisés pourraient pas­
ser à l'histoire, mercredi au New 
Jersey, en éclipsant ces deux re­
cords de médiocrité quand ils se me­
sureront aux Devils.

Les Nordiques sont maintenant 
bien installés au 21e rang du clas­
sement général de la LNH, avec une 
maigre récolte de sept points : trois 
victoires, 11 défaites et un match nul.

Plus humiliant encore, les ama­
teurs ont souligné par une salve d'ap­
plaudissements le troisième but des 
Capitals inscrit par Kelly Miller à 
13:08 du dernier tiers.

Outre Miller (5e), le défenseur 
Calle Johansson (1er), en plus d’une 
aide, et Dino Cicarelli (3e) ont 
trompé la vigilance de Ron Tugnutt, 
qui n’a absolument rien à se repro­
cher. Tugnutt a eu à faire face à 32 
tirs.

A l'autre bout, Don Beaupré a ai­
sément signé son premier blanchis­
sage de la saison en bloquant les 18 
lancers des Nordiques. Devant la co­

riace défensive des Capitals, les bon­
nes chances de marquer ont été ra­
res pour la troupe de Michel Berge­
ron.

La première période a donné lieu 
à du jeu hermétique, comme on de­
vait s'y attendre avec les Capitals de 
Washington. Un seul but, inscrit par 
les visiteurs. Dans l'ensemble, Us ont 
dominé l'engagement en dirigeant 13 
tirs sur la cage de Ron Tugnutt. À 
l'autre bout, Don Beaupré a repoussé 
huit lancers. Il a notamment frustré 
Marc Fortier et Peter Stastny.

L’unique filet de la période est sur­
venu à 4:54 pendant une pénalité à 
Darin Kimble. Dale Hunter a repéré 
le défenseur Calle Johansson qui s’a­
menait à toute vapeur dans l’en­
clave.

Sa frappe n’a donné aucune 
chance à Tugnutt qui a vu le tir pas­
ser à sa droite. Michael Pivonka a 
également paricipé au premier but 
de la campagne du défenseur sué­
dois.

Dino Cicarelli a raté une occasion 
en or de doubler l’avance des Capi­
tals quand il s’est échappé seul de­
vant Tugnutt à la sixième minute. Il 
a raté la partie supérieure du filet de 
plusieurs pieds.

Steven Finn et Alan May ont dé­
cidé de régler leur différend vers la 
fin du premier vingt. Un combat qui 
a tourné à l'avantage du défenseur 
des Nordiques.

Les Capitals ont poursuivi leur tra­
vail méthodique et efficace en défen­
sive au cours de la deuxième pé­
riode. Ils ont doublé leur priorité pen­
dant un autre avantage numérique.

À 1:35, Dino Cicarelli a fait dévier 
une passe de Pivonka à l’embou­
chure du filet. Johansson a participé 
à la manoeuvre.

■ Les rumeurs de transaction impli­
quant Jeff Brown se multiplient au 
même rythme que les Nordiques em­
pilent les défaites par le temps qui 
court. La rumeur la plus fraîche, 
émanant de Montréal hier, voulait

ue les Nordiques étaient sur le point 
e céder leur controversé défenseur 

aux Capitals de Washington en re­
tour des services de l’ailier gauche 
Geoff Courtnall. « Ridicule », a Iran 
ché de façon catégorique le direc 
leur général des Capitals, David 
Poile, lorsque questionné sur le bien- 
fondé de cette rumeur. « Comme la 
plupart des autres équipes, nous 
sommes intéressés par Jeff Brown 
J’ai d’ailleurs discuté avec Martin 
Madden. Kn aucun temps, a-t-il juré, 
le nom de Courtnall n’a été prononcé 
au fil de nos discussions. Ce serait 
trop donner pour obtenir un joueur 
que les Nordiques ont mis de côté. 
Les équipes savent pertinemment 
bien ce qui ne va pas avec Brown. »
■ Pour une deuxième partie de suite, 
le défenseur Robert Picard a été 
chaleureusement applaudi quand on 
a annoncé, hier, son retrait de la for­
mation. Outre Picard, Stéphane Fi- 
set et Jari Gronstrand ont été laissés 
de côté par Michel Bergeron Michel 
Goulet, David Latta et Stéphane 
Guérard, tous blessés, n’ont égale­
ment pas joué. N’étaient pas en uni­
forme chez les Capitals : le défen­
seur Bill Houlderet l’attaquant Doug 
Wickenheiser. Le défenseur Scot 
Kleinendorst est l’unique joueur 
blessé chez les Capitals.
■ Pour une deuxième partie en l’es­
pace de 24 heures, Ron Tugnutt était 
d’office devant la cage des Nordi­
ques. Sergei Mvlnikov était son ad­
joint. La dernière fois que Tugnutt 
avait commencé deux matches de

suite en deux jours, il avait été retiré 
après la première période après 
avoir alloué trois buts à l'adversaire.
■ Grande première au Colisée de 
Québec hier l'équipe de La Soirée 
du hockey était sur place afin de re­
transmettre la partie Nordiques-Ca- 
pitals. Il y a aura deux autres mat­
ches des Fleurdelisés qui seront re­
transmis à la télévision d’Etat cette 
saison.
■ Le directeur général des Kings de 
Los Angeles, Rogatien Vachon, était 
un spectateur attentif à la rencontre 
d’hier. De ses propos, il faut retenir 
deux choses : Luc Robitaille n’est 
pas un intouchable chez les Kings et 
Larry Robinson tente d’en faire trop 
à la ligne bleue de l'équipe, acques 
Lemaire, du Canadien, faisait ega 
lenient un peu de dépistage.
œzmmmmmmmMmmmmmm

Capitals 3, Nordiques O 
Première période

1— Washington. Johansson 1
Hunter, Pivonka 4 M
Pénalités — Kimble Que 3 20. Gillis Que tt 15. 

Hunter Was 12 04. May Was. Finn Que (mai ) 18 24 
Deuxième période

2— Washington Ciccarelli 3
Pivonka Johansson 1 35
Pénalités — Jackson Que t 04 Leach Was 2 34. 

Sheehy Was, Dore Qué 4 29, Pivonka Was 4 47. Finn 
Que 6 49 Ridley Was 9 24. Murray Was (mai ). Gillis 
Que (mm el ma) ) 12 42. Hatcher Was 15 17, Sheehy 
Was Loiselle Que (double mm ). McRae Que 17 40. Ri­
dley Was. Cirella Que 19 44

Troisième période
3— Washington, Miller 5

Ridley, Hatcher............................... 1308
Pénalités — Cornveau Was 0 30. Sheehy Was. Loi- 

selle Qué (mai ). Doré Qué (mm el inc de partie) 16 50
Tirs au but

Washington............................................. 13 10 9 —32
Quebec .................................... 8 8 2 — 18

Gardiens — Washington. Beaupre Quebec Tugnutt 
Assistance — 15,323

TOURNOI DE PARIS

Boris Becker fait cavalier seul à Bercy
PARIS (AP) — Irréprochable au 
service, plus présent physiquement 
sur le court et doté d’une incroyable 
capacité à serrer le jeu dans les mo­
ments cruciaux, Boris Becker, le nu­
méro 2 mondial, a battu, hier à 
Bercy, Stefan Kdberg en trois man­
ches de 6-4,6-3 et 6-3 en finale du qua­
trième omnium de tennis de Paris.

« J ’ai fait un match parfait », a 
avoué Becker, 21 ans, pourtant han­
dicapé par une blessure à la cuisse 
dès la deuxième manche. « J'ai joué 
13 ou 14 heures en quatre jours, je ne 
suis pas une machine et cette dou­
leur est logique. »

Déjà vainqueur d’Kdberg en finale 
de Wimbledon cette année, l’Alle­
mand de l’Ouest n’a pas fait de ca­
deau au troisième mondial en s’im­
posant pour la 12e fois en 19 confron­
tations.

« ("est le meilleur match que j’ai 
livré à Kdberg, a reconnu l'Allemand 
de l’Ouest. À Wimbledon, il (Kdberg) 
avait connu plus de possibilités 
qu’aujourd'hui où il n’a eu aucune 
chance. »

Ce deuxième succès de Becker au 
POPB, après son triomphe en 1986 
lors de la première édition de l’om­
nium de Paris, s’est plus facilement 
dessiné que ses victoires à l’arraché 
des tours précédents devant Guy 
Forget et John McKnroe battus en

trois sets, ou encore Wally Masur en 
quart de finale, seulement surpris 10 
points à 8 dans le jeu décisif de l’ul­
time manche.

Dans le premier set de la partie, 
Kdberg, vainqueur cette saison du 
seul Grand Prix du Japon et finaliste 
malheureux à Roland Garros 
comme à Wimbledon (et dans quatre 
autre tournois), ne devait jamais se 
remettre de la perte de son service 
dans le jeu initial.

Meilleur sur sa première balle de 
service (66 % contre 60), le Suédois 
pêchait en fond de court, malgré 
quelques passing shots de revers per­
cutants. Pressé sans relâche par le 
triple vainqueur de Wimbledon, il de­
vait revenir de 0-40 puis de 0-30 au 
septième et neuvième jeux, pour fi­
nalement s’incliner 6-4 dans ce pre­
mier set.

L’épreuve physique qui devait iné 
vitablement prévaloir entre ces deux 
joueurs dotes d’un jeu similaire de 
services-volées intervenait dans la 
deuxième manche quand Becker re­
devenait « Boum-Boum » pour ali 
gner cinq jeux consécutifs et mener 
5-1, trois balles de sets à suivre sur le 
service du Suédois. À l’énergie, Kd­
berg les sauvait, puis une quatrième, 
avant de revenir à 2-5.

Le début d’élongation (?) de Bec­
ker à la cuisse droite, dûment en­

digué à grands coups d’elastoplast, 
laissait croire un bref instant à un 
possible retour du Suédois puisque, 
sur le jeu suivant, il prenait pour la 
première fois (el la dernière) le ser­
vice de son adversaire (3-5).

Mais Kdberg devait encore gâcher 
cette chance de revenir dans le 
match, puisque Becker obtenait sur 
service Scandinave deux nouvelles 
balles de sets, avant de remporter la 
manche lors d’une septième occa­
sion offerte par le Suédois et expé­
diée en coup droit hors des limites du 
terrain (6-3).

PARIS (AP) — Philippe Chatrier, 
président de la Fédération interna­
tionale de tennis (FIT) a précisé les 
raisons de la création de la Coupe du 
grand chelem, nouveau super tournoi 
sujet à polémique, doté de $ 6 mil­
lions de prix, dont la première édi­
tion aura lieu en Allemagne fédérale 
en décembre 1990.

•< La Coupe du grand chelem n’est 
pas une machine de guerre contre 
l’ATP Tour, mais nous avons voulu 
marquer notre différence », a dé-

« Je n’ai pas bien joué aujourd'hui 
et Becker ne m’a jamais laissé de 
chance véritable », devait déclarer 
Stefan Kdberg, pour la première fois 
présent sur le Supreme Court du Pa­
lais omnisport.

Le dernier set n’était qu'une for­
malité pour Becker. Deux jeux 
blancs et le service pris à son adver­
saire dans le sixième engagement 
permettait à l’Allemand de l’Ouest 
de s’imposer en deux heures, quatre 
minutes et de remporter ainsi son 
cinquième tournoi de la saison.

claré Chatrier après la clôture du 
l’omnium de Paris-Bercy. La FIT re­
présente 157 fédérations nationales 
et ne veut pas être traitée comme 
quantité négligeable, a souligné (’ha­
irier. Nous voulons protéger le grand 
chelem et la coupe Davis. »

« Personne ne m’a dit qu'il ne 
jouera pas cette super-épreuve. Kn 
revanche certains m’ont affirmé 
qu'ils y participerient », a remarqué 
Chatrier.

Chatrier s’explique

PHOTO PC

Bob Rouse a poussé Guy Lafleur dans le filet après que ce dernier eut 
dirigé une des plus belles attaques des Fleurdelisés hier.

MARATHON DE NEW YORK

Un Tanzanien 
dynamite la course
NKW YORK (AP, AFP) — Le Tanzanien Juma Ikangaa, 32 ans, trois 
fois deuxième du marathon de New York les années précédentes, a lit 
téralement dynamité la course à mi-parcours pour remporter facile­
ment celle 20e édition, hier à Central Park, en deux heures, huit mi­
nutes et une seconde, meilleure performance mondiale de l’année.

Ikangaa, qui ne fut jamais inquiété, effectuant un véritable cavalier 
seul de 21 kilomètres, a amélioré son record personnel de neuf centi­
èmes pour réaliser la 10e meilleure performance mondiale de tous les 
temps.

Il a devancé d’une minute, 27 secondes l’inattendu américain Ken 
Martin dont le meilleur temps était de 2:11.24. Le champion olympique 
italien Gelindo Bordin, discret durant la plus grande partie de l’épreu­
ve, a fini fort, comme à son habitude, pour prendre la troisième place 
en 2:09.40. Le Canadien Art Boileau, d’Kdmonton, a terminé 13e en 
2h: 14.48.

Dans l'épreuve féminine, la Norvégienne Ingrid Kristiansen, 33 ans, 
longtemps en avance sur son officieux record du monde (2:21.06), de­
vait s’imposer pour la première fois à New York après trois échecs. 
Jamais menacée par ses adversaires, elle faiblissait pourtant sur la 
fin. Après avoir mené de bout en bout, elle franchissait la ligne d’ar­
rivée en 2h:25.30, avec un net avantage sur l’Américaine Kim Jones et 
l’Italienne Laura Fogli, qui est montée sur le podium pour la neuvième 
fois à New York.

Quant à Kllen Rochefort, de Cap Rouge, elle a terminé 15e en un 
temps de 2:39.29. La course a été disputée dans des conditions athmos- 
phériques idéales.

Un Tchèque 
se joint aux Oilers
PHOTO PC

Les Oilers d’Edmonton ont mis 
sous contrat le ressortissant 
tchécoslovaque Tomas 
Kapusta qui a fait défection 
cette semaine au terme d’une 
brève tournée nord-américaine 
de l’équipe nationale de son 
pays. Kapusta, un joueur 
d’avant âgé de 22 ans, a été 
un choix de cinquième ronde 
des Oilers au repêchage de 
1985. Il s’est entraîné avec sa 
nouvelle équipe hier matin et il 
a déjà déposé une demande

afin de bénéficier du statut 
d’immigrant reçu au Canada. 
Par voie de communiqué, il a 
fait savoir qu’il avait laissé sa 
mère et sa soeur en 
Tchécoslovaquie mais « qu’il 
fallait bien s'imposer certains 
sacrifices quand on poursuit 
un but précis ». Kapusta a 
précisé qu'il songeait à faire 
défection depuis plusieurs 
années. Il a visité le Canada à 
quatre reprises avant de poser 
le grand geste. « Étant donné 
que je suis encore jeune, 
ç'aurait pu prendre des 
années avant que les autorités 
de mon pays acceptent de me 
laisser venir vivre et jouer au 
hockey ici, a-t-il indiqué. J’ai 
choisi de ne pas attendre. »

RETIRÉ DU PREMIER TRIO

Burns ne veut pas «détruire» Stephan Lebeau
çois Lemenu
de la Presse Canadienne

STKPHAN LEBEAU traverse une 
période difficile. Le jeune homme 
n’a pas marqué à ses cinq derniers 
matchs el, samedi, Guy Carbonneau 
l'a remplacé au centre de Shayne 
Corson et Stéphane Richer.

« Ce n’est pas facile, c’est cer­
tain », a-t-il convenu, hier, après l’en­
trainement de l’équipe à Verdun. « Je 
n’ai pas l’habitude d’avoir des léthar­
gies aussi prolongées. »

Et le banc ?
« C’est aussi une chose à laquelle 

je ne suis pas habitué. La dernière 
fois qu'un entraîneur m’a cloué au 
banc remonte à ma première année 
junior.

« Mais une telle situation aide à 
former le caractère, ajoute-t-il avec 
beaucoup de réalisme. Je pense que 
je serai un meilleur joueur une fois 
passée cette période creuse. »

Son entraîneur le croit aussi. Mais 
Pat Burns veut éviter de placer Le­
beau dans des situations trop diffi­
ciles et risquer ainsi de miner sa con­
fiance. Pour l’essentiel, Burns repro­
che à son jeune joueur de centre son 
manque d’expérience lors des mises 
en jeu. Il n’est pas satisfait non plus 
de son travail en zone neutre.

« Lebeau a ses problèmes mais il 
va s’ajuster. On oublie vite qu’il n’a 
joué que 15 parties dans la Ligue na­
tionale », rappelle Burns avec beau­
coup d’à-propos.

Celui-ci s’attendait à ce que Le­
beau éprouve des problèmes d’ap­

prentissage à sa première saison 
dans la LNH. Il l’avait même pré­
venu au camp qu’il ne jouerait pas 
tous les matchs. Les nombreuses 
blessures ont toutefois obligé Burns 
à employer Lebeau plus souvent qu’il 
ne l’aurait souhaité.

Au sujet des mises en jeu, Burns 
parle surtout d’un manque d’expé­
rience. « Avec le temps, il va appren­
dre les petits trucs du métier. Il faut 
lui donner le temps. »

Quant à son travail en zone cen­
trale, Burns lui reproche surtout son 
manque de rapidité. Mais là encore, 
il n’y a pas lieu de s’alarmer.

Lebeau travaille beaucoup avec 
Ryan Walter afin d’améliorer sa 
technique lors des mises en jeu.

« Pour moi, il est important que je 
remporte les mises en jeu lorsque

nous sommes en avantage numéri­
que. Si l’entraîneur n’a plus con­
fiance en moi dans de telles situa­
tions, mon temps de glace va en souf­
frir. »

Il entend aussi améliorer son tra­
vail en zone neutre en affichant un 
style plus offensif. A trop vouloir évi­
ter les erreurs, Lebeau en oublie de 
jouer selon son style.

« Désormais, je vais pratiquer le 
style qui m’a bien servi dans ma car­
rière. Je vais essayer de provoquer 
davantage de choses en attaque. Kn 
cherchant à ne pas commettre d’er­
reur, je pense être tombé dans l’ex­
cès inverse. J’ai joué de façon trop 
prudente et ça ne pas servi. »

Lebeau se dit par contre soulagé 
en pensant que l’équipe continue de 
gagner.

Boutsen remporte 
le GP d’Australie
ADELAÏDE, Australie (AFP et AP) 
— Un beau vainqueur, le Belge 
Thierry Boutsen (Williams-Renault 
KLF), mais huit voitures seulement 
à l'arrivée...

Était-il bien raisonnable de donner 
le départ du Grand Prix de Formule 
Un d’Australie, dernière épreuve du 
championnat du monde de Formule 
Un, hier, à Adelaide ?

Pour un, le Français Alain Prost 
estimait que prendre part à cette 
course sous un déluge incessant n'é­
tait pas raisonnable. Et, pourtant, ce 
n’est pas lui qui a été à l’origine de la 
révolte avant le premier départ mais 
le Brésilien Nelson Piquet et l'Italien 
Riccardo Patrese, suivis par le Bri­
tannique Nigel Mansell et l’Autri­
chien Gerhard Berger.

La compétition s’est transformée 
en véritable épreuve de force entre 
les pilotes et les organisateurs. Prost 
a d’ailleurs choisi d’abandonner 
après le premier tour.

« C’est inconcevable de conduire 
dans de telles conditions, a-t-il dé­

claré. Je suis extrêmement perturbé. 
Nos vies étaient en danger.

« C’est désolant que seule une poi­
gnée de conducteurs aient exigé le 
report ou l’annulation de l’épreuve. 
Si les 26 étaient venus, le Grand Prix 
n’aurait pas eu lieu. »

Au fil d’arrivée, Boutsen a été 
suivi par les Italiens Alessandro 
Nannini (à 26.658 secondes) et Ri­
cardo Patrese. Pour le Belge, il s’a­
gissait d’un deuxième triomphe cette 
saison.

Les événements ont certes donné 
raison à Prost. Son grand rival, le 
Brésilien Ayrton Senna, s’est re­
trouvé dans la peau de l'arroseur ar­
rosé.

Après un premier accrochage au 
12e tour et un quadruple tête- 
à-queue, Senna se laissait emporter 
par son tempérament. Un freinage 
sans doute trop tardif et la McLaren 
venait s’empaler sur la Brabham du 
Britannique Martin Brundle. Roue 
avant gauche arrachée, les illusions 
de « Magic » s’envolaient.

HOCKEY
Ligue nationale

Samedi
St. Louis 5, Québec 2

LIGUE NATIONALE 
Conférence Prince-de-Galles

Buffalo 3, Boston 3 
Hartford 6, Los Angeles 3 Pi g P n bp bc pts

Islanders 3, Detroit 2 MONTREAL.... ........ 17 10 7 0 54 45 20
Montréal 3, Rangers 2 BUFFALO........... ......... 14 8 4 2 50 42 18

Calgary 7. New Jersey 3 HARTFORD . ......... 16 8 7 1 54 52 17
Phil'phie 7, Toronto 4 BOSTON 14 6 6 2 42 43 14

Pittsburgh 3, Edmonton 1 QUÉBEC.......... ........ 15 3 11 1 48 65 7
Minnesota 3, Chicago 0

Hier Section Lester Patrick
Wash'ton 3, Québec 0 RANGERS NY.. ......... 15 9 3 3 61 43 21
Los Angeles à Buffalo NEW JERSEY .. ........ 14 6 6 2 53 56 14
Islanders à Phil'phie WASHINGTON. 15 5 7 3 43 47 13
Winnipeg à Chicago PITTSBURGH ......... 14 5 7 3 51 60 12

Pittsburgh à Vancouver ISLANDERS NY ........ 14 4 7 3 46 54 11
Ce soir PHILADELPHIE ......... 13 4 7 2 47 49 10

St. Louis a Montréal 
Detroit à Rangers Conférence Clarence Campbell

Minnesota à Toronto Section James Morris
Edmonton à Calgary

CHICAGO........... ......... 17 10 6 1 61 55 21
Les meneurs MINNESOTA... ......... 14 8 5 1 52 48 17

Partie* d'hier non Inclutee ST LOUIS......... ......... 13 7 5 1 48 41 15
b a pts TORONTO........ ......... 15 6 9 0 69 78 12

Nieuw'dyk, Cal. 13 14 27 DETROIT............ ......... 15 4 8 3 52 64 11

Messier. Edm 11 15 26 Section Connie Smythe
Makarov, Cal ... 3 22 25 CALGARY......... 16 8 4 4 75 58 20
Nicholls, LA...... 11 13 24 VANCOUVER .14 7 6 1 51 52 15
Yzerman, Del 9 15 24 EDMONTON .... ......... 15 5 6 4 58 54 14
Lemieux. Pit. 6 18 24 LOS ANGELES ......... 15 7 8 0 60 65 14
Kurri, Edm........ 11 11 22 WINNIPEG........ ......... 13 6 7 0 44 48 12
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Impasse à Berlin-Est
La RFA devra-t-elle refouler les réfugiés est-allemands ?

LK PARLEMENT est-allemand sera saisi au­
jourd’hui d’un projet de réglementation qui 
devrait, selon toute vraisemblance, faciliter 
les déplacements en direction de l’Ouest. Durant 

la journée de samedi seulement, 10,000 personnes 
ont quitté la RDA pour l’autre Allemagne. Le 
même jour, un million de personnes manifestaient 
dans les rues de Berlin-Est et réclamaient la dé­
mocratisation du régime.

Les dirigeants est-allemands semblent donc dé­
terminés à ouvrir les frontières. Avec tout de 
même quelques arrières-pensées, car ils savent 
pertinemment que la RFA ne pourra indéfiniment 
laisser entrer autant de réfugiés, soient-ils alle­
mands. Des critiques commencent à se faire en­
tendre invitant les autorités ouest-allemandes à 
faire preuve de prudence et de retenue.

Verra-t-on alors le gouvernement de Bonn con­
tingenter l’entrée des réfugiés est-allemands et 
refouler la plus grande partie de ceux qui se pré­
sentent à la frontière pour protéger la République 
fédérale contre un envahissement ? Berlin-Est ne 
manquerait pas de s’en réjouir. Mais ce serait une 
victoire éphémère, car il est évident que ces res­
trictions ne feraient qu’intensifier à l’intérieur les 
pressions en faveur des réformes.

Ce serait donc l’impasse et le gouvernement 
est-allemand ne pourra en sortir que s’il modifie 
profondément le régime.

C’est la nouvelle réglementation sur les voya­
ges à l’étranger, entrée en vigueur samedi, qui a 
provoqué l’afflux de citoyens est-allemands vers 
la RFA. Désormais, les réfugiés n’auront plus be­
soin de visa pour sortir du pays ; une simple carte 
d’identité suffira pour entrer en Tchécoslovaquie, 
lieu de transit avant de passer en RFA.

Il faut saisir l’ampleur de la dernière vague 
d’émigration. Si le nombre de réfugiés doublait 
(20,000 par jour), la RDA serait vidée de la moitié 
de sa population en moins d’un an. On imagine 
alors la course aux frontières si les autorités est- 
allemandes décidaient de lever le rideau de fer, 
comme le gouvernement hongrois l’a fait en mai 
dernier.

Le chancelier Helmut Kohl a rappelé avec rai­
son que l’exode n’est pas une solution au problème 
de la réunification. Si la nouvelle main-d’oeuvre 
est-allemande, jeune, formée et ambitieuse, cons­
titue actuellement une aubaine pour la RFA, elle

pourrait aussi devenir un lourd fardeau dans l’hy­
pothèse où elle continuerait à entrer en grand 
nombre.

L’Allemagne fédérale se fait une obligation, en 
vertu de la Loi fondamentale du pays, de recon­
naître — s’ils le désirent — les réfugiés est-alle­
mands comme des citoyens ouest-allemands dès 
qu’ils pénètrent dans son territoire. Mais le gou­
vernement de Bonn est conscient qu’il devra tôt 
ou tard interrompre, ou du moins ralentir, ce flot 
d’émigrants. Des voix s’élèvent d’ores et déjà de­
mandant aux autorités de restreindre les entrées. 
Certains craignent que le Parti républicain — for­
mation nationaliste de droite — cherche à exploi­
ter en sa faveur cette « invasion communiste ».

Bonn sera donc amené à imposer des contrain­
tes, à fixer des limites à l’émigration et aux voya­
ges, comme il le fait d’ailleurs avec bien d’autres 
pays étrangers.

Berlin-Est accueillerait sans doute ces mesures 
de contrôle avec soulagement. Il n’aurait pas la 
partie plus facile pour autant. Tous ceux-là qui ne 
pourront sortir iront grossir les rangs des mécon­
tents. Les groupements politiques prennent forme 
rapidement. Outre les mouvements créés autour 
de l’Église et du Nouveau forum (composé sur­
tout de jeunes), un parti social-démocrate a fait 
récemment son apparition sous le modèle du SPD 
ouest-allemand, mais sans l’appui des syndicats 
qui restent toujours inféodés au Parti commu­
niste.

Le gouvernement d’Egon Krenz aura donc 
beaucoup de mal à résister à la marche de ce peu­
ple déterminé à renvoyer les communistes. S’ac­
crochera-t-il alors au pouvoir malgré les démons­
trations évidentes de son impopularité ?

Le comité central du Parti communiste tiendra 
cette semaine une réunion décisive sur son avenir 
et sur celui de la RDA. Il commettrait une grave 
erreur s’il s’obstinait à vouloir encore exercer le 
rôle de force dirigeante alors qu’il a perdu tota­
lement la confiance de la population. Il doit suivre 
les exemples polonais et hongrois et ouvrir la voie 
à la démocratie.

Les communistes ont déjà perdu la bataille. Il 
leur reste à le reconnaître et à signer leur acte de 
décès.

— ALBERT JUNEAU

Le retour des Khmers rouges
Les Occidentaux risquent de se retrouver hors circuit
SIX SEMAINES seulement après le retrait des 
troupes vietnamiennes du Cambodge, les Khmers 
rouges sont de retour. Armés par les Chinois, ils 
ont repris pied dans l’Ouest, ou ils menaceraient 
déjà la principale ville, Battambang. Comme 
leurs deux alliés non communistes — les partisans 
de Sihanouk et de Son Sann — ont également mar­
qué quelques points sur le terrain, des secteurs 
ont changé de mains le long de la frontière thaï­
landaise. Surtout, les troupes de Phnom-Penh 
semblent s’être débandées lors de la bataille de 
Pailin.

Certes, on ne peut en conclure que la vapeur 
soit renversée. Les communiqués de victoire des 
deux camps sont souvent exagérés. Les combats 
les plus importants se localisent encore le long de 
la frontière thaïlandaise, à proximité donc des ba­
ses arrière des guérillas, ce qui limite leurs pro­
blèmes de ravitaillement. Enfin, il semble que 
Phnom-Penh n’ait perdu, à ce jour, qu’une tren­
taine de postes et quatre localités.

Il reste qu’une première manche a été rempor­
tée, rapidement, par l’opposition armée, et que les 
Khmers rouges ont confirmé qu’ils demeuraient 
de loin la guérilla la plus forte. Après le retrait 
vietnamien et quel que soit le prestige dont béné­
ficie encore le prince Sihanouk, deux groupes po­
litico-militaires dominants se disputent le pouvoir 
au Cambodge : les Khmers rouges, appuyés par 
Pékin et un régime qui, pour s’être nettement 
étoffé sous la protection vietnamienne et avoir ra­

dicalement modifié ses orientations, n’en reste 
pas moins dirigé par un noyau d’anciens Khmers 
rouges.

Dans ces conditions, il serait étonnant que ce 
bras de fer entre communistes puisse faire l’af­
faire de ceux qui ne le sont pas. Certes, les 
Khmers rouges et leurs partenaires non commu­
nistes affirment se battre non pour prendre le 
pouvoir, mais pour contraindre Phnom-Penh à 
faire des concessions.

Mais, en cas de succès, les Khmers rouges, qui 
auront alors fait le gros du travail, abandonne­
ront-ils le devant de la scène aux sihanoukistes et 
aux représentants de Phnom-Penh ? Et si l’armée 
de Phnom-Penh subissait de cuisants revers, les 
Khmers rouges ne se retourneraient-ils pas con­
tre des alliés de circonstance ?

De même, au cas où les troupes de Phnom- 
Penh résisteraient, les autorités actuellement en 
place n’auraient aucune raison de revenir sur leur 
refus d’associer les Khmers rouges au pouvoir.

On comprend donc l’embarras des Occiden­
taux, surtout des Américains. En tolérant jus­
qu’ici l’exigence chinoise d’une participation des 
Khmers rouges au pouvoir, ils risquent de voir ces 
derniers y revenir en force. Et, si l’offensive en 
cours échoue, M. Hun Sen et ses amis resteront 
seuls en place à Phnom-Penh. Quoi qu’il arrive, 
les Occidentaux — et leurs protégés locaux — ris­
quent de se retrouver hors circuit.

— LE MONDE

Enjeux et supercherie
LIBRE
OPINION
SYLVAIN LEFEBVRE

Du Groupe AD REM (Groupe de 
réflexion sur l'actualité, le 
développement régional et 
l'économie de la région de 
Montréal)

LE SOUS-FINANCEMENT des 
universités au Québec fait la 
manchette des journaux depuis 

un certain temps déjà.
Le premier défi de l’Université, 

c’est d’abord le corporatisme univer­
sitaire. La résistance au change­
ment, la stagnation des structures in­
ternes et la bureaucratisation exces­
sive de certains rouages administra­
tifs donnent au milieu universitaire 
peu de place aux idées innovatrices 
et aux formules souples. On recon­
naît d'emblée que l’inévitable pres­
sion syndicale, celle de la titularisa­
tion des professeurs ou encore de l’é­
valuation du corps professoral, ne 
sont pas des facteurs qui contribuent 
à la recherche d'une certaine sou­
plesse. Il y a là, surtout pour la com­
munauté universitaire, matière à ré­
flexion.

Le deuxième défi des universités 
est sans équivoque le manque de res­
sources financières.

Il y a trois blocs qui financent ou 
peuvent théoriquement financer l’U­
niversité : les gouvernements, les 
étudiants et le secteur privé. Pour 
l’instant, la répartition approxima­
tive du financement des universités 
entre ces trois blocs est respective-

ment de 88 %, 9 % et 3 %. De plus, 
quelques constats sont d’ores et déjà 
clairs et nets :
— Les gouvernements ne peuvent 
pas donner beaucoup plus ;
— Il y a un retard de 200 millions de 
dollars pour rattraper l’Ontario qui 
n’a qu’une performance très 
moyenne pour les universités nord- 
américaines de même gabarit ;
— Un financement plus fort du sec­
teur privé est perçu — à tort ou à rai­
son — comme une menace pour le 
rôle fondamental de l’Université ;
— Les frais de scolarité gelés depuis 
1968 à 540 $ seraient de l'ordre de 
2000 $ aujourd’hui s'ils avaient été in­
dexés au coût de la vie.

Le Québec est la seule province 
dans cette situation ; il y a un gouf­
fre à combler et rapidement. Mais de 
quoi parle-t-on au juste ? L’Univer­
sité offre essentiellement deux pro­
duits complémentaires, soit l’ensei­
gnement et la recherche. À qui pro­
fite respectivement ces deux pro­
duits et comment répartir équitable­
ment le financement de la produc­
tion de ces deux produits ? À titre 
d’exemple, l’étudiant n’est-il pas le 
bénéficiaire le plus direct de l’ensei­
gnement ? N’est-il pas celui qui en 
profite le premier, avant même son 
inévitable « contribution à la so­
ciété » ?

Outre le faux discours sur l’acces­
sibilité à l’éducation, à la formation, 
la justice sociale, freinés par des 
frais de scolarité trop élevés — les 
exemples abondent à l'extérieur du 
Québec pour dénoncer cette super­
cherie — n’est-il pas logique pour l'in­
dividu à la recherche d'un produit ou 
d’un investissement qui lui profitera, 
de dépenser un minimum pour ac­
céder à ce produit ?

Il y a de quoi rigoler lorsqu’on 
nous rabat les oreilles avec des étu­
des toutes chaudes prêtes à servir — 
mais pas toujours à cette fin — pour 
conserver le gel des frais de scola­
rité et pourquoi pas, s’aventurer vers 
la gratuité complète ! Quant à une 
taxe spéciale de 3 % à 4 % sur les re­
venus de plus de 20 000 $ des étu­
diants gradués et ce, sur une période 
de dix ans, mieux vaut en rire : dans 
le contexte actuel, une telle mesure 
est irréaliste et très mal adaptée au 
cheminement des étudiants qui ter­
minent leurs études.

Quelle est la part respective du fi­
nancement à accorder aux trois 
blocs concernés ? La réponse n’est 
pas évidente mais, et voilà le « hic », 
elle déterminera assurément le rôle 
futur de l’Université. On paye géné­
ralement pour obtenir quelque chose 
en retour.

Il est plus que temps pour nos 
grands pontes de la destinée de nos 
universités de s’asseoir et de dis­
cuter des vrais enjeux sur le rôle de 
l’Université ; pas de pseudo-collo­
ques mais un vrai dialogue sur les 
vrais problèmes. Les problèmes sont 
connus, les expériences étrangères 
aussi ; il faut dès maintenant re­
trousser les manches pour s’attaquer 
à la problématique québécoise. Le 
secteur privé revendique depuis 
longtemps un tel travail et il semble 
être à point pour s’impliquer dans le 
dossier.

Quant aux étudiants, si l’Univer­
sité est si importante pour leur for­
mation, leur éducation, la culture, l’é­
conomie, la société, il faut dès lors 
qu’ils assument leurs responsabilités 
avec tout ce que cela implique. Ils en 
sont capables.

LUCUP D'cspoiR a uesr?

LETTRES
AU
DEVOIR
Adolescence
VOILÀ à mon avis l’état actuel du 
peuple Québécois dont je suis. 
(Mes ancêtres sont ici depuis 
avant la conquête, je suis donc un 
vrai de vrai. Les autres qui sont 
arrivés longtemps après sont des 
Québécois de nouvelles souches. 
Leurs ancêtres sont ailleurs, ils 
ne peuvent donc pas avoir les mê­
mes sentiments que nous.)

Le peuple Québécois ne par­
viens pas à sortir de son adoles­
cence, il a peur, il n’est pas sûr de 
lui. Il cherche son identité, il est 
dépendant, il n’est pas maître de 
son destin, mais il ne faut pas que 
cette étape dure trop longtemps, 
elle doit cesser vite pour passer à 
l’état d’adulte.

Il faut avoir le courage de s’as­
sumer en tant que nation libre. Le 
Québec s’est trop longtemps pros­
titué au profit des autres provin­
ces.

Maintenant arrêtons de rêver 
et d’avoir peur de la société dis­
tincte, cela ne veut rien dire. 
Manquerons-nous encore long­
temps de courage...

— RHÉAL BÉDARD 
Papineauville, le 26 octobre.

Étoffé
LE DEVOIR du 28 octobre pu­
bliait une collaboration de J.-P. 
Nicaise sur le Mondial de la publi­
cité francophone qui aura lieu à 
Paris du 6 au 9 novembre. La par­
ticipation du Québec à cette com­
pétition serait, selon M. Nicaise, 
peu « étoffée ».

Sur un total de 1,303 pièces sou­
mises par 14 pays, 25 agences qué­
bécoises ont présenté 391 pièces, 
soit 26 % de l’ensemble des pièces 
en compétition. De ces pièces, 26 
ont été mises en nomination, soit 
7 % des pièces présentées par le 
Québec. Une participation et des 
nominations plus qu’honorables si 
on les compare à la France qui 
voit 5 % seulement des 906 pièces 
présentées retenues par le jury.

Contrairement à ce qu’affirme 
M. Nicaise pour appuyer de façon 
« significative » sa démonstration, 
le Groupe Morrow a bel et bien 
soumis, lui aussi, tout comme lors 
du Mondial précédent, des pièces 
à la compétition.

M. Nicaise met gratuitement 
en cause la crédibilité du jury du 
Mondial qu’il limite aux seules 
personnalités de MM. Jacques Sé- 
guéla (France) et Jean-Jacques 
Stréliski (Québec), omettant du 
coup les juges belges (2), français 
(4), suisse (1) et africain (l),tous 
des créatifs reconnus, choisis par 
leur association nationale.

Quant au jury québécois, il s'a­
git, dans tous les cas, de person­
nes qualifiées et dont la réputa­
tion n’est plus à faire dans le mi­
lieu québécois de la publicité. 
Présidé par M. Robert Ayotte 
(vice-président marketing, Loto- 
Québec), il regroupe : MM. Jean 
Gamache (vice-président créa­
tion, BCP), Roger Tremblay 
(vice-président création, Palm 
Publicité), Jean-Jacques Stréliski 
(vice-président création, Cos- 
sette) et Mme Marie Toron (vice- 
présidente création, Scali Mc­
Cabe Sloves).

Il faut mal connaître la syner­
gie qui existe entre 12 personna­
lités internationales pour réduire 
l’influence du jury à deux person­
nes. Il faut mal connaître le mi­

lieu pour croire et laisser enten­
dre que les uns contrôlent les au­
tres. De plus, il ne connaît pas le 
processus de vote utilisé.

M. Nicaise fait état du choix 
des thèmes par nos collègues de 
Paris. Ce choix se situe dans un 
contexte socio-économique bien 
précis : celui de la France de 
1989. Il y a deux ans, lorsque le 
Mondial a eu lieu au Québec, c’est 
le comité local qui avait alors dé­
terminé les thèmes, en fonction 
de son propre contexte.

Ce sont les règles du jeu; nous 
les connaissons et les respectons.

M. Nicaise s’inquiète du rôle 
qu’est appelé à jouer, dans l’ave­
nir, le Publicité-Club de Montréal.

Depuis deux ans, le nombre de 
nos membres augmente chaque 
année de 10 % et pas moins de 102 
Québécois et Québécoises se ren­
dront à Paris « étoffer » la délé­
gation du Québec au Mondial.

— GEORGES E. MORIN 
président

Montréal, le 1er novembre.

Nos patriotes
POUR pérenniser la mémoire de 
nos grands nationalistes, je sug­
gère la création d’une collection 
de bustes en bronze (4 à 12 pouces 
de hauteur).

Je pense entre autres à Félix 
Leclerc, René Lévesque, Gilles 
Vigneault, l’abbé Lionel Groulx et 
Louis-Joseph Papineau.

À défaut de pouvoir produire 
ces bustes, ne pourrait-on pas 
faire frapper une collection de 
médailles à leur effigie ?

Dans la même ligne de pensée, 
pourquoi ne pas hommage de 
cette façon à nos personnages ré­
gionaux qui ont marqué l’histoire 
de leur coin de pays ?

Pour servir la mémoire d’un 
peuple.

— ALAIN RABY
St-Jean-Port-Joli, le 30 octobre.

Pression
DEPUIS plusieurs années, les 
deux niveaux de gouvernement 
ont tenté de modifier radicale­
ment deux des principaux pro­
grammes de protection, soit l’aide 
sociale et l’assurance-chômage. 
Le gouvernement Bourassa a pro­
fité de sa forte majorité pour 
faire passer, l’an dernier, la ré­
forme de l’aide sociale malgré 
une opposition très grande au sein 
de la population. Mulroney, pour 
sa part, fort de sa majorité en 
Chambre et plus de trois ans 
avant la prochaine élection, est en 
train de faire passer sa réforme 
de l’assurance-chômage.

Le discours et les principes 
qu’apportent ces deux réformes 
sont les mêmes. On remet le poids 
de la situation sur les épaules des 
individus qui sont sans emploi. On 
affirme que l’aide financière est 
un dissuasif à se trouver un em­
ploi et on affirme pallier ces fai­
blesses par une réorientation. 
Mais comme par hasard, dans les 
deux cas, ces réorientations ont 
comme effet de ramener dans les 
caisses du gouvernement des cen­
taines de millions de dollars au 
provincial et des milliards au fé­
déral.

Pourtant, outre les économies 
effectués par l’État, le rôle prin­
cipal de ces réformes est d’ac­
croître la précarisation de la 
main-d’oeuvre et ainsi faire pres­
sion à la baisse sur la masse sala­
riale de l’ensemble de la force de 
travail. En rendant plus pauvres 
les sans-emploi, on force ceux et 
celles qui ont un emploi à se taire 
et à accepter de voir leurs condi­
tions de travail se détériorer, sous 
peine d’être remplacés par des
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gens prêts à n’importe quoi pour: 
sortir de leur situation de dému­
nis.

La réforme de l’assurance-chô- 
mage est rendue en troisième lec­
ture en Chambre, il est encore 
temps de faire pression sur le 
gouvernement. Ne laissons pas 
passer une réforme de l’assu-: 
rance-chômage qui mettrait 
100,000 personnes sans ressources: 
et 100,000 autres avec une dimi­
nution de revenus importants.

— PIERRE SABOURIN 
Montréal, le 31 octobre..

Les conservateurs 
ne conservent plus 1
AU LIEU de « conserver » un pro­
gramme qui marche bien et qui 
aide des milliers de Canadiens 
dans le besoin, les conservateurs 
mettent la hache dans l’assu­
rance-chômage. Car, si j’ai bien 
compris, on augmente les condi­
tions d’admissibilité et on coupe 
la période de prestations.

Pourtant, tout le monde le sait, 
n’importe quel conservateur re­
fuserait de payer plus pour rece­
voir moins. La mascarade a assez 
duré : s’ils n’ont jamais été pro­
gressistes et ne sont plus conser­
vateurs, qui sont-ils ?

La manière méprisante avec 
laquelle ils ont passé le bill C-21 
en deux lectures et une consulta­
tion bidon montrent qu’iLs ne sont, 
en fait, que de petits politiciens 
avides de prestige et d’argent. Ils 
sont prêts à appauvrir encore 
lus les plus démunis, pour plaire
leur amis des grosses compa­

gnies.
Quand Mulroney a fermé Irorï 

Ore, causant des milliers de chô­
meurs et la fermeture de Schef­
ferville, nous aurions dû compren­
dre où il voulait conduire le Ca­
nada.

— JEAN AYOTTE
Montréal, le 1er novembre.
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DES IDEES, DES EVENEMENTS LE COURRIER

Sabrer dans les programmes sociaux
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M. Benoît Bouchard et Mme Barbara McDougall, alors respectivement ministres de l'Emploi et du Statut 
de la femme, lors d’une conférence de presse à Halifax, en juin 1987, sur une stratégie fédérale de créa­
tion d’emplois.

Contradiction
LA COTE de popularité du premier 
ministre Brian Mulroney est au 
plus bas, nous annonçaient les jour­
naux il y a quelques temps. Per­
sonne ne doit s’en surprendre. Son 
gouvernement est en train de met­
tre sur pied plusieurs mesures éco­
nomiques qui auront des effets dé­
sastreux pour la majorité de la po­
pulation.

Il y a le libre-échange avec les 
États-Unis, la fameuse TPS, les 
coupures de Via Rail, mais aussi la 
réforme de l’assurance-chômage. 
Cette dernière mesure surtout est 
en complète contradiction avec les 
promesses des conservateurs lors 
de la campagne électorale. « Nous 
ne toucherons pas aux program­
mes sociaux ».

Pourtant la réforme, si elle est 
appliquée en janvier 1990, coupera 
des milliers de personnes des bé­
néfices de l’assurance-chômage. 
Entre autres, les gens devront tra­
vailler plus longtemps pour rece­
voir moins de semaines de presta­
tions.

Il est incompréhensible qu'un 
gouvernement décide de modifier à 
la baisse le programme d’assu­
rance-chômage alors qu'il n’a rien 
fait, bien au contraire, pour en­
rayer le chômage.

Si Brian Mulroney et ses minis­
tres croient pouvoir retrouver leur 
popularité en diminuant la protec­
tion qui est due aux travailleurs et 
travailleuses, ils se trompent. Des 
milliers de personnes le leur rap­
pelleront aux prochaines élections.

— CAROLE BOUCHER 
Verdun, le 30 octobre.

Appauvrir
J EU DI dernier, certains députés 
péquistes déclaraient la guerre au 
projet de loi fédéral sur l’Assu- 
rance-chômage. Un peu tard, la loi 
devant être adoptée en troisième 
lecture le 31 octobre, ils ont dé­
noncé l’inertie du gouvernement 
Bourassa. Il commençait à être 
temps que d’autres groupes que les 
organisations de chômeurs et chô­
meuses dénoncent ce projet de loi. 
En effet, depuis avril dernier, le 
RCCQ (Regroupement des chô­
meurs et chômeuses du Québec), a 
lui organisé des actions, des mani­
festations, des signatures de péti­
tions pour sensibiliser la population 
sur ce projet de loi odieux.

La reforme de l’assurance-chô- 
mage que le gouvernement conser­
vateur veut mettre en application 
dès le début de la prochaine année, 
obligera plusieurs travailleuses et 
travailleurs qui perdront leur em­
ploi à recourir à l’aide sociale plus 
vite qu’ils ne pensent. En effet, en 
augmentant les critères d’admis­
sibilité, en réduisant les prestations 
de ceux et celles qui quitteront leur 
emploi, en diminuant le nombre de 
semaines où l’on pourra retirer des 
prestations, en en faisant rien pour 
augmenter les emplois disponibles,

plusieurs personnes seront accu­
lées à survivre par l’aide sociale.

La réforme du régime d’assu­
rance-chômage va contribuer à ap­
pauvrir, encore une fois, une cou­
che importante de la population. 
Lorsque nous savons que le Québec 
est l’une de provinces les plus tou­
chées par le chômage, on est en 
droit de se demander : Que fait le 
gouvernement du Québec pour pro­
téger ses travailleuses et travail­
leurs ?

Il y a bien longtemps que le 
RCCQ et d’autres organisations de 
chômeuses et chômeurs ont ré­
pondu : Rien. Dommage que les 
médias n’ont pas cru bon de les 
écouter.

— STÉPHAN CORRIVEAU
Montréal, le 28 octobre.

Sa vocation
JE MP] réjouis lorsque je lis Jean 
P’rancoeur qui propose de « Ra­
mener l’assurance-chômage à sa 
vocation originelle».

Je ne peut comprendre cette 
partie non-négligeable des ouvriers 
qui travaillent plus en fonction de 
leurs timbres de chômage que pour 
le chèque du jeudi.

Fin masquant, de connivence

avec l’employeur, un « départ vo­
lontaire » en « manque de travail », 
ils retirent 60 % de leur salaire tout 
de suite pendant une trentaine de 
semaines et travaillent au noir, ce 
qui est très payant.

Mais quelle est la fonction pre­
mière de cette mesure sociale 
qu’est l’assurance-chômage ? 
N’est-ce pas de permettre à un in­
dividu de pouvoir vivre décemment 
pendant la quête d’un autre em­
ploi ? À en juger par l’utilisation 
qu’on en fait, la fonction devrait 
plutôt être de permettre à un indi­
vidu de prendre quelques mois de 
congés de temps à autre.

Les abus de certains res hypo­
thèquent sérieusement ce service. 
L’assurance-chômage est un droit 
acquis, mais pas ses barèmes. Ces 
excès, parallèlement aux cou­
pures fédérales en vue d’effacer la 
dette nationale (elle a doublé en 
cinq ans), imposent une réévalua­
tion des prestations. Le gouver­
nement s’est enfin décidé à ne plus 
cautionner le « chômage chroni­
que », ou au moins d’en diminuer 
l’ampleur.

Faire l’équilibre entre une so­
ciété socialiste et capitaliste est 
une tâche ardue, chacune à ses fai­
blesses. Paradoxalement, si on uti­

lise l’assurance-chômage à de mau­
vaises fins, cette mesure peut con­
duire à l’anéantissement d’une va­
leur dont toute société a besoin : le 
travail. De nos jours, le travail est 
fort peu valorisé, autre cause des 
abus.

L’assurance-chômage nous ap­
partient et c’est à nous de l’utiliser 
selon nos besoins et non selon nos 
aspirations.

Faire travailler les « chômeurs 
chroniques » quelques semaines de 
plus est malheureusement la solu­
tion utilisée pour contrer la mau­
vaise utilisation de ce service, ce 
qui a pour conséquence de punir 
ceux qui en ont vraiment besoin.

— STEPHAN DUSSAULT 
Montréal, le 25 octobre.

Que le début
C’EST en catimini que va être 
adoptée la nouvelle loi sur l’assu- 
rance-chômage qui louche direc­
tement chaque année 3 millions de 
personnes au Canada.

La consultation s’est réalisée 
dans le plus profond mépris des rè­
gles élémentaires de la démocra­
tie : des délais extrêmement 
courts, en plein coeur de l’été. Bien 
que 80 % des groupes entendus se

soient opposés catégoriquement à 
cette réforme, les Conservateurs 
on décidé de n’y rien changer, con­
trairement à ce qu’affirmait la mi­
nistre, Mme Barbara McDougall.

Cette réforme, catastrophique 
dans ses conséquences sociales et 
financières pour la population ca­
nadienne, n'est que le début du dé­
mantèlement des programmes so­
ciaux les plus impportants au Ca­
nada.

Ne laissons pas faire la bande 
des Conserrvateurs, dont le chef 
avait juré avant les élections de ne 
pas toucher au régime d’assurance- 
chômage, sous peine de lendemains 
qui déchantent. Il nous faut plus 
que jamais nous opposer à notre 
appauvrissement, que cette ré­
forme va contribuer à accroître.

— ALAIN COCHAIS
Montréal, le 31 octobre.

Gare à vous !
COÏNCIDANT à peu près avec le 
grand « show » de la Semaine de la 
sécurité et les « garavous » publici­
taires de la CSST, je vois de grands 
titres dans les journaux de la se­
maine dernière annonçant que « la 
réforme de la CSST fera épargner 
$ 125 millions aux employeurs ». Il 
s’agit, il faut le dire, d'une réforme 
au niveau de la tarification. Surpris 
d’un tel titre, je lis l’article. Flssen- 
tiellement, c'est bien ce qu’il dit.

Un tour de magie, quoi ! En 
changeant le mode de classifica­
tion des employeurs, on leur épar­
gne $ 125 millions. On punit les gros 
(ou plutôt les petits) méchants qui 
ne font pas de prévention, et on ré­
compense les gros qui réussissent à 
réduire le nombre d’accidents ou, à 
défaut, à les camoufler. Il ne man­
que plus que les trophées, comme 
dans le bon vieux temps où certains 
travailleurs étaient obligés, sous la 
menace de perdre leur emploi, de 
se rapporter au travail en s’aidant 
de béquilles... et ce n’étaient pas 
les pires !

Si on épargne $ 125 millions aux 
employeurs (et ie ne doute aucu­
nement que la présente administra­
tion de la CSST va y parvenir) il n’y 
a qu’un seul endroit d’où peut pro­
venir une telle somme : c’est en ca­
mouflant des lésions professionnel­
les (accidents et maladies) et aussi 
en rognant sur les prestations que 
les victimes seraient en droit de re­
cevoir.

« Garavous», travailleuses et 
travailleurs du Québec. Parrainé 
par la CSST, il y a de grosses chan­
ces que ce projet de loi soit adopté 
beaucoup plus rapidement que les 
modifications nécessaires qui ren­
draient la loi (et l'administration de 
la loi) un peu plus humaines. Si 
cette « économie » sur votre dos 
s’ajoute au 10 % de réduction an­
nuelle promis l’an dernier aux em­
ployeurs par la PDG actuelle, les 
années qui viennent risquent d’être 
difficiles.

— ÉMILE BOUDREAU
Montréal, le 31 octobre.

Le retour de Trudeau 
sur le bord du lac Meech

i--------------------------------.-Wrvur
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L'ex-premler ministre, lors du lancement le 26 octobre du recueil 
Trudeau parle.

Il n’a pas changé
QUE PEUT-ON dire d’un Québécois, 
Premier ministre du Canada, qui ap­
pose sa signature sur un document 
constitutionnel qui exclut une des 
deux nations canadiennes, dans ce 
cas-ci la sienne ? Que peut-on racon­
ter encore lorsque Pierre Elliott 
Trudeau s’aventure le long des rives 
du lac Meech, dénigrant sur son che­
min ceux qui s’inspirent d’une vision 
plus réaliste, plus évoluée du Ca­
nada ?

Nous pourrions dire que ses 70 ans 
n’ont rien changé à son arrogance. 
Nous pourrions ajouter que le temps

n’a pas effacé l’odieux du rapatrie­
ment de 1982 dont il porte, et portera 
toujours, la responsabilité.

Les disciples de Trudeau, les Chré­
tien, Carstairs et Wells, se réjouis­
sent. Leur guru est bien en selle, pas 
question d’abandonner les vieux rê­
ves de bilinguisme et biculturalisme, 
coast to coast. Il part en croisade 
contre le monstre séparatiste du lac 
Meech. Le Flower Power et la tru- 
deaumanie sont de nouveau à la 
mode chez les Canadiens de langue 
anglaise.

Il est à souhaiter que M. Trudeau 
s’abstienne de s’embarquer sur un 
tel périple. Nous ne saurions digérer

et ses vieilles rengaines et les sophis­
mes des politiciens manitobains tous 
en même temps. Hit dans les débats 
sur l’Accord du lac Meech, Dieu sait 
que les sophismes débordent. Ajou­
ter ceux de Pierre Elliott Trudeau, 
compte tenu de sa crédibilité en ma­
tière constitutionnelle, ne servira pas 
à grand-chose.

— MICHEL SÉVIGNY 
Montréal, le 28 octobre.

À deux lames
LES récentes déclarations de M. 
Trudeau sur les nationalistes qué­
bécois ont le même à-propos que le 
retour au jeu de Gordie Howe à l’âge 
de 61 ans. Accroche donc tes patins, 
Trudeau ! Tes patins à deux lames, 
tes patins bilingues !

— JEAN COTÉ 
Longueuil, le 27 octobre.

Son règne
BIEN connu pour ses pitreries du­
rant 15 années de règne, P.E. Tru­
deau trouve encore le temps de rous­
péter quand on oppose à la concep­
tion constitutionnelle ancienne et dé- 
pasée qui est la sienne, des concep­
tions modernes plus réalistes et 
moins centralisatrices.

Entêté, obstiné et pédant, il trouve 
encore le temps de faire la man­
chette en ridiculisant les nationalis­
tes et les intellectuels québécois qu’il 
traite de pleurnichards alors qu’ils 
sont tout simplement clairvoyants, 
lucides et modestement revendica­
teurs de nos droits les plus légitimes.

Les sorties de M. Trudeau contre 
l’accord du Lac Meech ne réussiront 
pas cependant à nous faire oublier 
les multiples bévues de son règne 
comme premier ministre d’un Ca­
nada incertain.

En effet c’est sous le règne Tru­
deau que le déficit canadien a le plus 
progressé, que furent spoliées les 
plus belles terres environnant Mont­
réal pour y construire Mirabel.

C’est sous son règne que fut rapa­
triée de Londres unilatéralement la 
constitution du pays sans le consen­
tement du Québec, et que les rela­
tions canado-américaines se sont re­
froidies, et les relations anglo-fran­

cophones, détériorées.
C’est aussi sous le règne de cet 

homme que le fédéral a gaspillé par 
millions l’argent des contribuables 
dans le projet utopique de vouloir bi- 
linguiser tout le pays.

C’est encore sous le règne Tru­
deau qu’on a outrepassé de 17 mil­
lions $ les dépenses permises lors du 
référendum de 1980 pour combattre 
les tenants du Québec.

C’est ce même homme qui a menti 
à la population en disant que dire 
NON au référendum c’était dire OUI 
à la refonte de la constitution, sans 
que rien ne soit fait par la suite.

Comment après tant d’affronts en­
vers le Québec, ce vieillard de 70 ans, 
peut-il encore oser tremblotter sa 
rangaine de centralisateur effréné : 
« tous les pouvoirs à Ottawa et rien 
de particulier pour le Québec ».

Non ! vraiment P.E.Trudeau a fait 
son temps. Au lieu de s’enliser dans 
un orgueil ridicule, il ferait mieux de 
jouir d’une retraite dorée et cesser 
de déblatérer contre ceux et celles 
qui tentent depuis son départ de faire 
dans ce pays un brin d’unité, ce que

lui n’a jamais réussi en 15 ans de pou­
voir.

— GUY MILOT
Montréal, le 31 octobre.

Never cry Wolfe
Lettre à Pierre Trudeau 
DANS la communauté anglaise, on 
est démocratique. On croit dans la 
démocratie. On a vu Montcalm. On a 
vu Wolfe. Et on a vu les conditions 
dans lesquelles les Canadiens fran­
çais n’avaient pas d’égalité.

On n’a pas accepté ces conditions- 
là.

Aujourd’hui le Lac Meech, ce n’est 
pas tellement une question de guts 
qu’une question de courage dans nos 
convictions pour la démocratie.

On écoute Robert Bourassa parce 
qu’on ne veut pas faire une autre 
lutte de pouvoir (Montcalm-Wolfe) 
qui laisse les Canadiens français se 
sentir comme s’ils n’ont pas d’égalité 
au Canada.

— BOB MOORE
Montréal, Je 31 octobre.

Faut-il les castrer ?
Cochonnerie
LES PRODUCTEURS de porcs 
sont bien forcés de castrer leurs 
bêtes, faute de quoi, les prix 
payés à l’abattoir seront de 33 % 
inférieurs pour les porcs non cas­
trés. Cette exigance m’apparaît 
inutile et non fondée.

Contrairement à ce qu’on pour­
rait croire, la raison de la castra­
tion des porcs n’est pas d’amélio­
rer la production ou la qualité de 
la viande. Elle a pour effet de di­
minuer le rythme de croissance 
des porcs de 15 à 20 %. Les pro­
ducteurs en sont donc pénalisés, 
sans compter la perte de temps 
qu’ils subissent.

Pourquoi donc exige-t-on la 
castration systématique des 
porcs ? Simplement parce que la 
viande de porc non castré serait 
susceptible de dégager parfois, au 
moment de la cuisson, une odeur 
désagréable, causée par la pré­
sence des hormones sexuelles de 
l’animal. Cependant, ce phéno­
mène n’affecte nullement la sa­
lubrité de la viande, et ne se pro­
duit que rarement, soit dans 
moins d’un cas sur mille.

En effet, l’odeur n’est générée

que par les porcs non castrés ar­
rivés à maturité sexuelle, qui est 
atteinte entre 6 et 8 mois d’âge. 
Or, l’abattage des porcs se fait 
bien avant, entre 4 et 5 mois.

Ainsi, au mépris du bon sens, et 
sous prétexte de satisfaire un pré­
sume caprice du consommateur, 
on n’hésite pas à décréter la cas­
tration générale ! Pourtant, je 
crois que les consommateurs 
d’aujourd’hui, mieux éduqués et 
plus sensibles à la cause du bien- 
etre des animaux, ne pourraient 
qu’être favorables à l’abolition de 
la castration des porcs, s’ils 
étaient informés correctement 
sur cette pratique.

L’abolition de la castration des 
porcs représenterait une torture 
de moins dans la vie de ces pau­
vres bêtes, vouées à l’enfer de ce 
qu’on appelle « l’engraissement 
intensif en claustration». Les 
porcs sont en effet aujourd’hui 
plus « produits » qu’élevés, dans 
ces porcheries-usines aseptiques 
où, entassés sur le béton et bour­
rés de produits chimiques, ils ont 
appris à oublier, à jamais, le ten­
dre soleil et la brise des prés.

— ALBERT DAVELUY 
Québec, le 28 octobre.

J’ai trouvé 
un pays

Par choix
Témoignage rendu lors d'une récente 
soirée de solidarité à Montréal
JE NFÏ SUIS pas un Québécois par 
naissance, je suis un Québécois par 
choix. Je suis venu dans ce pays il y a 
quinze ans, à la suite de la grande 
tragédie du coup d’Étal du Chili.

J’ai trouvé un pays démocratique, 
un pays où l’État de droit existe, où 
les gens ne sont pas tourmentés pour 
leurs idées et où la liberté d’expres­
sion est garantie.

J’ai vite fait de m’intégrer à ce 
pays, de parfaire mon éducation 
dans un système où l’éducation gra­
tuite et universelle est assurée à tou­
tes et tous. J’ai appris à connaître 
mon nouveau pays et à l’aimer. J’ai 
pu partager les bons et les mauvais 
moments avec mes nouveaux com­
patriotes. J’aime ce pays comme si 
j’avais passé toute ma vie ici et je 
voudrais faire ma contribution à ce 
pays qui est maintenant le mien.

J’ai été très bien accueilli par ce 
pays, je m’y suis construit une très 
bonne vie et je suis très heureux. Je 
me suis marié avec une Québécoise 
d’origine, (’hantai, en 1984 et nous 
avons une nouvelle petite Québé­
coise depuis un an, ma fille Marie- 
Eve. Je n’ai jamais eu de difficulté à 
me faire accepter, et mes amis sont 
presque tous des Québécois « de 
vieille souche», comme on dit.

Vous pouvez imaginer ma surprise 
lorsque j’ai été congédié de mon em­
ploi à la Commission des écoles ca­
tholiques de Montréal à cause de 
mon accent. Je n’avais jamais eu de 
problème comme cela dans le passé 
et j’ai été profondément troublé par 
le traitement que j’ai reçu. Ceci m’a 
fait passer un Noël très triste et j’ai 
eu beaucoup de problèmes psycho­
logiques pour m’ajuster devant cette 
injustice. Je ne savais pas quoi faire, 
je ressentais un fort sentiment d’im­
puissance.

Mais après avoir parlé de ma si­
tuation avec M. Géra kl Leblanc de 
La Presse, j’ai été encouragé par la 
réaction des Québécoises et Québé­
cois. Je voudrais les remercier du 
fond de mon coeur pour toute la so­
lidarité et l’encouragement qu’elles 
et ils m’ont donnés et j’espère que je 
saurai leur remettre une petite par­
tie de l’amour, de la compréhension 
témoignés à mon égard. Ma bataille, 
c’est une bataille pour les droits 
fondmentaux de la personne et pour 
le respect de la dignité humaine.

Je ne voudrais souhaiter à per­
sonne de vivre la grande bataille ju­
ridique que nous sommes en train de 
vivre maintenant, ceci est très stres­
sant et a beaucoup perturbé ma vie 
familiale. Ce processus est extrê­
mement long et fastidieux, et c’est 
très coûteux de vouloir faire respec­
ter nos droits. J’aimerais remercier 
les responsables de la soirée pour 
l’effort mis à trouver les fonds neces­
saires pour financer cette lutte im­
portante.

Si la Commission des droits de la 
personne nous donne raison, ma 
femme et moi avons décidé de faire 
une contribution importante à la 
création d’un Fonds pour le droit à 
l’égalité afin d’aider financièrement 
d’autres victimes de discrimination. 
L’argent que vous avez contribué 
pourra ainsi aider à construire un 
pays plus égalitaire.

J’aimerais terminer en vous re­
merciant pour votre appui moral et 
votre présence. Nous partageons 
toutes et tous le grand idéal d’un 
Québec français, ouvert et tolérant. 
FJnsemble nous allons le bâtir.

— LUIS ZUNIGA 
Montréal, le 30 octobre.

Les droits 
d’auteurs

En design 
graphique
Lettre à M. Jean Doré
FJN TANT que président du Conseil
national des entreprises en design
graphique, j’ai été désagréablement
surpris par les déclarations de la
Corporation du 350e anniversaire de
Montréal.

Je vois mal le « tour de force » 
qu’il y a à obtenir gratuitement des 
services professionnels alors qu’on 
dispose d’un budget de 54 millions $ 
pour les acquérir. En agissant ainsi 
et en s’en félicitant, la Corporation 
du 350e et la Ville se font complices 
d’une pratique abusive qui équivaut 
à nier la reconnaissance profession­
nelle à laquelle ont droit les desi­
gners graphiques.

La création est un processus com­
plexe et laborieux. L’« éclair de gé­
nie » est presque toujours précédé 
d’une longue et difficile période de 
recherche et de réflexion. Créer est 
un exercice qui consomme temps et 
énergie — denrées rares qui de­
vraient être rétribuées en société ci­
vilisée.

Les designers graphiques sont en 
droit de s’attendre que leurs oeuvres 
soient rémunérées et leur statut pro­
fessionnel respecté. La Ville de 
Montréal et les autres institutions 
gouvernementales devraient être les 
premières à reconnaître les droits 
d’auteur et à établir des relations 
d’affaires propices à la création.

— PIERRE NOLIN 
Montréal, le 26 octobre.
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Le célèbre pianiste d'origine russe Wladimir Horowitz est décédé hier à 
sa résidence de New York à l’âge de 85 ans. La photo ci-dessus nous le 
montre en répétition pour le concert qu’il donnait à Moscou en 1986.

SUITES
DE
LA PREMIERE 
PAGE
4 Horowitz
cinquante ans. A deux reprises, ce­
pendant, il l'a interrompue : une pre­
mière fois de lil.1t) à 1919 pour des 
problèmes de santé. Une seconde, 
entre 1958 et 1965. Durant cette lon­
gue interruption, il a continué à en­
registrer des disques.

("est le •< démon » qu'il avait en lui, 
selon ses termes, qui l'a poussé à re­
venir sur scène, à l'âge de 61 ans, 
pour faire encore mieux. Lorsqu’il a 
joué à nouveau sur scène au Car­
negie Hall de New York en 1965, le 
publie en transe a refusé de quitter 
la salle, même après l'extinction des 
lumières, le forçant à revenir s'ex­
primer sur son Steinway à quatre re­
prises.

Par la suite, il s'est produit moins 
souvent sur scène, sans que sa répu- 
tat ion en souffre. Bien au contraire, 
Horowitz est entré dans la légende 
de son vivant, et lorsqu'il a enfin ac­
cepté. à partir de 1982, de retourner 
en Kurope. qu'il avait boudée depuis 
1951. son passage a été filmé par la 
plupart des télévisions européennes, 
et ses concerts de Londres. Moscou 
et Leningrad — un triomphe — im­
mortalisés sur disques.

.< .le devais retourner en Russie 
avant de mourir ». expliquait-il à la 
veille de son départ en avril 1986 
pour Moscou.

Horowitz était d'un naturel peu ba­
vard et vivait loin des mondanités, 
aux côtés de son épouse Wanda Tos­
canini. la fille d'un autre très grand 
musicien classique, le chef d’orches­
tre italien Arturo Toscanini. Il l'avait 
épousée en 1934 à Milan (Italie), un 
an après quelle lui eût été présentée 
par le maestro.

Kn dépit de sa vie privée extrê­
mement secrète, le pianiste russe, 
naturalisé américain en 1944. a eu 
quelques étudiants.

Son père. Simeon Gorovitz (Vla­
dimir adopta la graphie « Horowitz » 
après avoir quitté la Russie) était 
avant la révolution un ingénieur 
prospère. Il avait eu avec Sophie Ro- 
dik. passionnée de piano, trois en­
fants.

Vladimir, né le 1er octobre 1904 
près de Kiev, avait progressé modé­
rément jusqu'à l'âge de 9 ans où. su­
bitement. ses parents découvrent 
qu'il est en train d'apprendre les 
compositions de Rachmaninov — 
toujours vivant — et des oeuvres de 
Wagner. Il poursuit ensuite ses étu­
des au conservatoire de Kiev où. de 
12 à 16 ans. il a pour professeur de 
piano et de composition Félix Rlu- 
menfeld.

Kn 1925. alors qu'il est devenu cé­
lèbre à Petrograd (devenue Lenin­
grad). Horowitz obtient une bourse 
pour étudier à l'Ouest. 11 y restera 61 
ans.

("est un an après son arrivée dans 
l'Kurope non-communiste, lors d'un 
concert à Berlin, qu'il acquiert sa re­
nommée internationale. Il se produit 
dans plusieurs autres capitales et 
fait des débuts très acclamés en jan­
vier 1928 aux Ktats-l'nis. où U déci­
dera de s'installer définitivement.

Horowitz a enregistré des centai­
nes d'oeuvres avec une nette préfé­
rence pour les compositeurs roman­
tiques. Son dernier album, sorti en 
septembre dernier, peu avant son 
85ème anniversaire, reste fidèle à 
ses goûts, puisqu'il y interprête à 
nouveau Liszt et Schubert, mais 
aussi Mozart.

+ L'exode
manifestants de RDA La publication 
de la nouvelle loi est quant à elle la 
première réforme concrète réalisée 
par la nouvelle direction est-alle­
mande. qui a adopté la Rende (le 
tournant) après le départ d’Krich 
lloiiecker le 18 octobre dernier.

Par ailleurs, le chef du Parti socia­
liste unifié (SKD) de Leipzig, théâtre 
de grandes manifestations en faveur 
de la démocratie, a démissionné 
hier, a annoncé l'agence ADN.

Horst Schumann. 65 ans. est le 
quatrième des 15 dirigeants régio­
naux du SKD à démissionner en qua­
tre jours. Également maire de Leip­
zig. il avait annoncé vendredi qu'il 
abandonnait ses fonctions parce qu'il 
ne jouissait plus de la confiance des 
administrés. Schumann a officiel­
lement démissionné pour des raisons 
de santé.

La presse avait rapporté le mois 
dernier qu'il avait subi récemment 
une opération intestinale. L'agence 
ADN ajoute que Schumann sera 
remplacé par Roland Witzel. 51 ans. 
responsable du SKD chargé de la 

\

Science et de l'Education à Leipzig.
D'après ADN. le ministre de la 

Culture Hans-Joachim Hoffmann — 
qui n'est pas membre du Politburo — 
a estime que l'organe exécutif su­
prême devait « démissionner collec- 
t ivement pour donner une véritable 
chance au nouveau secrétaire gé­
néral (Krenz)».

« Il nous faut un nouveau gouver­
nement dès que possible ». a dit lloff 
manu lors d’une rencontre avec des 
artistes et des enseignants. C'est la 
première fois qu'un haut responsable 
communiste recommande la démis­
sion du Politburo dans le contexte 
est-allemand actuel, marqué par de 
gigantesques manifestations de rues 
et l'exode de plus de 180,000 ressortis­
sants du pays vers l'Ouest depuis le 
début de l'année.

Les cinq membres les plus âgés du 
Bureau politique doivent démission­
ner cette semaine, moins d'un mois 
après le départ du prédécesseur de 
Krenz. Krich lloiiecker, et le limo­
geage de deux autres membres de 
longue date du Politburo. Dickel. qui 
a annoncé la libéralisation de la po­
litique sur les déplacements, a aussi 
laissé entendre que la RDA abolirait 
le crime de « fuite hors de la Républi­
que » en déclarant que nul ne serait 
puni pour chercher à émigrer.

D'après lui. le Parlement se pro­
noncera sur ce projet avant le 20 no­
vembre. Sur la base du projet, les Al­
lemands de l'Kst recevraient des vi­
sas pour trente jours de déplace­
ment à l'étranger, durée susceptible 
d'être prolongée, a-t-il dit. <> Nous 
voulons donner à tous les citoyens la 
possibilité de voyager sans restric­
tion. où qu'ils veuillent se rendre ». a 
déclaré Dickel.

Mais la persistance de l’exode vers 
l'Ouest et la multiplication des ma­
nifestations mettent en évidence le 
scepticisme de la population. Des 
resssortissants du pays ont traversé 
la Tchécoslovaquie en voiture ou en 
train, dans le cadre de ce qui semble 
être la quatrième et la plus impor­
tante vague de réfugiés depuis sep­
tembre.

Les Allemands de l'Est profitent 
de la première route qui leur permet 
de se rendre librement à l’Ouest de­
puis que le mur de Berlin a bouché, 
en 1961. le dernier trou que présen­
tait encore le rideau de fer.

+ Chrétien
il'lnii II n'aura rien perdu».

Convaincu que la conférence fé- 
dérale-provannale qui débutera jeudi 
à Ottawa ne réussira pas à lever 
l'impasse. M Chrétien juge qu'il en 
est mieux ainsi, considérant que l'en­
tente est trouée de failles et d'omis­
sions. Ainsi. U lui apparaît que la 
Charte des droits et libertés devrait 
prévaloir sur toutes les dispositions 
de l'entente, dont la clause de la so­
ciété distincte qu'il aurait suffi d'ins­
crire dans la préambule. Tout 
comme U trouve aberrant que l'en­
tente prévoit l'unanimité des provin­
ces pour tout amendement à la cons­
titution. lui qui a toujours été tenant 
d'un droit de veto uniquement pour 
le Québec.

\ propos du concept de société dis- 
tincte. il est heureux de constater 
que le premier ministre Mulroney et 
le sénateur Arthur Tremblay sous­
crivent tous deux à sa thèse voulant 
que cette disposition n'accorde au­
cun pouvoir législatif additionnel au 
Québec, et qu'en ce sens il s'agit bien 
d'une .. coquille vide ». ce qui la rend 
mutile 11 en conclut que les « frères » 
Bouchard, Lucien et Benoit, n'a- 
v aient pas besoin de menacer de dé­
missionner. 11 allègue en outre que 
les dispositions concernant les no­
minations au Sénat et à la Cour su­
prême auraient dû comporter des 
mécanismes permettant de sortir de 
l'impasse dans les cas où le fédéral 
et les provinces ne peuvent s'enten­
dre. comme c'est actuellement le cas 
avec l'Alberta.

Somme toute. Jean Chrétien est 
d'avis que Brian Mulroney a fait 
preuve d'irresponsabilité dans ce 
dossier constitutionnel et que celui 
qui s'est présenté en 1984 comme le 
champion de la réconciliation natio­
nale a plutôt contribué à diviser le 
pays A travers la tournée pan-ca­
nadienne qu'il poursuit pour évaluer 
ses appuis. M Chrétien dit avoir ob­
servé au Québec un nombre grandis­
sant de gens qui veulent se séparer 
du reste du pays, et au Canada, de 
plus en plus de Canadiens-anglais 
que cette perspective laisse indiffé­
rents Ce qui l'incite à inviter le pre­
mier ministre Mulroney à miser sur 
l'esprit de tolérance des Canadiens 
plutôt que sur le sentiment de peur.

Conférencier invité du brunch-bé­
néfice des libéraux fédéraux de l'est 
de Montréal, une activité non parti­
sane organisée par le secrétariat 
central du PLC-Québec. M. Chrétien 
n'a pas donné une performance élec­
trisante. mais il a obtenu un succès 
de foule incontestable. Quelque 800

La Namibie commence à voter demain
fiiilstian Chaise

de l'Agence France Presse

WINDHOEK — Le processus d’in­
dépendance de la Namibie aborde 
mardi une étape capitale avec la te­
nue d’élections constituantes sous la 
supervision de l’ONU dans ce terri­
toire contrôlé par l’Afrique du Sud 
depuis 1915.

Ennemi juré de Pretoria, dont elle 
a combattu les troupes pendant près 
de 23 ans, l’Organisation du Peuple 
du Sud-Ouest Africain (SWAPO), le 
principal mouvement nationaliste de 
Namibie, part favori d’un scrutin au 
cours duquel environ 700,000 person­
nes sont appelées à élire 72 députés.

La crise déclenchée mercredi, 
lorsque Prétoria avait accusé la 
SWAI’O de préparer une invasion ar­
mée du territoire à partir de l’An­
gola, a été définitivement réglée sa­
medi, lors d’entretiens que le minis­
tre sud-africain des Affaires étran­
gères, Pik Botha, a eus à Windhoek 
avec son homologue angolais, Pedro 
de Castro van Dunem Loy, et le pré­
sident de la SWAPO, Sam Nujoma.

M. Botha a affirmé que la mise en 
état d'alerte des troupes sud-africai­
nes, annoncée mercredi, avait été le­
vée et a dit quitter Windhoek avec

« l’impression ferme » que les élec­
tions seraient « ouvertes, libres et 
honnêtes ».

Ce scrutin, étalé du 7 au 11, mar­
quera la fin de la première phase de 
la résolution 435 de l’ONU sur l’indé­
pendance de la Namibie.

La seconde portera sur l'élabora­
tion par la nouvelle assemblée de la 
constitution du futur Etat, qui devra 
être adoptée à la majorité des deux 
tiers, et culminera avec la procla­
mation de l’indépendance, probable­
ment au début 1990.

La décolonisation de la Namibie a 
été acceptée par Prétoria en contre­
partie du départ d’Angola, d’ici au 
1er Juillet 1991, de 50,000 soldats cu­
bains soutenant le régime de 
Luanda, ce « donnant-donnant » 
ayant été consacré par un traité que 
La Havane, Luanda et Prétoria ont 
signé le 22 décembre à New York.

Le fait que ces élections puissent 
se dérouler constitue un exploit : le 
processus de décolonisation, le 1er 
avril, avait démarré de manière ca­
tastrophique par des combats meur- 
triers entre 1,600 guérilleros de la 
SWAPO venus d'Angola et les forces 
de sécurité sud-africaines.

À quelques heures de l’ouverture 
des bureaux de vote (il y en a plus de 
350), la seule question que se posent 
les Namibiens n’est pas de savoir qui

l’emportera, mais si la SWAPO at­
teindra la majorité des deux tiers 
des votes (et des sièges) qui lui per­
mettrait d’avoir carte blanche à l’as­
semblée.

Ce mouvement, longtemps perçu 
par la petite minorité blanche (78,000 
personnes sur une population totale 
de près de 1.5 million) comme une 
bande de « terroristes », a placé 
toute sa campagne sous les thèmes 
de la modération et de la « réconci­
liation nationale ».

Dans un pays où la politique est 
avant tout une affaire ethnique, la 
SWAPO possède l'avantage d'être 
« le » mouvement des Ovambos, eth­
nie de la région nord du pays qui 
constitue la moitié de la population 
et a supporté tout le poids de la 
guerre avec Prétoria.

La SWAPO dispose aussi d’un sou­
tien non négligeable parmi certaines 
autres ethnies, auprès desquelles elle 
bénéficie d'une aura qu’aucun rival 
ne peut lui contester : elle est la 
seule à avoir pris les armes contre 
les « Boers » (les Sud-Africains).

L'unique adversaire qui peut l'em­
pêcher d’atteindre la majorité des 
deux tiers est l’Alliance Démocra­
tique de la Turnhalle (DTA), une fé­
dération de 11 partis couvrant tout 
l’éventail ethnique du territoire,

mais handicapée par des querelles 
de personnes.

Le représentant spécial de l’ONU 
en Namibie, Martti Ahtisaari, dira 
dès la fin des opérations de dépouil­
lement si les élections ont été •< libres 
et honnêtes».

M. Botha a répété samedi que Pré­
toria « acceptera les résultats, quels 
qu’ils soient, s'ils sont officialisés par 
M. Ahtisaari », ce qui revient à con­
firmer que l’Afrique du Sud s'est ré­
signée à ce que son ancienne colonie, 
qui se trouve à sa porte, soit gouver­
née par un mouvement qu’elle quali­
fiait de « terroriste ».

1.800 fonctionnaires de l’ONU se­
ront répartis dans les bureaux de 
vote pour s’assurer qu’aucune irré­
gularité n'ait lieu. Des dizaines de 
missions sont également venues du 
monde entier pour assister à un scru­
tin que la communauté internatio­
nale attend depuis 1978, année du 
vote de la 435.

Pour l’ONU, le bon déroulement 
des élections couronnerait la mission 
la plus onéreuse de son histoire, puis­
que le coût de la présence en Na­
mibie d’une force de 4,650 « casques 
bleus », le Groupe d’Assistance des 
Nations unies pour la Période de 
Transition (GANUPT), se chiffre à 
$400 millions.

convives ont déboursé chacun $ 20 
pour aller l’entendre et l’applaudir. 
Les fonds ainsi recueillis serviront à 
l'implantation du nouveau système 
informatique du parti.

Malgré ce succès susceptible de 
l'encourager à se déclarer candidat, 
Jean Chrétien continue à soutenir 
qu'il n’a pas encore pris sa décision 
et qu'il attend qu'il y ait suffisam­
ment « d'eau dans la piscine, avant 
de plonger ». Dans cette optique, un 
groupe de jeunes libéraux lui ont pré­
senté un costume rouge flambloyant 
de jogger, en exprimant le voeu que 
cela le décide à se mettre en piste 
dans les meilleurs délais en vue du 
congrès au leadership de juin 1990.

Au nombre des figures libérales 
connues figuraient son organisateur 
en chef, le sénateur Pietro Rizzuto. 
le sénateur Fernand Leblanc, l'an­
cien président des jeunes libéraux, 
Denis Coderre et l’ancien vice-pré­
sident du parti, Jacques Corriveau, 
qui avait mené campagne pour la re­
vision du leadership de John Turner. 
Cinq députés du caucus québécois 
étaient egalement présents, dont ce­
lui de Saint-Léonard, Alphonso Ga- 
gliano. qui a déjà exprimé son appui 
à la candidature de M. Chrétien. 
Quant au député de Saint-Denis, 
Marcel Prud'homme, toujours favo­
rable à l'entente du lac Meech, il se 
donne encore quelques semaines 
avant de faire son choix, à l'instar de 
ses collègues André Ouellet et Shir­
ley Maheu. Le cas du député de 
Wèstmount-Saint-Henri, David Ber­
ger. est plus complexe, en ce qu'il 
songe lui-même à se porter candidat, 
si jamais il parvenait à recueillir suf­
fisamment d'appuis et de fonds.

Au délà cette galerie d'admira­
teurs. des absences remarquées et 
significatives qui indiquent que les li­
béraux de Robert Bourassa pour­
raient bien favoriser plutôt la can­
didature de Paul Martin. Pas un seul 
député du PLQ n’était présent à ce 
brunch-bénéfice. L'organisation de 
M Rizzuto avait bien annoncé la ve­
nue des députés Michel Bissonnet 
(Jeanne-Mance) et Cosma Maciocia 
(Viger). mais ils ne se sont pas pré­
sentés. Kt même si cette activité vi­
sait à renflouer les coffres de son 
parti, le président du PLC-Québec. 
Francis Fox, a lui aussi préférer 
s'abstenir.

♦ Emploi
par année au Canada dans l'éduca­
tion et les entreprises dépensent $ 3 
milliards pour réparer le travail mal 
fait » explique Gilles Paquet, profes­
seur à la Faculté d'administration de 
l'Université d'Ottawa. M. Paquet a 
ajouté que toute stratégie de relance 
de l'emploi devrait d'abord reconnaî­
tre la faillite du système d'éducation.

Mais si la formation profession­
nelle des travailleurs est déficiente, 
la faute n'en incombe pas seulement 
aux écoles. Jean-Yves Le Louarn, 
professeur aux Hautes Études Com­
merciales, a rappelé qu'au Japon et 
en Allemagne les entreprises consa­
crent une centaine d'heures de for­
mation par personne et par an. Aux 
États-Unis, certains entreprises, 
comme IBM. consacrent 40 heures 
par personne par année. Au Québec, 
selon une enquête de la Chambre de 
commerce de Montréal, les entrepri­
ses consacrent en moyenne 2 heures 
par personne par année à la forma­
tion. ..

La moitié des entreprises québé­
coises n'ont d'ailleurs aucune poli­
tique de formation. Près des trois- 
quarts n'ont aucun budget pour le re­
cyclage du personnel. 58 % d'entre 
eiles considèrent que la formation 
est d'abord l'affaire des individus. 
Mais lorsqu'une entreprise veut fi­
nancer la modernisation de son équi­
pement ou développer de nouveaux 
produits, elle emprunte. « A-ton déjà 
vu une entreprise emprunter de l'ar­
gent pour la formation de son per­
sonnel ? » s'est demandé M. Le 
Louarn. Dans la salle, le lourd si­
lence était éloquent.

Et en matière de gestion des res­
sources humaines, ajoute-t-il. les en­
treprises québécoises sont en retard. 
Les horaires de travail sont rigides, 
le travail est parcellaire, divisé, les 
descriptions de tâche sont souvent 
des carcans. Et les expériences de 
participation des travailleurs à l'en­
treprise n’ont pas été assez poussées 
pour donner des résultats probants.

Claire Bonenfant. maintenant 
coordonnatrice des programmes 
d'accès à Légalité au ministère qué­
bécois de l'Enseignement supérieur, 
compare le sous-emploi à un « gaz to­
xique qui s'infiltre lentement dans 
tout l'organisme du Québec. Il in­
fluence et corrompt une grande par­

tie de nos politiques publiques et ins­
titutionnelles, de nos politiques de 
gestion du personnel, de nos déci­
sions individuelles».

Mme Bonenfant a rappelé que 
dans une telle situation la pression 
sociale s’exerce dans le sens d’am- 
mener les femmes « à se sentir bien 
chanceuses d’obtenir un travail ré­
munéré». Mais les femmes repré­
sentent 52 % de la population, ajoute- 
t-elle, et elles jouent un rôle fonda­
mental dans la reproduction de la so­
ciété québécoise. « Leur volonté 
d’autonomie économique ainsi que 
les besoins des parents ne peuvent 
être pris à la légère. C’est une ques­
tion de survie collective ». Survie qui 
n’est pas toujours bien comprise par 
bon nombre d’entreprises, où on re­
fuse de tenir compte de la réalité pa­
rentale.

Robert Arcand, président de la Fi­
nancière Harricana, a lancé un chif­
fre qui a fait image : transposant ici 
des études américaines, il se dit con­
vaincu qu’il y aurait 50,000 entrepre­
neurs au Québec qui s’ignorent. Des 
hommes et des femmes qui pour­
raient faire preuve d’entrepreneurs- 
hip mais qui ne le feront pas parce 
qu'ils ne savent pas comment, parce 
qu'ils ne sont pas soutenus pour se 
lancer en affaires. M. Arcand préside 
d'ailleurs la Fondation de l’entrepre- 
neurship, qui tente d’identifier et 
d’aider ces entrepreneurs potentiels. 
Un projet qui prend tout son sens 
lorsqu'on sait que les entreprises de 
moins de 50 employés ont créé 80 % 
des emplois ces dernières années.

Les congressistes, dont 500 pro­
viennent du milieu syndical, 325 du 
milieu des affaires, du Mouvement 
Desjardins et du milieu coopératif, 
275 du milieu socio-communautaire, 
les autres provenant des différents 
ministères, du milieu de l'éducation 
et de la formation et du milieu local, 
municipal et régional, tenteront au­
jourd'hui de s’entendre sur des solu­
tions concrètes.

+ Élections
(ORT), signée en septembre dernier 
avec les maires de banlieues et de 
Montréal, une entente <• historique » 
promettant la traversée du métro 
sur File Jésus dont la note sera as­
sumée à 100% par Québec.

Au cours de cette coûteuse et lon­
gue campagne qui a eu souvent l'al-

6 novembre
par la PC et l'AP

1988 un tremblement de terre fait 
des centaines de morts en Chine. 
1987 plusieurs personnalités du 
monde artistique assistent aux fu­
nérailles du chanteur Yoland Gué- 
rard dans la cathédrale Marie- 
Reine du Monde à Montréal.
1981 premières élections législa­
tives en Turquie après trois ans de 
régime militaire.
1979 le président Jimmy Carter 
renonce à utiliser la force pour li­
bérer les otages américains de Té­
héran.
1971 un Synode des évêques s'a­
chève au Vatican sur de profondes 
divergences quant à l’accès des 
hommes mariés à la prêtrise.
1970 arrestation de Bernard bor­
ne relativement à l'enlèvement du 
ministre québécois Pierre La­
pone
1908 les négociai ions sur la paix 
au Vietnam s'ouvrent à Paris.
1902 l'Assemblée générale de 
t'ONl réclame des sanctions éco­
nomiques contre l'Afrique du Sud. 
en raison de sa politique raciale 
1955 fin du protectorat français 
sur te Maroc
1942 un raz-de-marée fait dix 
mille morts au Bengale.
1917 Russie: les Bolcheviks s'em­
parent du pouvoir à Saint-Péters­
bourg
1900 un ligne de téléphone est ms- 
i allée entre Winnipeg et Regina. 
1879 la fête de l'Action de Grâces 
est célébrée pour la première fois. 
1809 un premier match de football 
collégial américain est présenté 
au Nouveau-Brunswick entre les 
équipes des Universités Princeton 
et Rutgers
1817 une émeute éclate sur la 
place Jacques-Cartier à Montréal. 
1811 proclamation de l'indépen­
dance du Mexique, possession es­
pagnole
Ils sont nés un 0 novembre: le
compositeur russe Piotr Tchai­
kovsky (1840-1893): l'écrivain et ci­
néaste français Marcel Pagnol 
(1895-1974); le romancier améri­
cain James Jones ( 1921-): l'actrice 
Sally Field ( 1940-).

lure d'une lutte entre clans d'« entre­
preneurs », le parti de Mme Roussin 
avait depuis le début tenté de tirer 
son épingle du jeu en jouant la carte 
de l’honnêteté et de l'intégrité. Ac­
cusant l'administration de manoeu­
vres douteuses, le PL a d’abord dé­
voilé au grand jour une série de tran­
sactions immobilières en zone verte 
qui ont lancé en mai dernier à l’As­
semblée nationale toute l’affaire du 
« scandale du zonage ».

+ Hydro
l'organisme surveillera le déroule­
ment de la grève et interviendra si 
nécessaire ».

De son coté, le porte-parole du 
SCFP, M. Luc Chabot, souligne que 
« nous avons démontré une fois en­
core notre intention de faire une 
grève civilisée qui n’affectera en 
rien les intérêts et les besoins des 
Québécois et des Québécoises ».
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